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RÉSUMÉ EXÉCUTIF 
 

 
Qu'est-ce que les Frères musulmans en 

Europe ? 

 
Tous les aspects de la présence des Frères 

musulmans en Europe, y compris leur 

existence même, font depuis longtemps l'objet 

de débats et ne font guère l'objet de consensus. 

Pourtant, étant donné la position d'influence 

relative au sein des communautés 

musulmanes européennes et la représentation 

de celles-ci que les individus et les 

organisations liés aux Frères musulmans ont 

acquise au cours des dernières décennies, une 

compréhension plus approfondie du 

mouvement est d'une importance cruciale pour 

les décideurs politiques et la société civile 

européens. 

 
Bien qu'il existe des différences d'un pays à 

l'autre, Les premières traces de cette présence 

peuvent être relevées entre les années 1960 et 

1980 et sont le fait dôétudiants du Moyen-Orient 

dans des universités européennes et de 

quelques membres chevronnés de la Fraternité 

fuyant les persécutions dans leur pays 

d'origine. Ce qui a commencé comme une 

présence inattendue et temporaire en Europe 

est devenu, au fil du temps, s'est fortement 

développé. Aujourd'hui, chaque grand pays 

européen abrite un petit réseau d'individus et 

d'organisations ayant des liens plus ou moins 

étroits avec les Frères musulmans. 

 
La terminologie peut être trompeuse et le terme 

"Frères Musulmans", dans le cadre de 

 

l'Occident peut signifier différentes choses. Bien 

que d'autres catégorisations soient possibles, on 

peut affirmer que le terme "Frères musulmans" 

renvoie à trois réalités distinctes mais fortement 

liées qui, à des degrés d'intensité croissants, sont 

les suivantes : 

 
Å Les « frères purs » 

La première génération de pionniers 

arrivant du monde arabe a mis en place des 

structures qui reflétaient celles des pays 

d'origine, évidemment reproduites à une 

échelle beaucoup plus petite. Les Frères 

purs sont des individus qui, après avoir subi 

un processus de recrutement rigoureux et 

avoir prêté serment, appartiennent à la 

structure non publique ou secrète créée par 

les membres de la Confrérie dans chaque 

pays européen. 

 
Å La naissance de la Fraternité. Dès leur arrivée 

en Europe, les premiers Frères ont établi un 

réseau d'organisations consacrées à un large 

éventail d'activités. Aucune de ces entités ne 

s'identifie publiquement comme ayant des 

liens avec une quelconque structure des 

Frères musulmans. Mais, en réalité, elles 

représentent lôautre face des Frères purs - la 

face publique du réseau secret, la partie qui 

fait avancer le programme du groupe dans la 

société sans révéler la structure secrète. 

 
Å La décision des Frères de créer cette structure 

binaire - une publique et une secrète - dépend 

largement de leur compréhension du fait que 
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les organisations qui ne peuvent pas, en 

théorie, être directement liées au groupe sont 

plus efficaces pour mener un engagement 

avec les communautés musulmanes et les 

sociétés européennes. C'est pour cette raison 

que les jeunes de la Fraternité ne s'identifient 

pas comme étant liés à la Fraternité et 

rejettent toute accusation dôappartenance, 

utilisant souvent l'argument qu'ils sont des 

entités indépendantes - ce qui est vrai sur un 

plan purement formel. De plus, pour augmenter 

leur potentiel d'engagement, les fractions de la 

Confrérie reçoivent des noms qui cherchent à 

véhiculer une image de modération et de large 

représentativité. 

 
Å Organisations influencées par la Fraternité. 

Il s'agit d'entités qui ont des liens 

historiques, organisationnels, financiers et, 

surtout, idéologiques avec le noyau central 

de la Fraternité, mais qui n'ont pas de liens 

opérationnels clairs avec elle. 

 
Les individus et organisations appartenant à la 

Fraternité pure et les dirigeants de ces deux 

dernières catégories dans chaque pays 

européen constituent le réseau local de la 

Fraternité. Le terme de milieu est préférable à 

celui de branche car ce dernier donne une 

impression de dépendance. En réalité, chaque 

réseau de la Fraternité européenne 

fonctionne en totale autonomie 

par rapport aux autres réseaux européens et 

aux branches beaucoup plus importantes du 

Moyen-Orient/Afrique du Nord. Il existe donc 

un réseau de la Fraternité française, un réseau 

de la Fraternité allemande, un réseau de la 

Fraternité autrichienne, un réseau de la 

Fraternité danoise et ainsi de suite. Si les 

réseaux de la Fraternité européenne 

communiquent et se coordonnent 

constamment avec leurs groupes mères dans 

le monde arabe et entre eux, ils sont libres de 

choisir leurs objectifs et leurs tactiques. 

 
Le nombre de membres à part entière de chaque 

réseau de la fraternité européenne est 

relativement faible (un peu plus d'un millier dans 

les grands pays comme la France ou le Royaume-

Uni, moins d'une centaine dans les plus petits), 

mais chacun a la capacité d'influencer et de 

mobiliser un nombre beaucoup plus important 

d'alliés et de compagnons de route. En outre, les 

réseaux de la fraternité créent de nombreuses 

organisations publiques qui, bien que contrôlées 

par le même petit nombre d'activistes, visent à 

projeter une image de large soutien et de 

représentation. 

 
Le réseau paneuropéen de la Fraternité 

 
Depuis la fin des années 1980, les dirigeants du 

réseau paneuropéen informel ont cherché à créer 

une structure paneuropéenne officielle. En 1989, 

ils ont créé la Fédération des organisations 

islamiques en Europe (FIOE), une organisation 

parapluie pan-Européenne basée à Bruxelles, 



10  

En substance, le membre FIOE de chaque pays 

européen est la principale entité du réseau de 

la Fraternité de ce pays. De plus, la grande 

majorité des postes de direction de la FIOE ont 

historiquement toujours été occupés par des 

dirigeants du réseau de la Fraternité de chaque 

pays. La FIOE supervise, coordonne et harmonise 

les activités de ses organisations membres 

dans toute l'Europe. 

 
Au fil du temps, la FIOE (qui a changé de nom en 

2020 pour devenir le Conseil des musulmans 

européens, CEM) a créé plusieurs entités 

spécialisées pour servir des objectifs spécifiques. 

Parmi elles, les plus importantes sont : 

 
Å La Fédération des organisations européennes 

de jeunes et d'étudiants musulmans 

(FEMYSO). Également basée à Bruxelles, la 

FEMYSO est l'organisation qui chapeaute les 

organisations de jeunes et d'étudiants de 

chaque pays européen appartenant au milieu 

de la Fraternité. Les postes de direction au 

sein de la FEMYSO sont généralement 

occupés par les enfants de certains des plus 

hauts dirigeants du milieu de la fraternité 

européenne et par des dirigeants 

d'organisations locales de jeunes et 

d'étudiants. 

 
Å L'Institut Européen des Sciences Humaines 

(IESH). Établi à l'origine par la FIOE et l'UOIF 

(Union des Organisations Islamiques de 

France), l'organisation phare du milieu de la 

Fraternité française, l'IESH est un réseau 

d'écoles situées en France, en Allemagne, au 

Royaume-Uni et en Finlande qui se consacre 

à la formation des imams européens. 

 
Å Le Conseil européen de la fatwa et de la 

recherche (ECFR). Basé à Dublin, l'ECFR est 

un organe jurisprudentiel qui fournit des 

décrets religieux pour aider les musulmans 

européens à concilier leur désir de 

respecter la loi islamique tout en vivant 

dans les sociétés européennes à majorité 

non musulmane. Historiquement dirigé par 

Yusuf al Qaradawi, la majorité des érudits de 

l'ECFR sont liés à des branches des Frères 

musulmans en Europe ou au Moyen-

Orient/Afrique du Nord. 

 
Å Europe Trust. Basée au Royaume-Uni, mais 

possédant des filiales dans divers pays 

européens, Europe Trust est contrôlée par 

certains des plus hauts dirigeants du 

réseau de la Fraternité européenne. Elle 

s'engage dans diverses activités financières, 

principalement dans l'immobilier, qui servent 

à leur tour à financer diverses entités du 

milieu. 

 
Une organisation importante proche du milieu 

des Frères musulmans européens est Islamic 

Relief Worldwide (IRW). IRW nie fermement 

tout lien avec les Frères Musulmans, mais ses 

liens organisationnels et personnels avec le 

groupe européen des Frères Musulmans sont 

très importants. 
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Le réseau est très étendu. Les organisations qui 

appartiennent aux milieux de la fraternité de 

chaque pays collectent régulièrement des fonds 

pour l'IRW et en font la promotion, et les individus 

qui en font partie dirigent souvent les branches 

locales de l'IRW. 

 
Influence et financement 

 

 
Les diverses entités paneuropéennes et les 

nombreuses organisations créées par chaque 

réseau de la Fraternité européenne forment un 

groupe assez cohérent. Bien que chaque 

réseau de la Fraternité agisse sur son propre 

territoire, leurs connexions personnelles, 

organisationnelles et financières sont 

étendues. La nature circulaire du réseau ne 

peut être exagérée, car il est dirigé par une 

clique assez restreinte (quelques centaines 

d'individus au total, si l'on considère les hauts 

dirigeants) d'hommes (et un nombre restreint 

mais croissant de femmes, dont la plupart sont 

des épouses ou des filles de hauts dirigeants) 

qui se connaissent tous entre eux, une 

nomenklatura islamiste très soudée ayant un 

impact disproportionné sur l'islam organisé en 

Europe. 

 
En dépit de leur petit nombre, les milieux des 

Frères européens ont réussi à obtenir une 

influence substantielle dans deux contextes 

distincts mais liés : au sein des communautés 

musulmanes européennes et auprès des 

institutions européennes. En ce qui concerne le 

premier, la majorité des musulmans européens 

n'ont pas été influencés par les Frères et rejettent 

ou ignorent leur influence. 

vision du monde socio-politico-religieuse. 

Pourtant, l'énorme réseau de mosquées, 

d'organisations caritatives, d'écoles, 

d'organisations de lobbying et de défense des 

droits civils, et de nombreux autres types 

d'entités qui répondent à des besoins ou à des 

sous-groupes spécifiques, contribue à la 

diffusion du message des Frères et c'est 

quelque chose qu'aucune tendance islamique 

concurrente ne peut déployer, en grande partie 

par manque de ressources. 

 
De même, les Frères ont souvent exercé une 

influence disproportionnée sur les institutions 

européennes : politiciens à tous les niveaux, 

agences gouvernementales, médias, etc. 

Grâce à leur présence vocale et visible, les 

Frères parviennent souvent à éclipser les 

tendances musulmanes concurrentes. 

 
L'une des principales raisons qui expliquent le 

succès relatif des Frères est leur accès à 

d'importantes ressources financières. La 

dynamique de financement des Frères européens 

est complexe et difficile à pénétrer. Mais on peut 

distinguer quatre grandes catégories de sources 

financières : 

 
1. Dons de la communauté musulmane. 

 
2. Les activités financières propres du groupe. 

Les Frères européens ont depuis longtemps 

développé un réseau d'entreprises, dont 

certaines sont axées sur des activités liées à 

l'Islam (certification de viande halal, vente de 

publications religieuses, etc,) 
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certains non liés (de l'immobilier aux 

services financiers). 

 
3. Dons étrangers : historiquement, ils 

provenaient de presque tous les pays 

arabes du Golfe, mais au cours de la 

dernière décennie, ils provenaient 

surtout du Qatar et, dans une moindre 

mesure, du Koweït. La Turquie a 

également joué un rôle important au 

cours des dernières années. 

 
4. Subventions des gouvernements 

européens et de l'Union européenne. 

Ces dernières années, les 

organisations appartenant au milieu 

de la Fraternité européenne ont reçu 

de plus en plus de fonds publics pour 

des activités telles que le travail 

d'intégration, la prévention de la 

radicalisation, 

l'antiracisme/islamophobie, etc. Dans 

certains cas, les organisations 

caritatives liées au milieu de la 

Fraternité agissent également en tant 

que contracteurs pour les agences 

d'aide gouvernementales européennes, 

réalisant pour elles des projets dans 

des régions particulièrement difficiles 

d'Afrique, du Moyen-Orient ou d'Asie. 

 
Objectifs et points de vue 
problématiques 

 

 
Si certains de ses dirigeants et de ses 

publications évoquent la vision d'une 

Europe totalement islamisée dans un 

avenir lointain, la Fraternité européenne, 

par essence pragmatique, poursuit des objectifs 

nettement plus réalistes. En substance, le 

mouvement comprend que ce qu'il peut réaliser 

dans la majorité non-musulmane.  

Les sociétés européennes sont sensiblement 

différentes du monde arabe. Par conséquent, ses 

trois principaux objectifs sont les suivants : 

 
1. Diffuser sa vision du monde socio-politico-

religieuse aux communautés musulmanes 

européennes, en favorisant leur identité 

islamique. 

 
2. Devenir les représentants officiels ou de facto 

des communautés musulmanes ayant des 

établissements en Europe. 

 
3. Influencer l'élaboration des politiques sur toute 

question liée à l'Islam 

 
Afin d'atteindre ces objectifs, les Frères européens 

mènent une variété d'activités et adoptent une 

série de postures. Le mouvement a généralement 

compris qu'être perçu comme un interlocuteur 

modéré et fiable de l'establishment européen est 

la meilleure tactique pour atteindre ses objectifs. 

Néanmoins, les cas où les dirigeants et les 

organisations de la Fraternité européenne 

épousent des points de vue diamétralement 

différents de ceux qu'ils expriment lorsqu'ils 

s'engagent auprès des décideurs politiques, des 

dirigeants de la société civile et des médias sont 

courants. Le présent rapport a documenté un 

ensemble de points de vue hautement 

problématiques (anti-intégration, antisémitisme, 

homophobie, misogynie...) exprimés de manière 

constante par les échelons supérieurs des 
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mouvements. 

 
Évaluer si ou quel type de menace présente  
le réseau de la Fraternité européenne est une 
tâche complexe et les opinions varient 
considérablement. Du point de vue de la 
sécurité, il convient de préciser que la 
Confrérie européenne ne constitue pas une 
menace directe et que le mouvement n'est 
engagé dans aucune attaque sur le 
continent. Dans le même temps, les réseaux 
de la Fraternité européenne soutiennent en 
paroles et en actes le Hamas et d'autres 
groupes violents opérant en dehors de 
l'Europe. De plus, le récit de victimisation et de 
justification partielle des Frères, selon de 
nombreuses personnes, crée un 
environnement propice à la radicalisation 
violente. 

 
On peut dire que le plus grand défi posé par la 

Fraternité européenne doit être identifié dans 

sa menace pour la cohésion sociale et 

l'intégration. Son discours du "Nous contre 

Eux", l'exagération politiquement instrumentale 

du phénomène indéniable qu'est la haine anti-

musulmane, et la diffusion de points de vue 

hautement problématiques sur des questions 

telles que les droits des femmes et des 

homosexuels, peuvent avoir un impact 

polarisant, creusant un fossé entre les 

musulmans européens et le reste de la 

population. 

 
Conclusion et recommandations 

 

 
En substance, ce rapport montre qu'un petit 

réseau d'activistes interconnectés dirige un 

vaste réseau d'organisations à l'échelle 

européenne qui ont réussi à devenir une 

puissante nomenklatura de leaders 

autoproclamés de l'islam organisé. Grâce à leurs 

capacités de mobilisation et à leur accès à d'importantes 

ressources, ils ont pu exercer une influence 

disproportionnée sur les communautés musulmanes 

locales et, dans une certaine mesure, convaincre les 

établissements européens de les considérer comme des 

représentants modérés et légitimes des musulmans 

européens. Bien qu'elles ne constituent pas une menace 

directe pour la sécurité, leurs opinions sur plusieurs 

questions clés sont très problématiques et vont à 

l'encontre des droits de l'homme et des constitutions 

européennes. 

 
La question de savoir ce qu'il convient de faire 

en la matière est très controversée et aucune 

politique générale ne peut ou ne doit être 

adoptée. Cela s'explique à la fois par le fait que 

l'approche de chaque pays européen est 

influencée par sa propre dynamique culturelle, 

historique et politique et par le fait que la 

question de la Fraternité se joue à de nombreux 

niveaux différents, de l'intégration à la sécurité, 

de l'éducation aux affaires religieuses. Malgré 

ces difficultés, il est toujours possible de fournir 

trois recommandations politiques générales qui 

peuvent être appliquées à tous les acteurs 

européens (politiciens, agences 

gouvernementales, organisations de la société 

civile) qui traitent, pour quelque raison que ce 

soit, avec des individus ou des organisations 

liés au réseau de la Fraternité européenne. 

 
1. Développez la connaissance.  Chaque 

interaction 
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et, avant cela, la décision même d'interagir 

ou non avec les entités de la Fraternité 

européenne devrait être fondée sur une 

connaissance solide de leur nature et de 

leurs objectifs, ainsi que sur une conscience 

de toutes les implications découlant de 

toute décision d'engagement. 

Malheureusement, ce n'est pas toujours le 

cas. 

 
2. S'engager, mais ne pas donner le pouvoir. Un 

refus catégorique de s'engager avec les 

organisations de la Fraternité pourrait ne pas 

être une approche raisonnable, même pour 

les gouvernements qui considèrent le réseau 

en termes très négatifs. Les gouvernements 

peuvent avoir de bonnes raisons stratégiques 

d'interagir avec les organisations de la 

Fraternité européenne mais ils doivent le faire 

 en sachant clairement à qui ils ont affaire. 

Toutefois, ils doivent s'assurer que 

l'engagement ne se transforme pas en 

autonomisation, qu'il ne confère pas 

indûment une légitimité et un capital 

politique au réseau. 

 
3. Ne pas financer. Au cours des dernières 

années, les organisations confrériques 

européennes sont devenues habiles à 

obtenir des financements publics pour 

mener une grande variété d'activités (travail 

d'intégration et de lutte contre la 

discrimination, prévention de la 

radicalisation, aide, etc.) Les acteurs 

publics européens devraient cesser de 

financer les organisations de la Fraternité, 

en faisant en sorte que les critères de 

financement ne soient pas purement 

formels mais évaluent le système de 

valeurs d'un bénéficiaire potentiel. 
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INTRODUCTION 
 

 
Au cours des vingt dernières années, les 

décideurs politiques, les services de 

renseignement et d'application de la loi, les 

médias et les opinions publiques européens 

n'ont cessé de débattre des différentes souches 

d'islamisme présentes sur leur territoire. Le 

débat a souvent été mal informé, confondant à 

tort les diverses manifestations extérieures de la 

foi islamique avec les actions des islamistes. 

Pour être clair, les islamistes sont des acteurs 

politiques qui utilisent une interprétation 

instrumentalisée de l'Islam pour atteindre des 

objectifs politiques - quelque chose de très 

différent de l'Islam traditionnel et même 

conservateur. 

 
L'islamisme est un mouvement idéologique 

extrêmement hétérogène. L'attention s'est 

concentrée, à juste titre, sur l'islamisme violent, 

également connu sous le nom de djihadisme. 

En fait, les Européens ont donné la priorité à la 

compréhension des motifs qui ont poussé des 

milliers de jeunes hommes et de jeunes 

femmes du continent à embrasser l'idéologie 

de groupes comme Al-Qaïda et l'État islamique 

et à commettre des attentats en leur nom. 

 
L'attention s'est également portée sur un large 

éventail de groupes et de réseaux qui adoptent 

diverses itérations non violentes (ou, selon 

certains, non directement violentes) de 

l'islamisme. Des diverses souches de la vaste et 

extrêmement hétérogène 

 

mouvance salafiste aux groupes 

militants/activistes tels que Hizb ut Tahrir, les 

Européens ont souvent discuté d'acteurs qui, 

tout en opérant largement dans le cadre de la 

loi, rejettent la démocratie et adoptent des 

points de vue qui vont à l'encontre des valeurs 

européennes dominantes sur plusieurs 

questions clés telles que la démocratie et 

l'égalité des sexes. 

 
Malgré des divergences sur la manière de les 

traiter, les Européens s'accordent largement sur 

la nature problématique de ces acteurs et sur 

la nécessité de réduire leur influence. Les 

choses deviennent nettement plus complexes 

lorsque l'attention se porte sur une autre 

catégorie d'islamistes : les participationnistes. 

Les participationnistes sont des individus et des 

groupes qui adoptent une interprétation très 

conservatrice et politisée de leur foi qui, comme 

les autres, considère l'islam comme un 

système global réglementant tous les aspects 

de la vie privée et publique. Mais, 

contrairement aux djihadistes et à la plupart 

des salafistes, les participationnistes pensent 

que travailler au sein des systèmes politiques 

existants, même si cela implique de sacrifier 

occasionnellement et temporairement certains 

de leurs principes, est le meilleur moyen 

d'atteindre leurs objectifs. 

 
Que ce soit au Moyen-Orient ou en Europe, les 

Frères musulmans constituent l'archétype du 

groupe islamiste participationniste. C'est aussi 

le mouvement islamiste mondial le plus ancien 

et le plus influent, avec une histoire centenaire 

qui touche tous les continents. 
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Pourtant, malgré cette histoire et les flots d'encre 

déversés pour le décrire, les décideurs politiques, 

les agences gouvernementales et les 

universitaires européens ont des points de vue 

très différents à son sujet. Les détracteurs et les 

partisans du mouvement débattent sans cesse de 

la question de savoir si la Confrérie croit 

réellement en la démocratie ou si elle l'exploite 

simplement pour faire avancer son programme de 

manière astucieuse, ou, plus généralement, si elle 

est "modérée" ou "extrémiste", des termes 

intrinsèquement vagues et arbitraires qui ne 

peuvent rendre compte des nombreuses facettes 

du mouvement. 

 
Ce débat sur la nature et les objectifs de la 

Confrérie s'applique aussi bien aux sociétés à 

majorité musulmane du Moyen-Orient qu'à 

l'Europe, où la Confrérie opère dans des 

contextes où les musulmans sont une petite 

minorité. Dans le contexte européen, les 

opinions vont de ceux qui affirment que les 

Frères européens sont simplement un 

mouvement religieux conservateur qui accepte 

la démocratie et favorise l'intégration des 

musulmans dans les sociétés européennes à 

ceux qui les accusent d'être une force 

subversive engagée dans le soutien au 

terrorisme au Moyen-Orient et dans un projet 

d'ingénierie sociale à long terme visant à 

former des sociétés parallèles et hostiles en 

Europe. Nombreux sont ceux qui ont une 

opinion qui se situe entre ces deux extrêmes, 

mais le débat prend souvent des accents 

agressifs et est rarement fondé sur des 

preuves. 

De plus, en Europe, une question 

supplémentaire complique le débat sur le 

groupe : l'identification. Dans les pays du 

Moyen-Orient, en effet, il n'y a généralement 

pas de conflit sur la question de savoir qui est 

membre de la Confrérie et quelles entités 

politiques, caritatives ou éducatives sont des 

retombées du groupe. Même dans les pays 

arabes où la Confrérie est illégale et où 

l'adhésion à celle-ci est sévèrement punie, il y a 

peu de querelles sur l'appartenance au groupe. 

 
La dynamique est très différente en Occident 

où, à l'exception d'une poignée de hauts 

dirigeants de diverses branches du mouvement 

au Moyen-Orient vivant en exil en Europe, 

pratiquement toutes les personnes et entités 

liées au mouvement nient tout lien avec la 

Confrérie. Alors que certains critiques ont 

tendance à souligner et à exagérer ces liens, les 

militants liés à la Confrérie se sont 

traditionnellement donné beaucoup de mal 

pour les minimiser ou les cacher. En 

substance, il n'existe pas de cadre commun 

permettant d'identifier les acteurs basés en 

Europe qui sont liés de diverses manières aux 

Frères musulmans. 

 
Malgré ces difficultés, l'identification et l'évaluation 

des acteurs des Frères musulmans dans un 

contexte européen est une tâche importante, en 

grande partie en raison de leur influence 

disproportionnée. En fait, les activistes de la 

confrérie ne représentent qu'une petite minorité - 

peut-être quelques centaines de personnes dans
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 chaque pays européen. Pourtant, grâce à leur 

engagement à leur cause, à leurs compétences 

en tant que militants et aux importantes 

ressources financières sur lesquelles ils ont pu 

compter pendant des décennies, ils ont acquis 

une importance qui transcende largement leur 

petite taille. Cette dynamique se manifeste dans 

deux contextes distincts mais liés : au sein des 

communautés musulmanes européennes et au 

sein des sociétés européennes. 

 
En ce qui concerne le premier point, si la 

dynamique diffère quelque peu d'un pays à 

l'autre, on peut dire que dans toute l'Europe, les 

Frères ont réussi à créer un réseau sophistiqué 

de mosquées, d'organisations caritatives, 

d'écoles, d'organisations de lobbying et de 

défense des droits civils, et de nombreux 

autres types d'entités qui répondent aux 

besoins de la communauté musulmane locale. 

Des crèches aux salons funéraires, des 

fournisseurs de certification halal aux médias, 

les Frères cherchent à répondre à tous les 

besoins possibles des musulmans européens 

et, ce faisant, à les influencer. Ces efforts n'ont 

pas nécessairement fait basculer la majorité 

des musulmans européens dans la vision du 

monde des Frères, ce qui est sans doute l'un 

des objectifs ultimes des Frères européens. La 

plupart des musulmans européens, en fait, 

rejettent ou ignorent les idées diffusées par les 

réseaux de la confrérie. Toutefois, il est 

incontestable que les autres organisations 

musulmanes ne possèdent pas les ressources 

(ni, dans de nombreux cas, l'envie) 

pour rivaliser avec les Frères en termes 

d'efforts pour influencer les communautés 

musulmanes européennes. 

 
De même, les Frères ont souvent obtenu une 

influence disproportionnée sur les institutions 

européennes : politiciens à tous les niveaux, 

organismes gouvernementaux, administrations 

locales, médias, société civile, etc. Bien que la 

situation varie d'un pays à l'autre, lorsque les 

institutions européennes s'adressent à la 

communauté musulmane, il est fort probable 

que bon nombre, sinon la totalité, des 

organisations ou des individus engagés 

appartiennent, bien qu'à des degrés divers, aux 

réseaux de la Confrérie. Il n'est pas rare de 

trouver des exceptions à cette situation et les 

choses ont changé dans divers pays au cours 

des dernières années mais, dans l'ensemble, il 

est probable qu'aucun autre mouvement 

islamique n'a la visibilité, l'influence politique et 

l'accès aux établissements européens que les 

Frères ont obtenus au cours des dernières 

décennies. 

 
Pour ces raisons, il est important que les 

autorités européennes disposent d'un cadre 

permettant : 

1) d'identifier quand un acteur est lié d'une 

manière ou d'une autre à la Confrérie, 

2) comme prochaine étape logique, évaluer ce 

que signifie l'existence de cette affiliation  

 3) enfin, sur la base des deux premières étapes, 

concevoir une approche politique cohérente. 

Pourtant, ce scénario idéal est très différent de la 
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réalité. Aucun pays européen, en fait, n'a adopté 

une évaluation cohérente suivie par toutes les 

branches de son gouvernement. Il n'y a pas de 

livre blanc publié de manière centralisée ou de 

directives internes envoyées à tous les 

responsables gouvernementaux détaillant la 

manière dont les organisations liées à la 

Fraternité doivent être identifiées, évaluées et, 

finalement, engagées. Cette situation entraîne 

d'énormes incohérences, non seulement d'un 

pays à l'autre mais aussi au sein de chaque 

pays, où les approches divergent d'un ministère 

à l'autre, d'une municipalité à l'autre, et même 

d'un bureau à l'autre d'un même organisme. Les 

acteurs non gouvernementaux, tels que les 

médias, les organisations religieuses et de la 

société civile, sont tout aussi divisés et confus 

dans leurs processus d'identification, 

d'évaluation et dôattitude ¨ adopter. 

 
Cette dynamique se manifeste de diverses 

manières, mais selon des schémas assez 

communs à toute l'Europe. Dans de nombreux 

cas, des controverses apparaissent lorsqu'un 

acteur s'implique comme partenaire d'un certain 

individu ou d'une certaine organisation qui est 

considéré comme étant d'une manière ou d'une 

autre lié aux Frères musulmans. Prenons 

l'exemple d'une agence d'aide gouvernementale 

qui fournit des fonds à une certaine 

organisation caritative musulmane pour qu'elle 

effectue des travaux de secours à l'étranger ; 

d'un parti politique qui inclut dans sa liste 

électorale un certain activiste musulman ; d'une 

organisation religieuse qui accepte une certaine 

organisation musulmane comme partenaire de 

dialogue interconfessionnel. 

Lorsque les détails de la situation sont rendus 

publiques, il arrive souvent que certains 

critiques prétendent que le partenaire 

spécifique est "membre", "partie", "lié" ou même 

simplement "inspiré" par les Frères 

musulmans, et critiquent donc le choix de 

s'associer avec eux. L'argument selon lequel la 

personne ou l'organisation spécifique est liée à 

la Fraternité peut être avancé avec plus ou 

moins de sophistication et de détails. 

Néanmoins, ces accusations entraînent 

généralement des réponses à la fois de la part 

de l'entité qui a accepté l'acteur prétendument 

lié aux Frères musulmans et des acteurs eux-

mêmes. La première peut soit prendre ses 

distances par rapport à son choix et rompre ses 

liens avec l'acteur prétendument lié aux Frères 

musulmans, en déclarant de manière 

embarrassante qu'elle n'était pas au courant de 

certains éléments, soit s'en tenir à son choix, 

en rejetant les accusations comme étant 

infondées et/ou politiquement motivées. Les 

individus et les entités accusés d'être liés à la 

confrérie, quant à eux, rejetteront invariablement 

les accusations comme infondées et les 

attribueront à l'islamophobie et à d'autres 

mauvaises intentions. 

 
Ces dynamiques se produisent régulièrement, 

avec quelques variations, dans tous les pays 

européens. Ce qui caractérise la plupart de ces 

débats, c'est l'absence d'un cadre de travail 

commun permettant non seulement d'évaluer 

et de concevoir les rapports avec les entités de 

la Fraternité, mais aussi de déterminer dôabord 

si une certaine personne ou organisation  
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 peut être légitimement identifiée comme liée à la 

Fraternité. En substance, dans de nombreux 

cas, les questions plus substantielles sur la 

véritable nature des entités de la Fraternité et 

les implications dôune ®ventuelle coop®ration 

ne sont pas discutées en profondeur, car le 

débat s'arrête à une controverse souvent mal 

informée sur la question de savoir si cette 

même entité peut être légitimement liée à la 

Fraternité. Cette situation est problématique, 

car il incomberait aux sociétés européennes de 

dépasser les questions d'identification et de 

s'engager dans un débat sérieux sur les 

objectifs d'organisations qui, comme on l'a dit, 

ont un impact profond sur la manière dont la 

deuxième religion d'Europe, qui connaît la 

croissance la plus rapide, est interprétée et 

gérée. 

 
Les implications de la façon dont les 

gouvernements européens - et, par extension, les 

médias et les sociétés civiles - perçoivent les 

entités liées aux Frères touchent de nombreux 

domaines, de la sécurité à l'éducation, de 

l'intégration aux affaires religieuses. Par exemple, 

les Frères doivent-ils être autorisés à gérer des 

écoles privées ? Les gouvernements européens 

doivent-ils s'associer aux organisations des 

Frères, qui contrôlent souvent un cadre 

d'enseignants plus important et mieux organisé 

que les autres organisations musulmanes, pour 

enseigner l'islam dans les écoles publiques ? 

Devraient-ils être les partenaires des 

gouvernements européens dans la formation et la 

sélection des aumôniers pour le système 

pénitentiaire, l'armée, la police et autres 

organismes similaires ? 

Doivent-ils recevoir des fonds publics pour 

mener des activités de sensibilisation, 

d'éducation et d'intégration auprès des 

communautés musulmanes et des nombreux 

réfugiés arrivés récemment des pays à majorité 

musulmane ? Doivent-ils être associés à une 

stratégie nationale de lutte contre la 

radicalisation? 

 
Ce ne sont là que quelques-unes des nombreuses 

questions liées aux Frères musulmans dont les 

responsables politiques européens débattent 

depuis des décennies et avec une intensité 

encore plus grande ces dernières années. Il va 

sans dire que la dynamique et l'intensité de ces 

débats varient d'un pays à l'autre, chacun ayant 

ses propres particularités politiques, culturelles, 

sociales et juridiques. Mais il est évident que la 

première étape pour déterminer des politiques 

convaincantes est de comprendre comment les 

Frères musulmans en Europe opèrent, ce qu'ils 

croient et ce qu'ils veulent. Et même avant cela, il 

faut savoir ce qu'ils sont, et comment identifier les 

individus et les organisations qui y sont liés. 

 
Pour cette raison, l'un des premiers objectifs de 

cette étude est de fournir un cadre qui puisse 

aider à identifier de manière raisonnable les 

individus et les organisations basés en Europe 

comme étant liés à la Confrérie. La première 

partie de l'étude, en fait, cherche à élaborer à la 

fois une terminologie commune et des critères 

empiriquement fondés pour aider à identifier les 

différents degrés potentiels d'appartenance à la 

Fraternité. 
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Le rapport identifie une catégorisation tripartite 

des entités de la Confrérie en Europe. Il identifie 

une catégorisation tripartite des entités de la 

Fraternité en Europe ; il précise que dans 

chaque pays européen opère une branche 

locale de la Fraternité, liée à une famille 

paneuropéenne et mondiale mais dépendante 

dans sa forme et sa substance ; il fournit divers 

indicateurs qui peuvent être utilisés pour 

évaluer les connexions d'une organisation avec la 

Fraternité. 

 
Les deuxième et troisième parties de l'étude 

cherchent à dresser une carte sommaire des 

réseaux européens de la Fraternité. La 

deuxième partie donne un aperçu approfondi 

des structures paneuropéennes liées au 

mouvement, en détaillant leur histoire, leurs 

membres et leurs activités. L'appartenance ou 

les liens étroits avec ces entités 

paneuropéennes par des organisations 

individuelles dans divers pays est souvent un 

indicateur fort des connexions de la Confrérie. 

La troisième partie de l'étude décrit brièvement 

l'histoire, l'évolution et la situation actuelle des 

entités liées à la Fraternité dans plusieurs pays 

européens individuels. 

 
La quatrième partie de l'étude donne une vue 

d'ensemble du fonctionnement de la Confrérie 

européenne. Elle décrit d'abord brièvement les 

objectifs et les mécanismes de financement du 

mouvement. Elle analyse ensuite la manière dont 

ses messages sont souvent en contradiction avec 

l'image que le mouvement cherche à présenter à 

l'extérieur et avec les droits de l'homme et les 

droits humains et les valeurs européennes 

fondamentales. Le rapport se termine par des 

recommandations politiques de base. 

 
En substance, cette étude se veut une 

introduction aux réseaux influencés par les 

Frères musulmans en Europe. Tout en étant 

pleinement conscient que des analyses 

alternatives de ce sujet extrêmement complexe 

sont possibles, il vise à fournir un cadre 

commun de ce qui constitue la Confrérie en 

Europe, qui en fait partie, comment le réseau 

fonctionne et quels sont ses vues et ses 

objectifs. Les auteurs espèrent que cet 

abécédaire pourra servir de base à un débat 

plus éclairé et à des recherches plus 

approfondies sur ce qui est une question 

politique importante. 
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QU'EST-CE QUE 
LES FRERES MUSULMANS 
EN EUROPE ? 

 

 
Les Frères musulmans sont le plus ancien 

mouvement islamiste mais aussi le plus influent du 

monde. Depuis leur fondation, ils ont joué un rôle 

crucial dans l'évolution politique, religieuse et 

sociale du monde arabe. La vision des Frères 

musulmans de l'islam comme un système complet 

et global a en fait façonné des générations 

d'islamistes dans le monde entier, de ceux qui 

cherchent à mettre en îuvre leur vision par des 

moyens pacifiques à ceux qui font des actes de 

violence brutale leur principal modus operandi. 

 
Malgré cette énorme influence, peu d'aspects 

de l'organisation sont incontestés. Les points 

de vue sur son fonctionnement interne, son 

idéologie et ses objectifs diffèrent largement 

entre les chercheurs, les décideurs et le grand 

public, dans le monde musulman comme en 

Occident. Le secret proverbial du groupe est 

l'une des principales raisons de cette 

divergence. Étant donné que la Confrérie a été 

fondée et opère principalement dans des pays 

où les régimes locaux ont mis en place 

diverses formes de répression à son encontre, 

le mouvement a toujours considéré la 

dissimulation de nombreux aspects de sa 

structure et de ses objectifs comme une 

tactique nécessaire à sa survie. 

 
De plus, une évaluation universelle de ce que la 

Fraternité est et veut est encore compliquée 

 

par le fait que, dans une certaine mesure, 

l'idéologie et les tactiques de l'organisation ont 

changé au fil du temps et varient d'un pays à 

l'autre. Le nom même de "Frères musulmans" 

peut être interprété de différentes manières. On 

peut dire que le terme est le plus souvent utilisé 

pour désigner l'organisation fondée par Hassan al 

Banna en 1928 en Égypte. Al Banna a conçu une 

structure organisationnelle complexe, un réseau 

de règles strictes et d'organes internes visant à 

faire de la Confrérie une machine moderne et 

efficace capable d'islamiser la société égyptienne 

et d'établir un régime islamique dans le pays. Les 

Frères musulmans égyptiens ont traversé de 

nombreuses phases depuis lors, notamment 

plusieurs répressions de la part de divers régimes 

égyptiens et même un bref moment à la tête de 

l'État égyptien, au lendemain du renversement du 

président Hosni Moubarak en 2011. Aujourd'hui 

encore, malgré sa crise profonde, le terme Frères 

musulmans est fréquemment utilisé en référence 

à sa branche égyptienne, le groupe mère dont 

sont issus tous les autres. 

 
Depuis les années 1940, le message de la 

Confrérie s'est répandu dans pratiquement 

tous les pays arabes et à majorité musulmane. 

Dans chaque pays, des individus adhérant à la 

vision du monde du groupe ont établi des 

réseaux qui reflètent sa structure et ont adapté 

ses tactiques à la dynamique et aux conditions 

politiques locales. Il est courant de désigner ces 

réseaux dans chaque pays comme des 

branches des Frères musulmans
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 (la branche syrienne des Frères musulmans, la 

jordanienne, la libyenne...), même si ce terme 

ne doit pas impliquer une autorité du groupe 

mère égyptien sur eux. 

 
Le terme "Frères musulmans" est souvent utilisé 

dans un troisième sens, englobant la totalité des 

branches nationales de l'organisation et toutes les 

entités du monde entier qui adhèrent à l'idéologie 

et à la méthodologie d'al Banna. Tous ces acteurs 

travaillent selon une vision commune mais avec 

une indépendance opérationnelle, libres de 

poursuivre leurs objectifs comme ils l'entendent. 

Comme tout mouvement qui s'étend sur plusieurs 

continents et compte des millions de membres et 

de sympathisants, ce que l'on appelle souvent les 

Frères musulmans mondiaux est loin d'être un 

bloc monolithique. Les divisions personnelles et 

idéologiques sont courantes. Les universitaires de 

haut rang et les militants se disputent souvent les 

questions théologiques, les positions politiques, 

l'accès aux ressources ýn a n c i è r e s  et la 

direction du mouvement. Malgré ces différences 

inévitables, leur profonde croyance dans la nature 

politique inhérente de l'islam et leur adoption de la 

méthodologie d'al Banna axée sur l'organisation 

les font participer au mouvement transnational 

informel des Frères musulmans. 

Malgré cette indépendance opérationnelle totale, 

les individus et les entités qui appartiennent à ce 

qu'on appelle les Frères musulmans mondiaux se 

perçoivent comme faisant partie d'une plus 

grande famille. Leurs liens vont au-delà d'une 

simple origine commune et d'un fondement 

idéologique partagé, et sont façonnés par un 

réseau profond et mondial de connexions 

organisationnelles, personnelles et ýnancières. 

Les tentatives passées de les coordonner et de 

les superviser officiellement par le biais d'une 

structure formelle, baptisée Organisation 

internationale des Frères musulmans, dirigée par 

la branche égyptienne, ont eu un effet limité. 1 

Mais le terme Frères musulmans pourrait être 

utilisé pour identifier un réseau mondial informel, 

mais soudé, d'individus et d'entités qui partagent 

non seulement une idéologie mais aussi des 

connexions opérationnelles régulières. 

 
Enfin, le terme Frères musulmans pourrait 

également être utilisé pour identifier un type 

d'activisme islamiste. L'Ikhwanisme (du mot 

arabe pour Frères, ikhwǕn) est, en effet, un 

terme couramment utilisé pour désigner une 

méthodologie de mobilisation socio-religieuse-

politique qui, transcendant les affiliations 

formelles et informelles, s'inspire des Frères 

musulmans. L'adoption de son état d'esprit par 

des groupes non affiliés a été perçue 

positivement par la Confrérie "formelle", depuis 

ses origines jusqu'à aujourd'hui. Al Banna lui-

même a plaidé pour la création d'un mouvement 

mondial plutôt qu'une organisation 

 
 
 
 
 
1 Alison Pargeter, The Muslim Brotherhood :  The Burden of Tradition, Londres : Saqi, 2010, pp. 96-132. 
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formellement structurée, car il voyait la 

Fraternité "comme une idée et un credo, un 

système et un programme, c'est pourquoi nous 

ne sommes pas liés par un lieu ou un groupe 

de personnes. "2 Dans une interview de 2005, 

Mohammed Akef, alors murshid3 de la branche 

égyptienne des Frères musulmans, a expliqué 

qu'"une personne qui se trouve dans l'arène 

mondiale et qui croit en la voie des Frères 

musulmans est considérée comme faisant 

partie de nous et nous faisons partie d'elle". 4 

D'autres membres de haut rang ont décrit le 

mouvement comme un "mode de pensée 

commun" et "une école de pensée 

internationale. "5
 

 
La Fraternité en Europe 

 

 
Si l'évolution de chaque branche nationale des 

Frères musulmans au Moyen-Orient a pris des 

tournures particulières en fonction de la culture 

et des développements politiques de chaque 

pays, l'histoire de la Confrérie est unique en 

Europe, où elle a eu la particularité d'opérer 

dans des sociétés à majorité non musulmane. 

La première présence active des Frères sur le 

continent peut être datée de la fin des années 

1950 et du début des années 1960, lorsque des 

groupes épars de militants ont quitté divers 

 pays du Moyen-Orient pour s'installer dans des 

villes d'Europe. Une poignée de ces pionniers, 

comme Said Ramadan et Yusuf Nada, étaient 

des membres éminents de la Confrérie 

égyptienne fuyant la répression mise en place 

par le régime de Gamal Abdel Nasser. Au cours 

des décennies suivantes, des membres de la 

Confrérie originaires d'autres pays du Moyen-

Orient ont également trouvé refuge en Europe 

pour échapper à la répression des régimes 

locaux. 

 
Pourtant, la majorité des activistes liés à la 

Confrérie qui se sont installés en Europe 

étaient des étudiants, des membres des 

classes moyennes urbaines et éduquées du 

Moyen-Orient qui avaient déjà rejoint la 

Confrérie dans leur pays d'origine ou qui 

avaient flirté avec l'idée de le faire. S'installant 

en Europe pour poursuivre leurs études dans 

les universités locales, ces étudiants ont 

continué à participer aux activités islamiques 

dans leur nouvel environnement. L'association 

de militants expérimentés et d'étudiants 

enthousiastes a immédiatement porté ses fruits, 

puisque les activistes de la Confrérie ont formé 

certaines des premières organisations 

musulmanes d'Europe - le plus souvent de 

petits groupements d'étudiants.  

 

2 Cité dans Hillel Fradkin, "The History and Unwritten Future of Salafism", Current Trends in Islamist Ideology, novembre 

2007. 
 

3 Guide suprême, élu par le conseil shȊrǕ de la confrérie selon ce qui est stipulé dans le règlement intérieur de 

l'organisation. 
 

4 Mohammed Akef, interview, in : Asharq Al-Awsat, 11 décembre 2005. 
 

5 Yusuf Nada, entretien avec Lorenzo Vidino, juillet 2008, Campione d'Italia ; Abd El Monem Abou El Fotouh, entretien 

avec Lorenzo Vidino, décembre 2008, Le Caire. 
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Les libertés en Europe ont permis aux Frères de 

mener ouvertement les activités pour lesquelles 

ils avaient souvent été persécutés dans leur pays 

d'origine. 

 
L'arrivée des premiers Frères en Europe n'a 

guère été la première phase d'un complot 

concerté des Frères musulmans pour islamiser 

l'Occident, comme on le dépeint parfois. 6 Ils 

représentaient au départ un petit contingent 

dispersé de militants dont le déplacement ne 

reflétait pas un plan centralisé, mais plutôt des 

décisions personnelles qui ont amené 

fortuitement certaines figures de la confrérie à 

passer des années ou le reste de leur vie en 

Occident. Pourtant, les petites organisations 

qu'ils ont formées se sont rapidement 

développées au-delà de leurs attentes les plus 

optimistes. Les groupements d'étudiants des 

Frères se sont transformés en organisations 

cherchant à répondre aux besoins religieux des 

populations musulmanes d'Europe en pleine 

croissance et leurs mosquées - souvent 

structurées comme des centres 

communautaires polyvalents - ont attiré un 

grand nombre de fidèles. Suivant le modèle 

organisationnel complexe d'al Banna, ils ont 

créé des branches pour les jeunes et les 

femmes, des écoles et des groupes de réflexion. 

Les fonds considérables qu'ils ont reçus de 

riches donateurs publics et privés du Golfe 

arabe ont permis aux Frères de fonctionner bien 

au-delà de ce que leur petit nombre aurait pu 

leur permettre. 

À la fin des années 1970, les groupes isolés de 

Frères à travers l'Europe ont commencé à 

interagir les uns avec les autres, établissant ainsi 

des réseaux formels et informels qui couvraient 

tout le continent. Cependant, comme la plupart 

des pionniers avaient encore à cîur leur pays 

natal, ils considéraient leur séjour en Occident 

comme un exil temporaire dans un sanctuaire 

pratique avant de rentrer chez eux pour 

poursuivre leur lutte. Néanmoins, avec le 

temps, les Frères européens en sont venus à 

considérer leur présence en Europe, où les 

communautés musulmanes se développaient, 

comme une énorme opportunité. Tout en 

continuant à soutenir en paroles et en actes les 

efforts de leurs homologues pour établir des 

États islamiques dans le monde musulman, ils 

ont de plus en plus concentré leur attention sur 

leur nouvelle réalité en Europe et ont cherché à 

initier les communautés musulmanes 

européennes à leur interprétation de l'islam. 

 
Convaincus que l'avenir du monde arabe n'allait 

pas changer de sitôt, le moment était venu 

d'accepter la réalité, de reformuler la stratégie et 

de jeter les bases de l'islam et de la da'wah7 en 

Europe. À cette fin, ils ont créé une constellation 

sans cesse croissante d'organisations 

surdimensionnées qui se consacrent à des tâches 

allant de l'éducation aux investissements 

financiers, au lobbying politique et à la charité.

 
6 Brigitte Maréchal, Les Frères musulmans en Europe : Racines et discours, Leiden/Boston : Brill, 2008, pp. 56-82. 

 
7 L'acte d'inviter les gens à embrasser l'islam. 
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Elles s'adressaient ainsi aux populations 

musulmanes croissantes d'Europe et, plus 

important encore, cherchaient à façonner la 

nature d'un islam européen naissant. Au fil du 

temps, ces organisations se sont 

considérablement développées, tant en 

nombre qu'en influence, pour devenir la vaste 

constellation de ce que l'on peut appeler les 

entités liées aux Frères musulmans en Europe 

ou, plus succinctement, la Fraternité 

européenne. 

 
Une catégorisation tripartite 

 

 
Comme nous l'avons dit, l'un des aspects les plus 

difficiles liés aux Frères musulmans en Europe 

consiste à identifier les organisations et les 

individus qui peuvent être liés au mouvement. Les 

gouvernements et les commentateurs n'ont cessé 

de débattre pour savoir si les organisations 

fondées par les pionniers de la confrérie et leurs 

ramifications 

- établis il y a plusieurs décennies et de plus en 

plus guidés par une deuxième génération de 

dirigeants nés en Europe pour la plupart - 

peuvent être décrits comme des entités des 

Frères musulmans. Pour compliquer les 

choses, la plupart des militants européens liés 

aux Frères musulmans, conscients de la 

stigmatisation négative que tout lien possible 

avec les Frères musulmans peut créer, ont 

traditionnellement fait de gros efforts pour 

minimiser ou cacher ces liens. 

 
La terminologie peut en effet être trompeuse et, 

comme au Moyen-Orient, le terme "Frères 

musulmans" peut signifier en Europe 

des choses différentes. Bien que d'autres 

catégorisations soient certainement possibles, 

on peut affirmer que le terme "Fraternité 

musulmane" fait référence à trois réalités 

distinctes, mais fortement liées, qui sont, par 

degrés d'intensité décroissants, les suivantes : 

 
Å La ñFraternité pureò 

Å Les organisations 
dérivées de la Fraternité 

Å Des organisations influencées par la 

Fraternité. 

 

 
 

La fraternité pure 
 

 
Les Fraternités pures sont les réseaux non 

publics/secrets établis en Europe par les 

membres des branches moyen-orientales de la 

Fraternité. Dans la plupart des pays européens, 

en effet, la première génération de pionniers 

arrivant du monde arabe a mis en place des 

structures qui reflétaient celles des pays 

d'origine. Certaines formalités ont été adaptées 

et les structures ont évidemment été reproduites 

à une échelle beaucoup plus petite, puisque le 

nombre de membres à part entière de la 

Confrérie dans chaque pays européen varie de 

quelques dizaines d'individus pour les petits 

pays à un peu plus de mille dans les pays où la 

présence de la Confrérie est relativement 

importante, comme la France, le Royaume-Uni 

et l'Allemagne. Cependant, en substance, ce que 

les Frères ont fait, c'est établir, de facto, une 

branche de la Fraternité dans chaque pays 

européen. 
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Exactement comme au Moyen-Orient, le 

processus d'adhésion à la Fraternité en Europe 

est complexe et ne commence pas par une 

demande de la part de l'aspirant membre mais 

seulement après un processus de sélection de 

plusieurs années de la part de l'organisation.  Une 

fois que le sujet est accepté (généralement après 

un processus de sélection qui dure quelques 

années) en tant que membre à part entière ayant 

prêté serment lors d'une cérémonie ritualisée, il 

est inséré dans la structure pyramidale de la 

branche locale qui va de « lôusra »8, le noyau d'une 

poignée d'activistes qui se réunissent chaque 

semaine au niveau local, à une direction élue 

supervisant les activités dans chaque pays. Les 

membres se voient également confier des tâches 

en fonction de leurs compétences et des besoins 

de la branche, et chaque membre doit payer des 

cotisations en fonction de ses revenus et se 

soumettre aux règles internes strictes de 

l'organisation. 

 
Cette structure est gardée strictement secrète et 

niée avec véhémence (ou, dans certains cas, 

décrite comme appartenant au passé) par les 

Frères européens lorsqu'elle est évoquée 

par les critiques. Elle représente néanmoins 

toujours la pierre angulaire de la Confrérie en 

Europe. 9
 

 
Les organisations 
dérivées de la Fraternité 

 

 
Ce sont des organisations visibles/publiques 

établies par des individus qui appartiennent à 

la "Fraternité pure". "Comme mentionné 

précédemment, au fil du temps, les Frères 

européens ont établi un large réseau d'entités 

consacrées à un large éventail d'activités. 

Aucune de ces organisations ne s'identifie 

publiquement comme ayant des liens (si ce 

n'est, parfois, en termes purement historiques 

ou idéologiques) avec une quelconque 

structure des Frères musulmans. Mais, en 

réalité, ces organisations représentent le revers 

de la médaille des Frères purs : le visage public 

du réseau secret, et la partie qui fait avancer le 

programme du groupe dans la société sans 

trahir la structure secrète. Pour reprendre les 

termes d'un ancien membre de la Fraternité en 

France, " il y a la façade et l'arrière-boutique ". 

 
 

8 Littéralement, une "famille". 
 

9 En 2020, l'un des auteurs de ce rapport, Lorenzo Vidino, a publié un livre intitulé The Closed Circle : Joining and Leaving 

the Muslim Brotherhood in the West (Columbia University Press), basé sur des entretiens approfondis avec plus d'une 

douzaine d'anciens membres de la Confrérie dans divers pays européens. Tous, sans exception, ont décrit le 

fonctionnement interne du côté non public de la Confrérie en Europe, tel qu'il est succinctement décrit ci-dessus. La 

même description a été fournie dans d'autres livres écrits par d'anciens membres de la Fraternité en Europe. Voir, par 

exemple Mohamed Louizi, Pourquoi j'ai quitté les Frères Musulmans, Michalon, 2016 ; Farid Abdelkrim, Pourquoi j'ai 

cess® d'°tre islamiste : Itin®raire au cîur de l ' islam en France, Le Les Points Sur Les I, 2015 ; Ahmed Akkari, Min 

afsked med islamismen : Muhammed- krisen, dobbeltspillet og kampen mod Danmark, Udgivet af ArtPeople/Berlingske, 

2016. 
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chacun remplissant une fonction, mais tous 

deux faisant partie de la même structure et de 

la même conception. 10
 

 
La décision des Frères européens de créer cette 

structure binaire - une structure publique et une 

structure secrète - dépend largement de leur 

compréhension du fait que les organisations qui 

ne peuvent pas, en théorie, être directement liées 

au groupe sont plus efficaces pour obtenir le type 

d'engagement qu'il recherche auprès des 

communautés musulmanes et des sociétés 

européennes. C'est pour cette raison que les 

organisations issues de la Confrérie ne 

s'identifient pas comme liées à la Confrérie et 

rejettent toute accusation, utilisant souvent 

l'argument selon lequel elles sont des entités 

dépendantes - ce qui est, sur un plan purement 

formel, correct. De plus, pour augmenter leur 

potentiel d'engagement, les créations de la 

Confrérie reçoivent des noms qui cherchent à 

véhiculer une image de large représentativité 

("Association musulmane du pays X" ou "Société 

islamique de la ville Y") et de modération (par 

exemple "Organisation musulmane pour le 

dialogue" ou "Ligue islamique pour la 

coexistence"). 

 
L'appartenance aux fractions de la Confrérie 

n'est généralement pas limitée aux membres 

titulaires de la carte de la Confrérie, car des 

individus qui ne sont pas de purs Frères depuis 

dix ans occupent même des postes de direction 

dans les fractions de la Confrérie. La présence 

de non-Frères au sein de la Confrérie 

Les Frères purs considèrent que le fait de 

disposer de frayeurs est un atout, car cela les aide 

à détourner les accusations contre leurs 

organisations comme étant de la Confrérie. Mais 

les Frères purs garderont toujours le contrôle de 

facto de ces entités en maintenant une emprise 

ferme sur le conseil d'administration et/ou le 

budget. 

 
Organisations influencées par la Fraternité 

 
Enfin, les organisations influencées par la 

Fraternité sont celles qui, tout en adoptant une 

idéologie clairement influencée par celle de 

l'organisation, n'ont pas de liens opérationnels 

clairs avec elle. Des traces de la présence de la 

Confrérie peuvent être présentes, par exemple, 

dans la composition du conseil d'administration, 

les sources de financement de l'organisation, ou 

certains liens historiques. Mais, en même temps, 

les organisations appartenant à ce troisième 

niveau de la Fraternité européenne peuvent 

s'engager dans des réinterprétations 

progressistes de la pensée islamiste classique et 

tenter de s'émanciper de la tutelle de la Fraternité. 

 
En général, beaucoup de personnes impliquées 

dans ces organisations, même à des postes 

élevés, ne sont pas membres de la Fraternité et, 

dans la plupart des cas, n'ont aucune idée de ce 

qu'est la Fraternité et nieraient même 

catégoriquement et sincèrement leurs liens 

avec la Confrérie. Pourtant, leur nombre 

relativement faible ne signifie pas pour autant 

que leur influence est faible. 

 
10 Mohamed Louizi, comme cité dans : Lorenzo Vidino, The Closed Circle : Joining and Leaving the Muslim Brotherhood 

in the West, New York : Columbia University Press, 2020. 
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La présence d'individus qui ne sont pas 

clairement membres des Frères musulmans est 

un avantage pour la confrérie, car elle rend difficile 

l'accusation de ces organisations d'être des 

"Frères musulmans". En même temps, la présence 

- souvent à des postes très visibles - d'individus 

qui ne sont manifestement pas membres des 

Frères musulmans est avantageuse pour la 

Confrérie, car elle rend difficile l'accusation selon 

laquelle ces organisations sont des "Frères 

musulmans". 

 
Inévitablement, cette classification tripartite ne 

peut rendre compte de tous les degrés de 

complexité qui entourent les organisations liées 

à la Confrérie. Comme le dit parfaitement 

Brigitte Maréchal, " la complexité de la Confrérie 

réside dans le fait qu'elle est constituée de 

plusieurs types de structures superposées, 

certaines évoluant à partir de la situation locale 

européenne, d'autres remontant au pays 

d'origine de l'organisation ". 11  Le goût du secret du 

mouvement rend difficile la plupart des efforts 

visant à comprendre son fonctionnement interne 

et celui de ses dérivés. De même, la fluidité est 

un autre élément qui doit être pris en 

considération, car il n'est pas rare que des 

organisations et des individus augmentent ou 

diminuent leur niveau de connectivité 

personnelle, structurelle et idéologique avec la 

Confrérie et changent donc de position dans la 

tripartition. 

Malgré ces limites importantes, cette 

classification vise à apporter des nuances et de 

l'ordre à un débat qui se polarise souvent autour 

de deux positions "extrêmes" et simplistes : 

l'approche "il n'y a pas de confrérie musulmane 

en Europe" et l'approche "toutes les 

organisations ayant une trace de confrérie font 

partie de la confrérie musulmane". 

 
Une branche indépendante de la Fraternité 

dans chaque pays européen 

 
Malheureusement, le débat sur les entités liées 

aux Frères reste trop souvent superficiel, et 

nôaborde pas la question de l'identification. Il est 

courant que les critiques accusent un individu 

ou une organisation de liens avec les Frères 

musulmans et que la partie accusée rejette 

l'accusation, arguant qu'elle n'est pas fondée. Il 

n'est pas rare que cette diatribe passe de la 

sphère publique à un tribunal. Et si les lois sur 

la diffamation changent d'un pays à l'autre et 

qu'une myriade de facteurs influencent l'issue 

de chaque procès, le langage spécifique utilisé 

par l'accusateur pour alléguer un lien avec la 

confrérie est un facteur crucial. 

 
Plus précisément, les accusations de collusion 

avec la Fraternité peuvent être 

 
 

11 Brigitte Maréchal, " La quête des Frères musulmans européens pour devenir un mouvement social (culturel) ", in : Edwin 

Bakker et Roel Meijer (Eds.), The Muslim Brotherhood in Europe, Oxford University Press, 2013, page 91. 
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très variés. À un extrême, on peut situer les 

déclarations par lesquelles les critiques 

accusent un individu ou une organisation 

spécifique d'un lien fort et direct avec les 

Frères musulmans ("l'individu X est membre 

des Frères musulmans", "l'organisation Y 

appartient aux Frères musulmans"). À 

l'opposé, on trouve des accusations plus 

nuancées qui invoquent simplement un lien 

constant avec la confrérie sans indiquer une 

quelconque insertion formelle dans celle-ci 

("l'individu X a des liens avec le réseau de la 

confrérie", "l'organisation Y fait partie du milieu 

de la confrérie"). 

 
Quelle que soit la manière dont elle est formulée, 

l'accusation repose souvent sur un lien présumé 

entre un individu ou une organisation opérant en 

Europe et les Frères musulmans au Moyen-

Orient. La question des liens entre les réseaux 

basés en Europe et ceux du monde arabe est 

complexe. D'une part, il est évident que, lorsqu'ils 

ont établi la première présence de la Confrérie en 

Europe, les activistes ont simplement importé une 

grande partie de la dynamique du fonctionnement 

de la Confrérie en Orient ou n'y ont apporté que 

des variations mineures. Aujourd'hui encore, en ce 

qui concerne le noyau dur, les Frères purs, la 

structure et le fonctionnement interne de la 

Fraternité en Europe sont presque identiques à 

ceux des branches mères dans le monde arabe. 

Néanmoins, cette duplication des formes et des 

structures n'implique pas une subordination. 

S'il est vrai que les réseaux de confréries 

européens sont calqués sur ceux du monde 

arabe, avec le temps ils sont devenus 

indépendants. Il est évident que les Frères 

européens admirent les réseaux de confréries 

du Moyen-Orient, nettement plus anciens, plus 

grands et plus développés, avec lesquels ils 

sont en communication et en coordination 

constantes. Mais cela ne signifie pas que les 

organisations de confréries européennes 

reçoivent régulièrement des ordres de l'Est sur 

la stratégie à adopter et la manière de 

poursuivre leurs objectifs. On peut plutôt dire 

qu'elles sont des membres indépendants et 

juniors d'une famille mondiale, mais sans 

aucune subordination. 

 
Cette évaluation a des implications importantes 

pour la question de l'identification. On peut en 

effet soutenir que le débat visant à déterminer 

si une organisation musulmane européenne 

"appartient à la Confrérie" est souvent mal 

formulé. Dans de nombreux cas, en effet, 

l'affiliation d'une organisation à la Confrérie est 

évaluée en fonction de ses liens avec les 

Frères musulmans en Égypte ou, plus 

largement, dans le monde arabe. Ceux qui 

accusent une organisation spécifique d'être liée 

à la confrérie diront en fait "qu'elle fait partie 

des Frères musulmans" ou utiliseront des 

expressions similaires qui dénotent une 

subordination à une branche quelconque de la 

confrérie au Moyen-Orient.
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Ceux qui nient que l'organisation a des liens 

avec la Confrérie souligneront l'indépendance 

de cette dernière vis-à-vis du Caire ou, plus 

largement, du Moyen-Orient. 

 
Il semble qu'aucune de ces deux analyses ne 

rende compte de la réalité de la Fraternité en 

Occident. Il ne fait aucun doute que les liens avec 

la branche mère au Moyen-Orient sont un 

indicateur important, mais ils ne sont pas la clé 

pour déterminer si une organisation peut être 

qualifiée de "Fraternité musulmane". "Les preuves 

montrent plutôt qu'au cours des dernières 

décennies, dans la plupart des pays européens, 

un petit groupe de membres de la Confrérie 

originaires du monde arabe a créé des structures 

indépendantes de la Confrérie, qui reflètent celles 

des pays d'origine, bien qu'à une échelle plus 

réduite. Ainsi, la Fraternité française, la Fraternité 

britannique ou la Fraternité espagnole sont des 

réalités aussi tangibles que la Fraternité 

jordanienne, syrienne ou tunisienne. 

 
La manière d'identifier si une organisation 

basée dans un pays européen appartient à la 

Confrérie n'est donc pas nécessairement de 

découvrir des liens possibles mais, dans la 

plupart des cas, faibles, avec n'importe quelle 

organisation du Moyen-Orient. 

 

 Il est préférable d'évaluer s'ils sont une 

émanation directe de la branche de la Fraternité 

dans le pays européen spécifique où ils opèrent. 

S'il est souvent vrai, comme le disent les Frères 

européens, que leurs organisations et structures 

sont indépendantes et ne reçoivent pas d'ordres 

du Caire, ce fait en soi n'indique pas qu'ils ne sont 

pas des Frères musulmans. 

 
Cette analyse est confirmée par de nombreux 

dirigeants de la Confrérie eux-mêmes. Dans une 

interview avec Xavier Ternisien, un expert français 

des religions, l'ancien murhid de la Confrérie 

égyptienne Mohammed Akef a clairement décrit 

comment la Confrérie transcende les formalités 

telles que l'affiliation officielle. 12 "Nous n'avons 

pas d'organisation internationale, nous avons une 

organisation à travers notre perception des 

choses", a expliqué le murhid. "Nous sommes 

présents dans tous les pays. Partout, il y a des 

gens qui croient au message des Frères 

musulmans. En France, l'Union des organisations 

islamiques de France [UOIF/MF] n'appartient pas 

à l'organisation des Frères. Ils suivent leurs 

propres lois et règles". 13 Confirmant l'informalité 

des liens du mouvement. 

 

 
 
 

12 Xavier Ternisien, Les Frères Musulmans, Paris : Fayard, 2005, pp. 110-111. 
 

13 "L'internationale éclatée des Frères musulmans", Le Monde, 22 octobre 2004. Extrait de : 

https://www.lemonde.fr/archives/article/2004/10/22/l-internationale-eclatee-des-freres- 

musulmans_383958_1819218.html (consulté le 26 août 2021). 

http://www.lemonde.fr/archives/article/2004/10/22/l-internationale-eclatee-des-freres-
http://www.lemonde.fr/archives/article/2004/10/22/l-internationale-eclatee-des-freres-
http://www.lemonde.fr/archives/article/2004/10/22/l-internationale-eclatee-des-freres-


30  

Faissant référence à l'UOIF Akef parle de "nos 

frères en France". 14 Enfin, dans une interview de 

2005, il explique que les organisations 

européennes d'Ikhwan n'ont pas de lien direct 

avec la branche égyptienne, mais qu'elles 

coordonnent pourtant leurs actions avec elles. Il a 

conclu l'entretien par une remarque éloquente : 

"Nous avons tendance à ne pas faire de 

distinction entre nous". 15
 

 
De même, dans une interview de 2008, 

Mohamed Habib, premier vice-président des 

Frères musulmans égyptiens, a confirmé cette 

analyse des organisations qui se situent dans 

la galaxie de la confrérie. "Il y a des entités qui 

existent dans de nombreux pays à travers le 

monde", a déclaré Habib. "Ces entités ont la 

même idéologie, le même principe et les 

mêmes objectifs, mais elles travaillent dans des 

circonstances et des contextes différents. Il est 

donc raisonnable d'avoir une décentralisation 

en action afin que chaque entité travaille en 

fonction de ses circonstances et en fonction 

des problèmes auxquels elle est confrontée et 

dans leur cadre". 16
 

 
Identifier les indicateurs 

 

 
L'identification est, comme on l'a dit, un besoin  

essentiel et un défi de taille. Il est évident 

qu'une approche formaliste, qui identifie 

comme Frères musulmans uniquement les 

acteurs qui s'identifient comme tels, ne mène 

nulle part. Si l'on devait l'employer, la seule 

conclusion serait d'affirmer qu'il n'y a 

pratiquement pas de présence de la Confrérie 

sur le continent - ce qui est manifestement faux, 

comme l'admettent ouvertement les principaux 

membres de la Confrérie du Moyen-Orient. 

 
Il est donc nécessaire d'adopter une approche 

plus analytique pour identifier de manière 

critique les acteurs de la Confrérie, idéalement 

selon la catégorisation tripartite suggérée ci-

dessus. La meilleure approche est sans doute 

celle qui repose sur une application rigoureuse 

d'indicateurs, dont la présence permet de 

déterminer les différents degrés de connectivité 

à la Confrérie. Il est clair que chaque cas doit 

être évalué individuellement, et que dans la 

grande majorité des cas, c'est la présence de 

plusieurs indicateurs, et non d'un seul, qui 

détermine une évaluation positive. Et il serait 

malhonnête de prétendre que cette approche 

garantit des résultats avec une précision 

mathématique et sans aucun degré d'arbitraire. 

 
 

14 Entretien avec le Murshid général, Ikhwanonline. 14 janvier 2004. Extrait de : https://ikhwanonline.net/article/4109 

(consulté le 26 août 2021). 
 

 
15 Sylvain Besson, La Conquête de l'Occident, Paris : Seuil, 2005, page 100. 

 
16 Entretien avec le vice-président du MB, Mohamed Habib, dans le quotidien al Ahrar, tel que rapporté par le site officiel 

des Frères musulmans, 16 juin 2008. Consulté à l'adresse : https://www.ikhwanweb. com/article.php?id=17267 (Consulté 

le 23 avril 2021). 

http://www.ikhwanweb.com/article.php?id=17267
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En substance, les indicateurs proposés 

permettent à un observateur neutre, compte tenu 

du refus des Frères européens de s'identifier 

ouvertement comme tels, de mieux 

comprendre si un individu ou une organisation 

peut être raisonnablement lié - à des degrés 

divers - au mouvement. 
 

 
Déterminer si un individu est membre de la 

Fraternité devrait, en théorie, être facile, compte 

tenu de la nature hautement bureaucratique du 

groupe. Comme on l'a dit, c'est le cas dans de 

nombreux pays du Moyen-Orient, où de 

nombreux membres s'identifient ouvertement et 

fièrement comme tels. Avec quelques différences 

d'un pays à l'autre, il a toujours été assez facile 

pour un universitaire ou un diplomate occidental 

de se rendre dans n'importe quel pays du Moyen-

Orient et d'interagir avec des dizaines de 

membres de la Confrérie ayant leur carte. Ce n'est 

pas le cas en Europe, où pratiquement tous ceux 

qui sont proches des réseaux de la Confrérie nient 

tout lien. Les seules exceptions à cette règle sont 

sans doute une poignée de hauts dirigeants de 

diverses branches de la Confrérie du Moyen-

Orient vivant en exil en Europe. C'est le cas, par 

exemple, de l'actuel chef de la confrérie 

égyptienne, Ibrahim Munir, qui réside depuis 

longtemps à Londres. 17
 

 
Alors comment déterminer qui appartient à la 

petite élite des "frères purs" en Europe ? 

Comme nous l'avons dit, l'admission dans cette 

organisation est très sélective et secrète, et les rares 

personnes qui sont admises en tant que membres à 

part entière prêtent serment de garder le secret. La 

seule façon pour les étrangers de savoir avec certitude 

qui appartient à cette élite est d'obtenir les registres 

internes des membres de la branche locale. 

- ce que le groupe garde jalousement - ou 

d'obtenir cette information d'un membre réel. 

Comme nous l'avons dit, les quelques 

membres de la Confrérie européenne qui sont 

ouverts à leur affiliation sont des leaders de 

haut niveau comme Munir et les quelques 

personnes qui quittent le groupe, bien que cette 

dernière catégorie ne soit connue qu'après avoir 

quitté le groupe. En dehors de ces deux 

scénarios, statistiquement extrêmement 

improbables, il n'y a aucun moyen de savoir 

avec une certitude absolue qu'un individu 

spécifique est un membre à part entière de la 

Confrérie, l'un des quelques centaines 

d'activistes qui sont insérés dans la structure 

secrète du groupe dans chaque pays européen. 

 
Ce qui est alors une approche plus réalisable 

est l'application d'indicateurs d'identification 

pour tenter de déterminer si une organisation 

ou, par extension, un individu peut être défini 

comme étant lié aux Frères musulmans. Ces 

indicateurs tournent autour de la notion 

générale selon laquelle la Confrérie est un 

réseau extrêmement soudé d'entités et 

d'activistes reliés par des liens personnels, 

organisationnels, financiers, familiaux et liens 

idéologiques. 

 
 
 

17 George Mikhail, "Muslim Brotherhood appoints acting guide after arrest of leader", Al Monitor, Le 18 septembre 2020 
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Les indicateurs sont donc des éléments tels que : 

 
Å Gouvernance : présence de Frères au conseil 

d'administration et/ou à des postes de 

direction des structures de la Fraternité. 

Å Relations financières : recevoir des fonds 

de bailleurs de fonds traditionnels liés à la 

Confrérie et collecter des dons pour des 

organisations caritatives liées à la 

Confrérie. 

Å Interactions fréquentes avec d'autres 

entités de la Fraternité dans leur pays et à 

l'étranger : organisation d'événements 

communs, co-accueil de conférences... 

Å Inviter des orateurs liés à la Confrérie de 

manière prédominante ou exclusive à des 

événements clés. 

Å Traduire, publier, diffuser et promouvoir 

principalement la littérature des auteurs de 

la confrérie. 

Å L'adhésion aux structures transnationales de 

la Fraternité telles que la FIOE et la FEMYSO. 

 
Plus une organisation est insérée dans ce 

réseau, plus son affiliation à la Fraternité est 

probable et forte. Le contact occasionnel, 

l'invitation ponctuelle à un conférencier de la 

Fraternité, l'activité conjointe exceptionnelle 

avec une entité de la Fraternité, ne sont pas des 

indicateurs en soi. La fréquence et l'intensité 

des connexions sont des éléments cruciaux. 

Ainsi, par exemple, une organisation caritative 

qui a une organisation dont le conseil 

 consultatif est composé d'un membre de la 

confrérie et qui a organisé une campagne 

d'aide dans un pays africain avec une 

organisation liée à la confrérie ne peut 

raisonnablement être qualifiée d'organisation 

de la confrérie. On peut se demander si ce 

membre du conseil d'administration ne pourrait 

pas influencer certaines décisions de 

l'organisation d'une manière favorable à la 

Fraternité, mais, à défaut d'autres indicateurs, 

il serait exagéré de la définir comme étant même 

influencée par la Fraternité. 

 
D'un autre côté, par exemple, on peut supposer 

sans trop de risque qu'une organisation dont 

six des sept membres du conseil 

d'administration appartiennent de diverses 

manières au milieu de la confrérie, qui reçoit 

régulièrement des fonds d'une entité liée à la 

confrérie au Moyen-Orient, qui invite presque 

exclusivement des orateurs de la confrérie à 

ses événements et qui traduit des livres de Yusuf 

al Qaradawi, est un foyer de la confrérie. 

 
Il va sans dire que chaque cas doit être évalué 

individuellement et qu'il n'existe pas de formule 

magique - le cadre et les indicateurs proposés 

ont des limites inévitables. Cependant, toute 

analyse doit se fonder sur la recherche et 

l'analyse empirique. Ce que cette étude appelle 

le réseau des Frères musulmans en Europe se 

compose d'un réseau assez restreint d'individus 

qui, dans le même temps, ont mis en place une 

infrastructure extrêmement large, un réseau 

fluide et une toile d'organisations aux noms 
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trompeurs et souvent changeants et aux 

conseils d'administration imbriqués visant à 

donner l'impression d'une large représentativité. 

La seule façon de mieux comprendre ce réseau 

est de s'engager dans un effort de recherche 

minutieux, qui passe en grande partie par la 

collecte de sources primaires (articles 

d'incorporation, dossiers fiscaux, rapports de 

chambres de commerce, formulaires 

d'enregistrement de sites Web...) et 

d'entretiens. Seul ce type de recherche, tel 

qu'adopté pour cette étude, peut fournir une 

base empirique pour l'identification des 

structures liées à la Confrérie. 

 
Enfin, il convient de préciser que le cadre proposé 

ici vise simplement à atténuer un dilemme 

complexe auquel sont souvent confrontés les 

responsables politiques européens. Il convient 

donc d'affirmer clairement à ce stade que 

l'identification d'une organisation ou d'un individu à 

la Confrérie ne constitue pas un acte 

d'accusation. La Confrérie n'est pas une 

organisation terroriste désignée dans un pays 

européen et le fait d'être membre du groupe ou 

d'être une organisation contrôlée par lui ou liée à 

lui n'est pas en soi une question illégale. Le 

processus d'identification vise simplement à 

faciliter les deux activités qui devraient 

naturellement suivre : l'évaluation et 

l'engagement. En substance, le cadre fourni 

devrait aider les décideurs à comprendre quand 

une organisation ou un individu est proche de la 

Fraternité, avec des nuances diverses. Une fois 

cette détermination faite - ce que les décideurs 

européens ont souvent eu du mal à faire - décider 

comment les considérer et interagir avec eux est 

une question logiquement conséquente mais distincte. 
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Objectifs 
 

Ayant jusqu'à présent dressé la carte du 

réseau de la Fraternité européenne, le thème 

principal de ce rapport, il est maintenant 

nécessaire d'exposer brièvement quels sont 

ses objectifs. La question est largement 

débattue et même parmi ceux qui voient le 

mouvement en termes négatifs, il n'y a pas de 

consensus sur ses objectifs. En fait, de 

nombreux critiques assimilent les objectifs des 

réseaux européens de la Fraternité à ceux de 

leurs homologues du Moyen-Orient et d'Afrique 

du Nord. Selon ce point de vue, l'objectif 

primordial de tous les Frères du monde entier 

est le même : islamiser la société et établir des 

États islamiques régis par la charia. 

 
Cette évaluation ne semble pas tenir compte de 

la nature pragmatique des Frères musulmans. 

Il ne fait aucun doute que de nombreux 

dirigeants du mouvement ont toujours mis 

l'accent sur ses aspirations mondiales, qu'ils 

considéraient comme intrinsèquement liées à 

sa mission divine. Le fondateur de la confrérie, 

Hassan al Banna, avait clairement indiqué quel 

devait être le plan du mouvement après la 

formation d'un État islamique dans le monde 

musulman. "Nous ne nous arrêterons pas à ce 

point, mais nous poursuivrons cette force  

 

maléfique sur ses propres terres, pénétrerons 

au cîur de lôOccident, et lutterons pour la 

vaincre jusqu'à ce que le monde entier crie le 

nom du Prophète et que les enseignements de 

l'Islam se répandent dans le monde entier", a 

déclaré al Banna. "Ce n'est qu'alors que les 

musulmans atteindront leur objectif 

fondamental, et qu'il n'y aura plus de 

'persécution' et que toute religion sera 

exclusivement pour Allah. "18
 

 
Et les dirigeants contemporains du mouvement 

ont exprimé des points de vue similaires. En 

2004, le murhid Mohammed Akef de la 

Fraternité égyptienne a déclaré sa "foi totale 

dans le fait que l'Islam envahira l'Europe et 

l'Amérique, car l'Islam a une logique et une 

mission". "Il a ajouté que "les Européens et les 

Américains entreront dans le giron de l'Islam 

par conviction. " 19 Al Qaradawi a exprimé à 

plusieurs reprises le même point de vue. Dans 

un discours prononcé en 1995 lors d'une 

conférence islamique à Toledo, dans l'Ohio, il a 

déclaré : "Nous allons conquérir l'Europe, nous 

allons conquérir l'Amérique, non pas par l'épée 

mais par la da'wah. "20 Et dans une fatwa 

publiée sur IslamOnline en 2002, il a réitéré ce 

concept. "L'Islam reviendra en Europe en tant 

que conquérant et vainqueur, après en avoir été 

expulsé deux fois", a déclaré al Qaradawi 

 
 

18 Mary Habeck, Knowing the Enemy, New Haven, CT : Yale  University Press, 2006. pp. 31-2. 
 

19   "Nouveau leader des Frères musulmans : La résistance en Irak et en Palestine est légitime ; l'Amérique est Satan, 

l'Islam envahira l'Amérique et l'Europe", dépêche spéciale MEMRI n° 655, 4 février 2004. 
 

20 Yusuf al Qaradawi, Conférence MAYA, 1995, Toledo, Ohio.  Transcription disponible sur : http:// www.investigativeproject. 

org/profile/167#_ftn3 (Consulté : 20 juin 2021)

http://www.investigativeproject.org/profile/167#_ftn3
http://www.investigativeproject.org/profile/167#_ftn3


35  

"Je maintiens que la conquête, cette fois, ne se 

fera pas par l'épée mais par la prédication et 

l'idéologie. "21
 

 
Ces déclarations, ainsi que d'autres faites par 

les principaux dirigeants de la confrérie, ont 

conduit nombre de ses détracteurs à affirmer 

que la participation civique et les déclarations 

en faveur de l'intégration des Frères européens 

ne sont que des tactiques trompeuses pour 

mieux atteindre leurs objectifs. Selon eux, les 

Frères européens ont compris de manière 

pragmatique qu'exprimer leurs souhaits de 

transformer l'Occident en une partie d'un État 

islamique mondial, comme l'ont fait al Banna et 

Qaradawi, serait contre-productif, mais ils 

partagent toujours secrètement le rêve des 

fondateurs de leur mouvement. Conscients du 

fait que de tels discours peuvent mettre leurs 

interlocuteurs mal à l'aise, les pessimistes 

affirment que les Frères européens ne voient 

pas l'intérêt d'attirer une attention indésirable 

en exprimant publiquement la vision d'une 

chose dont la réalisation, même dans la vision 

la plus optimiste, se situe loin dans le futur et, 

par conséquent, ils ont tendance à éviter 

d'approuver publiquement la vision d'une 

conquête islamique de l'Occident annoncée par 

al Qaradawi et d'autres chefs spirituels du 

mouvement. 

 
D'autres soutiennent que, même s'ils 

proviennent de célèbres vedettes idéologiques du 

mouvement, ces points de vue ne reflètent pas 

la pensée des Frères européens. Les 

optimistes affirment que le mouvement a 

considérablement évolué au fil du temps et que 

les nouvelles générations, en particulier celles 

qui ont grandi en Occident, ont affiné leur vision 

de la relation entre l'Islam et l'Occident. Même 

s'ils sont réticents à défier publiquement les 

anciens dirigeants, nombre de ces nouveaux 

militants ont défini leur propre vision religieuse 

et politique. 22 Tout en continuant à adhérer à 

certains concepts de l'héritage intellectuel de la 

confrérie, ils se distancient progressivement de 

ses aspects les plus militants et sont les agents 

d'une lente réforme interne visant à adapter la 

tradition au contexte actuel. 

 
Ce débat sur les aspirations à long terme du 

mouvement est difficilement conciliable. Mais il 

ne fait aucun doute qu'un mouvement 

quintessentiellement pragmatique comme les 

Frères européens comprend clairement que ce 

qu'il peut actuellement réaliser dans les 

sociétés occidentales non à majorité 

musulmane est complètement différent de ce 

qu'il peut faire dans les sociétés à majorité 

musulmane. Au milieu des années 80, une fois 

que les fondations et les premières 

protostructures des Frères musulmans en 

Europe ont été établies, les Frères européens 

ont commencé à adapter leur riche héritage 

intellectuel au nouvel environnement.

 
 

21 "Leading Sunni Sheikh Yousef al-Qaradhawi and Other Sheikhs Herald the Coming Conquest of Rome", Middle 

East Media and Research Institute (MEMRI), Special Dispatch #447, 6 décembre 2002. 
 

22 Entretien de Lorenzo Vidino avec Peter Mandaville, Washington, octobre 2008. 
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Même si les idées d'al Banna et d'autres 

idéologues du noyau dur pouvaient encore 

fournir une orientation méthodologique et 

spirituelle, il était clair pour eux qu'appliquer ces 

enseignements à la lettre dans les sociétés 

européennes modernes aurait été peu utile, 

voire contre-productif. 

 
Le mouvement a donc commencé à établir un 

ensemble d'objectifs qui correspondaient 

mieux à sa situation spécifique de mouvement 

islamiste opérant dans des sociétés à majorité 

non musulmane. Depuis cette époque, le 

principal objectif est sans doute de façonner et de 

préserver une identité islamique bien définie pour 

les musulmans européens. Comme tout 

mouvement religieux conservateur, les islamistes 

du monde entier sont soucieux de préserver la 

moralité et la piété de leurs communautés. Cette 

position défensive est d'autant plus importante 

lorsqu'il s'agit de minorités musulmanes, car 

elles courent le risque d'être culturellement 

absorbées par la société d'accueil. "Il est du 

devoir du Mouvement islamique", a écrit Yusuf al 

Qaradawi, le chef spirituel incontesté de la 

Confrérie mondiale et occidentale, "de ne pas 

laisser ces expatriés être emportés par le 

tourbillon de la tendance matérialiste qui prévaut 

en Occident. "23
 

 
Pourtant, contrairement aux salafistes et aux 

autres tendances islamiques qui cherchent à 

renforcer l'identité des musulmans  

occidentaux, les Frères ne prônent pas 

l'isolement du courant dominant de la société. Au 

contraire, ils exhortent les musulmans à y 

participer activement, mais uniquement dans la 

mesure où cet engagement est nécessaire pour 

la modifier dans un sens islamique. Selon al 

Qaradawi, les musulmans d'Occident doivent 

adopter "un conservatisme sans isolement, et une 

ouverture sans fusion. "24 Trouver l'équilibre entre 

l'impénétrabilité culturelle et l'interaction 

sociopolitique active n'est pas facile, mais les 

Frères se considèrent comme capables de 

définir comment les musulmans peuvent être à 

la fois fidèles à leur foi et citoyens actifs des 

démocraties laïques européennes. 

 
Les Frères considèrent ce rôle de guide comme 

une opportunité sans précédent pour le 

mouvement qui, selon les mots d'al Qaradawi, 

peut "jouer le rôle du leader manquant de la 

nation musulmane avec toutes ses tendances et 

ses groupes. "25 Alors que dans les pays à 

majorité musulmane, les Frères ne peuvent 

exercer qu'une influence limitée, car ils sont 

tenus en échec par des régimes qui s'opposent 

à eux, al Qaradawi se rend compte qu'aucun 

obstacle de ce type ne les empêche d'opérer 

dans l'Occident libre et démocratique. En outre, 

les masses d'anciens patriotes musulmans, 

désorientés par l'impact de la vie dans des 

sociétés non musulmanes et manquant souvent 

des connaissances les plus élémentaires sur 

l'Islam,

 

23 Yusuf al Qaradawi, Priorités du mouvement islamique dans la phase à venir, Swansea, UK : Awakening 

Publications, 2000, page 7. 
 

24 Ibid. 
 

25 Ibid. 
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représentent un public réceptif idéal pour le 

message du mouvement. Enfin, aucune tendance 

islamique concurrente ne dispose des moyens 

financiers et de l'organisation nécessaires pour 

rivaliser avec les Frères européens. La 

combinaison de ces facteurs amène al Qaradawi à 

conclure que l'Occident est une sorte de tabula 

rasa islamique, un territoire vierge où les 

structures et les limites socio-religieuses du monde 

musulman n'existent pas et où les Frères peuvent 

mettre en îuvre leur da'wah librement, en 

surmontant leurs concurrents grâce à leurs 

compétences supérieures en matière de 

mobilisation et de fonds. 

 
Un autre objectif commun à toutes les 

organisations de la Fraternité européenne est la 

désignation comme représentants officiels ou de 

facto de la communauté musulmane de leur pays. 

Devenir les partenaires préférés - sinon exclusifs 

- des gouvernements et des élites européennes 

servirait plusieurs objectifs. L'un d'eux, déclaré 

publiquement et fièrement par les Frères, est de 

contribuer positivement à l'avenir des sociétés 

européennes. Mettant en avant des valeurs 

communes, les Frères se présentent comme une 

force modérée encourageant les musulmans à 

participer simultanément à la société et à diffuser 

leurs principes islamiques, qui, en fin de compte, 

profitent à tous. Contrairement aux tendances 

islamiques concurrentes, ils peuvent guider la 

communauté musulmane sur la voie de  

l'intégration tout en contribuant à un renouveau 

moral du reste de la société. 26
 

 
Pourtant, les Frères européens semblent avoir 

des objectifs supplémentaires liés à 

l'établissement d'une relation préférentielle 

entre eux et les gouvernements européens. 

Malgré leur activisme incessant et leurs 

ressources considérables, les Frères n'ont pas 

réussi à créer un mouvement de masse et à 

s'attirer l'allégeance d'un grand nombre de 

musulmans européens. Bien que les concepts, 

les questions et les cadres introduits par les 

Frères aient atteint un grand nombre d'entre 

eux, la plupart des musulmans européens 

résistent activement à l'influence des Frères ou 

l'ignorent tout simplement. Les Frères 

comprennent qu'une relation préférentielle avec 

les élites européennes pourrait leur fournir le 

capital financier et politique qui leur permettrait 

d'étendre considérablement leur portée et leur 

influence au sein de la communauté. 

 
En tirant parti d'une telle relation, les Frères 

visent à se voir confier par les gouvernements 

européens l'administration de tous les aspects 

de la vie musulmane dans chaque pays. 

Idéalement, ils deviendraient ceux que les 

gouvernements chargent de préparer les 

programmes d'enseignement et de 

sélectionner les enseignants. 

 

26 Pour un aperçu de ce que, selon la Confrérie, les musulmans peuvent apporter à l'Occident, voir, par exemple, 

Kamal el-Helbawy, "Cementing Relations between Muslim Citizens and Governments in the West : The United 

Kingdom as a Case Study", Islamism Digest, volume 3, numéro 9, septembre 2008. 
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pour l'éducation islamique dans les écoles 

publiques, la nomination d'imams dans les 

institutions publiques telles que l'armée, la police 

ou la prison, et l'octroi de subventions pour ad-

ministrer divers services sociaux. Cette position 

leur permettrait également d'être la voix 

musulmane officielle de facto dans les débats 

publics et dans les médias, éclipsant les forces 

concurrentes. Les pouvoirs et la légitimité qui leur 

sont conférés par les gouvernements 

européens leur permettraient d'exercer une 

influence considérablement accrue sur la 

communauté musulmane. Par un habile calcul 

politique, les Frères européens tentent de 

transformer leur candidature à la direction en 

une prophétie auto-réalisatrice, en cherchant 

à être reconnus comme les représentants de 

la communauté musulmane afin de la devenir 

réellement. 

 

 

 
 

Photo 1 : Le Conseil Européen des Imams, la dernière des structures paneuropéennes créées par 

FIOE/CEM. 27
 

 
 
 
 

27 Voir à titre de référence : " Création du Conseil européen des imams ", déclaration aux médias de la Ligue des 

Musulmans de Suisse, 23 novembre 2019.  Récupéré de : https://rabeta. ch/ 

%D8%AA%D8%A3%D8%B3%D9%8A%D8%B3-%D8%A7%D9%84%D9%85%D8%AC% D9%84%D8%B3-

%D8%A7%D9%84%D8%A3%D9%88%D8%B1%D9%88%D8%A8%D9%8A-%D9 

%84%D9%84%D8%A3%D8%A6%D9%85%D8%A9/ (consulté le 21 juin 2021). 
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Enfin, la position de représentants des 

musulmans européens permettrait aux Frères 

d'influencer l'élaboration de la politique 

européenne sur toutes les questions liées à 

l'Islam. Si avoir son mot à dire dans l'élaboration 

des politiques intérieures peut être très 

important, les Frères européens semblent avoir 

accordé une importance encore plus grande à 

l'influence sur les politiques étrangères. Une 

fois encore, les écrits de Yusuf al Qaradawi 

résument parfaitement cette vision. Conscient 

du rôle crucial que jouent les politiques des 

gouvernements occidentaux dans la lutte entre 

les mouvements islamistes et leurs rivaux pour 

le contrôle des pays musulmans, al Qaradawi 

déclare qu'"il est nécessaire pour l'Islam à cette 

époque d'avoir une présence dans les sociétés 

qui affectent la politique mondiale" et que la 

présence d'un mouvement islamiste fort et 

organisé en Occident est "nécessaire pour 

défendre les causes de la nation musulmane et 

de la terre musulmane contre l'antagonisme et 

la désinformation des forces et tendances anti-

islamiques. "28
 

 
En d'autres termes, al Qaradawi affirme que les 

Frères européens se trouvent devant une 

opportunité sans précédent d'influencer 

l'opinion publique et les décideurs européens 

sur toutes les questions géopolitiques liées au 

monde musulman. Et en effet, au cours des 

vingt dernières années, les Frères européens 

ont constamment essayé de profiter 

 de leur position d'influence pour faire avancer les 

causes islamistes. Des réunions privées avec des 

décideurs politiques de haut niveau aux 

manifestations de rue de masse, des éditoriaux dans 

les grands journaux aux conférences de haut 

niveau, ils ont utilisé toutes les ressources 

matérielles et intellectuelles qu'ils possèdent afin de 

faire avancer le point de vue islamiste sur plusieurs 

questions, de la Palestine à l'Afghanistan, et sur la 

nature du mouvement islamiste lui-même. 

 
La Fraternité est-elle une menace ? 

 

 
Si tels sont, en résumé, les objectifs de la 

Fraternité européenne, le mouvement 

constitue-t-il une menace pour l'Europe ? La 

question est, une fois de plus, vivement 

débattue et la réponse change sans doute en 

fonction de la perspective. Il n'est pas rare que 

l'évaluation soit faite sous l'angle de la sécurité. 

Si c'est l'approche choisie, il est évident que la 

Fraternité européenne ne constitue pas une 

menace directe pour la sécurité. Les réseaux 

de la Fraternité européenne ne sont pas 

engagés dans des activités terroristes contre 

l'Europe et les assimiler à Al-Qaïda ou à l'État 

islamique, d'un point de vue européen, constitue 

une grave erreur d'analyse. 

 
Ceci étant dit, il existe certaines préoccupations 

liées à la sécurité qui concernent la Fraternité 

européenne. Premièrement, le reseau prend 

 

 

 

28 Yusuf al Qaradawi, Priorités du mouvement islamique dans la phase à venir, Swansea, UK : 
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part régulièrement à différentes activités de 

soutien, allant du financier au purement politique, 

pour le Hamas,  branche palestinienne des Frères 

musulmans et tenue pour une organisation 

terroriste par l'Union européenne. Deuxièmement, 

bien que cela ne soit pas révélateur d'une 

implication de l'ensemble du réseau, il y a eu ces 

dernières années des cas plus qu'occasionnels 

dans lesquels des membres de la Confrérie en 

Europe auraient fourni diverses formes de soutien 

à des activités violentes dans des pays tels que la 

Syrie (à cet égard, voir le chapitre sur l'Espagne) 

et la Libye. 

 
Mais, du point de vue de la sécurité, une 

préoccupation supplémentaire découle de 

l'impact indirect des activités des Frères sur la 

radicalisation violente. Le problème réside 

dans la généralisation d'un récit qui, amené à 

l'une de ses séquences logiques par des 

individus échappant au contrôle du groupe, 

pourrait conduire à la violence. En substance, 

le récit des Frères, diffusé avec l'éloquence et 

l'omniprésence qui caractérisent le discours du 

groupe, est centré sur deux éléments sur 

lesquels les groupes islamistes violents 

peuvent s'appuyer et les jeunes non affiliés en 

voie de radicalisation peuvent s'inspirer. 

 
Le premier élément est la justification de la 

violence par le groupe. En fait, le rejet de la 

violence par la confrérie n'est guère absolu, 

mais plutôt truffé de "si" et de "mais". "Elle 

affirme, en substance, que 

les musulmans "attaqués" (un concept difficile à 

définir) ont le droit de se défendre, y compris 

par des actes violents visant des civils. Le 

deuxième élément problématique du discours 

de la confrérie est son récit de la victimisation. 

S'appuyant sur des incidents et des attitudes 

anti-musulmanes qui existent 

indiscutablement, les organisations 

européennes de la Confrérie les ont exagérés à 

dessein et ont essayé d'encourager une 

mentalité de siège au sein des communautés 

musulmanes locales, en affirmant que le 

gouvernement et les sociétés occidentales leur 

sont hostiles, ainsi qu'à l'Islam en général. 

 
La combinaison de ces deux éléments peut 

potentiellement être explosive. Si les 

musulmans de Gaza ont le droit de se défendre, 

on peut se demander pourquoi ils n'ont pas le 

droit de le faire en Occident, où, selon les 

Frères, ils sont également attaqués. Les Frères 

ne parviennent pas à cette conclusion. Au 

contraire, ils préconisent publiquement 

l'engagement politique et l'activisme social 

comme solution. Cependant, le problème réside 

dans la large diffusion du récit des Frères et 

dans leur incapacité à contrôler son impact sur, 

disons, un adolescent de seize ans au sang 

chaud et indigné par les événements mondiaux 

- sans doute le profil du candidat le plus 

probable à la radicalisation violente. Il est facile 

de voir comment le récit de victimisation des 

Frères et la justification partielle de la violence 

peuvent potentiellement représenter le premier 
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élément constitutif d'une trajectoire de 

radicalisation pouvant aller jusqu'au militantisme 

violent. C'est cette analyse qui conduit les 

services de sécurité allemands à déclarer qu'"il 

existe un risque que de tels milieux puissent 

également constituer le terreau d'une 

radicalisation plus poussée. "29 Pourtant, il faut 

le dire, le débat entre les paroles et les actes 

et, plus précisément, l'impact du récit d'un 

réseau islamiste non directement violent sur la 

radicalisation violente est complexe et contesté 

dans les cercles politiques et universitaires de 

tout l'Occident depuis le 11 septembre.30
 

 
L'aspect sécuritaire n'est qu'un cadre pour 

examiner la menace potentielle que représentent 

les Frères pour l'Europe, et sans doute pas le plus 

important. Ces dernières années, en effet, les 

décideurs politiques, les commentateurs et même 

les services de sécurité ont de plus en plus 

envisagé la question sous l'angle de l'intégration 

et de la cohésion sociale, de plus en plus 

préoccupés par l'impact des Frères européens sur 

eux. 

 
Au cours des dernières années, les frères 
européens nôont pas m©ch® leurs mots quant à la 

nécessité pour les musulmans de devenir des 

citoyens actifs, participant pleinement à la vie 

politique et sociale de leur pays. La plupart de 

leurs dirigeants incarnent cet esprit : ce sont 

des personnes instruites qui participent à un 

éventail d'activités allant des associations de 

parents d'élèves aux élections parlementaires. 

Ils sont impliqués dans le dialogue 

interconfessionnel et leurs activités caritatives 

visent de plus en plus un ensemble de projets 

diversifiés et pas seulement des communautés 

ou des causes musulmanes. Contrairement à 

la plupart des autres groupes islamistes et 

même à de nombreux courants musulmans 

conservateurs mais non islamistes, la Confrérie 

encourage effectivement diverses formes 

d'intégration dans la société européenne. 

Comme toute autre force conservatrice sur le 

plan social et religieux, la Confrérie se méfie à 

juste titre des implications potentielles de cette 

intégration et prône donc "un conservatisme 

sans isolement, et une ouverture sans fusion."31
 

 
Pourtant, en grattant un peu plus loin que la 

surface, il n'est pas difficile de trouver dans 

cette rhétorique des condamnations virulentes 

 
 
 

29 Bundesverfassungsschutz 2005, Bundesministerium des Innern. Page 190. Consulté à l'adresse : 

https://publikationen.uni-tuebingen. de/xmlui/bitstream/handle/10900/63244/Verfassungs- 

schutzbericht_2005_de.pdf?sequence=1&isAllowed=y (Consulté le 19 juin 2021). 
 

30 Voir, par exemple, Peter R. Neumann, " The Trouble with Radicalization ", International Affairs, volume 89, 

numéro 4, p. 873-893, juillet 2013 ; et Alex P. Schmid, Violent and Non-Violent Extremism : Les deux faces d'une 

même pièce ? ICCT Papers, La Haye, 12 mai 2014. Consulté à l'adresse suivante : 

http://www.icct.nl/app/uploads/download/file/ICCT-Schmid-Violent-Non-Violent-Extrem- ism-May-2014.pdf 

(Consulté le 29 juin 2021). 
 

31 Yusuf al Qaradawi, Priorités du mouvement islamique dans la phase à venir, Swansea, UK : 

http://www.icct.nl/app/uploads/download/file/ICCT-Schmid-Violent-Non-Violent-Extrem-
http://www.icct.nl/app/uploads/download/file/ICCT-Schmid-Violent-Non-Violent-Extrem-
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de la société occidentale jugée corrompue, 

immorale et injuste. Cela va de pair avec un récit 

qui considère que les musulmans sont meilleurs, 

mais qu'ils sont attaqués - ce qui, en substance, 

favorise une mentalité du "nous contre eux" qui nuit 

gravement à la cohésion sociale. En outre, sur 

certaines questions clés telles que la liberté de 

religion, les droits des femmes et l'homosexualité, 

de nombreux dirigeants de la confrérie adoptent 

des positions qui sont en grave désaccord non 

seulement avec les valeurs européennes 

dominantes, mais aussi avec les droits de 

l'homme fondamentaux. 

 
Le chapitre suivant présentera et 

contextualisera nombre de ces points de vue. Il 

est important de noter que les avis sont 

partagés sur la question, même s'il existe un 

consensus croissant qui transcende les 

frontières politiques sur l'impact problématique 

des activités et des récits des Frères sur la 

cohésion et l'intégration sociales. Il convient 

également de noter qu'il semble y avoir un 

consensus sur l'impact social négatif des 

activités de la Confrérie parmi les agences de 

renseignement d'Europe continentale. Nombre 

de ces entités possèdent traditionnellement un 

large mandat institutionnel, puisqu'elles sont 

chargées de surveiller non seulement les 

menaces directes à la sécurité nationale, mais 

aussi des phénomènes de subversion plus 

indirects qui pourraient menacer l'ordre 

 démocratique. En raison de ce mandat étendu, 

ils étudient depuis longtemps la présence de la 

Confrérie dans leurs juridictions et se forgent 

une opinion à son sujet - qui tend presque 

invariablement à être suspecte, voire carrément 

négative. 

 
Ces groupes islamistes "légalistes" 

représentent une menace particulière pour la 

cohésion interne de notre société", affirme, par 

exemple, le rapport 2005 de l'Office pour la 

protection de la Constitution (l'agence 

allemande de renseignement intérieur) en 

décrivant les organisations influencées par les 

Frères qui opèrent dans le pays. "Entre autres 

choses, poursuit-il, leur large éventail d'activités 

éducatives et de soutien orientées vers l'islam, 

en particulier pour les enfants et les 

adolescents issus de familles immigrées, est 

utilisé pour promouvoir la création et la 

prolifération d'un milieu islamiste en Allemagne. 

Ces activités vont à l'encontre des efforts 

déployés par l'administration fédérale et les 

Länder [États] pour intégrer les immigrants. Il y 

a un risque que de tels milieux puissent 

également constituer un terrain propice à une 

radicalisation accrue". 32
 

 
La Sûreté de l'État, l'agence de renseignement 

intérieure belge, a décrit les activités des 

ramifications des Frères musulmans dans le 

pays en des termes tout aussi négatifs : 

 

 

 
 

32 Bundesverfassungsschutz 2005, Bundesministerium des Innern, page 190. 
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"La Sûreté de l'État suit les activités des Frères 

musulmans internationalistes en Belgique 

depuis 1982. Les Frères Musulmans 

Internationalistes possèdent une structure 

clandestine en Belgique depuis plus de vingt 

ans. L'identité des membres est secrète, ils 

agissent dans la plus grande discrétion. Ils 

cherchent à diffuser leur idéologie au sein de la 

communauté musulmane de Belgique et visent 

en particulier les jeunes immigrés de deuxième 

et troisième génération. En Belgique comme 

dans d'autres pays européens, ils cherchent à 

prendre le contrôle d'associations sportives, 

religieuses et sociales, et ils cherchent à 

s'imposer comme des interlocuteurs privilégiés 

des autorités nationales, voire européennes, 

pour gérer les affaires islamiques. Les Frères 

musulmans estiment que les autorités 

nationales s'appuieront de plus en plus sur les 

représentants de la communauté islamique 

pour la gestion de l'islam. Dans ce cadre, ils 

tentent d'imposer la désignation de personnes 

inþuencées par leur idéologie dans les 

instances représentatives. Pour ce faire, ils ont 

été très actifs dans le processus électoral pour 

les membres de l'organe de gestion de l'islam 

[en Belgique]. 

 Un autre aspect de cette stratégie consiste à 

provoquer ou à entretenir des tensions dans 

lesquelles ils considèrent qu'un musulman ou 

une organisation musulmane est victime des 

valeurs occidentales, d'où l'affaire du foulard 

musulman dans les écoles publiques. "33
 

 
En 2021, près de 20 ans plus tard, une courte note 

de la même agence montre que son évaluation de 

la philosophie et des activités politiques de la 

Fraternité en Belgique reste tout aussi négative34 . 

 
"Les Frères musulmans sont implantés dans le 

monde entier et sont présents en Belgique. 

Outre les implantations purement nationales 

dans le monde arabe, une tendance 

"internationale" fortement représentée dans les 

pays à minorité islamique et développant une 

dynamique propre a également vu le jour. Dans 

notre pays, la Ligue des Musulmans de Belgique 

(LMB) peut être considérée comme la branche 

belge de la confrérie internationale des Frères 

musulmans. La LMB et les Frères musulmans 

belges font généralement partie d'une structure 

globale, un réseau transnational qui tente, dans 

une certaine mesure, de diriger et de 

coordonner les activités des branches 

nationales et les organisations affiliées

 
 
 
 
 

 

33 " Rapport du Comité Permanent de Contrôle des Services de Renseignements et de Sécurité (Comité R) au 

Parlement belge, 19 juillet 2002. Consulté sur : http://www.senate.be/ 

www/?MIval=/publications/viewPubDoc&TID=33618007&LANG=fr#2-1171/1_112 (Consulté le 20 juin 2021). " 
 

34 " Himad Messoudi, " Affaire Haouach : nous avons lu la note de la Sûreté de l'État, voici ce qu'elle dit ", Radio Télévision 

Belge de la Communauté Française, 13 juillet 2021. Consulté sur le site : https:// 

www.rtbf.be/info/belgique/detail_affaire-haouach-nous-avons-lu-la-note-de-la-surete-de-l- etat-voici-ce-qu-elle-

dit?id=10803432 (Consulté le 2 septembre 2021). " 

http://www.senate.be/
http://www.rtbf.be/info/belgique/detail_affaire-haouach-nous-avons-lu-la-note-de-la-surete-de-l-
http://www.rtbf.be/info/belgique/detail_affaire-haouach-nous-avons-lu-la-note-de-la-surete-de-l-
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aux Frères musulmans. [...] En Europe et en 

Belgique, les Frères musulmans visent à long 

terme l'islamisation progressive des sociétés 

européennes. A plus court terme, leur objectif 

principal est de protéger et de renforcer 

l'identité islamique et l'ancrage social de 

l'Islam, interprété de manière orthodoxe. Leur 

stratégie pour atteindre ces objectifs repose 

principalement sur l'activisme politico-social, le 

lobbying et l'entrisme et est menée par une 

"avant-garde élitiste" de militants des Frères 

musulmans bien entraînés. Les Frères 

musulmans européens optent pour une 

approche graduelle et extrêmement 

pragmatique. Ils traitent avec souplesse 

certains préceptes islamiques orthodoxes, 

adaptent leur discours à leur public et 

dissimulent leurs véritables intentions et 

croyances. [...] Le principal danger, à plus court 

terme, que représentent les Frères musulmans 

est qu'ils créent un climat de ségrégation et de 

polarisation, qui peut à son tour constituer un 

terrain fertile pour une radicalisation (violente) 

plus poussée. "35
 

 
L'AIVD, l'agence de renseignement intérieure des 

Pays-Bas, est encore plus précise dans son 

analyse de la situation européenne des 

tactiques et des objectifs de la Fraternité : 
 

 
"Tous les Frères musulmans ou leurs 

sympathisants ne sont pas reconnaissables en tant 

que tels. Ils ne révèlent pas toujours aux étrangers 

leurs loyautés religieuses et leur programme ultra-

orthodoxe. Apparemment coopératifs et modérés 

dans leur attitude envers la société occidentale, ils 

n'ont certainement aucune intention violente. 

Mais ils tentent d'ouvrir la voie à un rôle plus 

important de l'islam ultra-orthodoxe dans le 

monde occidental en exerçant une inþuence 

religieuse sur les communautés d'immigrants 

musulmans et en nouant de bonnes relations avec 

les leaders d'opinion concernés : politiciens, 

fonctionnaires, organisations sociales 

traditionnelles, religieux non islamiques, 

universitaires, journalistes, etc. Cette politique 

d'engagement a été plus perceptible ces dernières 

années, et pourrait peut-être annoncer une 

certaine libéralisation des idées du mouvement. Il 

se présente comme un défenseur largement 

soutenu et un représentant légitime de la 

communauté islamique. Mais l'objectif ultime - bien 

qu'il ne soit jamais déclaré ouvertement - est de 

créer, puis d'implanter et d'étendre, un bloc 

musulman ultra-orthodoxe en Europe occidentale. 

"36
 

 
 
 
 
 

35 Ibid ; document en possession des auteurs. 
 

36 La dawa radicale en transition, The Rise of Islamic Neoradicalism in the Netherlands, AIVD, octobre 2007. Page 

51. Consulté sur le site : https://english.aivd.nl/publications/publications/ 2007/10/09/the-radical-dawa-in-transition 

(Consulté le 20 juin 2021). 
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PARTIE 
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LA STRUCTURE 
PANEUROPÉENNE DE LA 
FRATERNELLE 

 

 
Le chapitre précédent a décrit comment la plupart 

des pays européens abritent une mini-branche 

des Frères musulmans, avec ses propres 

formalités et sa propre structure qui, à une échelle 

beaucoup plus petite, reproduit la dynamique des 

branches plus importantes du Moyen-Orient. 

Comme nous l'avons dit, il existe une branche 

française des Frères musulmans, une branche 

allemande, une branche suédoise, une branche 

espagnole, etc. Par conséquent, le réseau des 

Frères musulmans en Autriche, par exemple, se 

concentre sur l'influence de la communauté 

musulmane autrichienne, des décideurs politiques 

autrichiens et du débat public autrichien en utilisant 

des tactiques et des cadres qu'il choisit comme 

étant les mieux adaptés au contexte autrichien, 

tout comme la branche britannique, la branche 

suisse, la branche italienne, la branche 

ukrainienne et ainsi de suite. 

 
En même temps, bien que pleinement 

indépendantes, toutes les branches 

européennes font partie du réseau transnational 

de la confrérie. À l'échelle mondiale, les Frères 

musulmans peuvent en fait être décrits comme 

un groupe assez soudé d'activistes et 

d'organisations liés par des liens personnels, 

financiers, organisationnels et, bien sûr, 

idéologiques. Les principaux militants des Frères 

musulmans du monde entier et les 

organisations qu'ils dirigent 

 

sont en contact permanent les uns avec les autres. 

Si les désaccords, la concurrence et les jalousies 

ne sont pas rares, cette famille mondiale garantit 

un certain degré d'homogénéité dans la pensée et 

l'action. Cette dynamique fait de la Fraternité une 

organisation "glocale" par excellence : extrêmement 

transnationale mais, en même temps, très intégrée 

dans chaque réalité locale dans laquelle elle opère. 

 
Ce phénomène est particulièrement évident 

pour les Frères européens. Tout en concentrant 

l'essentiel de leurs activités sur leur contexte 

spécifique, les réseaux européens de la Confrérie 

ont toujours maintenu des contacts très forts 

avec les milieux de la Confrérie au Moyen-

Orient. Ce phénomène est devenu 

particulièrement évident pendant le Printemps 

arabe, lorsque de nombreux militants de longue 

date de la Confrérie basés en Europe, dont 

beaucoup occupaient des postes de direction 

dans des organisations qui, pendant des 

années, avaient prétendu se concentrer sur la 

communauté musulmane de leur pays 

européen, ont quitté l'Europe et se sont rendus 

dans leur pays d'origine (principalement 

l'Égypte, la Libye et la Tunisie) pour participer à 

la révolution et occuper ensuite des postes 

gouvernementaux ou parlementaires de haut 

niveau au sein des partis politiques de la 

Confrérie. 

 
Mais les liens profonds entre les Frères 

européens et les branches beaucoup plus 

importantes et sophistiquées du Moyen-Orient 

et de l'Afrique du Nord se manifestent de 

nombreuses façons. Les Frères européens, par 

exemple, sont depuis longtemps liés 
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 à divers dirigeants, particuliers et institutions 

caritatives des riches pays arabes du Golfe, qui 

ont richement financé leurs activités. Ils ont 

également établi des liens avec des 

investisseurs et des banques respectueuses de 

la charia dans la région, ce qui leur permet 

d'améliorer leur capacité à collecter des fonds. En 

outre, ils entretiennent des liens étroits avec 

d'éminents religieux de la Confrérie et de la 

mouvance confrérique, qui leur apportent des 

connaissances religieuses, des conseils et un 

prestige qu'aucun érudit basé en Europe ne 

pourrait leur apporter. L'exemple le plus 

marquant d'érudit que les Frères européens 

admirent, dont ils diffusent les opinions et 

participent aux initiatives, est sans doute Yusuf al 

Qaradawi, basé au Qatar (nous y reviendrons). 

 
Les relations étrangères des Frères européens 

sont à la fois formelles et informelles. 

Les connexions formelles sont représentées 

par leur inclusion dans des organisations 

transnationales proches de la Confrérie 

(comme l'Union internationale des savants 

musulmans, IUMS, de Qaradawi, et la 

Fédération islamique internationale des 

organisations d'étudiants, IIFSO) et leur 

participation à des initiatives ad hoc menées 

par diverses branches de la Confrérie au 

Moyen-Orient. Mais les hauts dirigeants de la 

Confrérie européenne ont les interactions les 

plus significatives avec leurs homologues des 

branches du Moyen-Orient, beaucoup plus 

grandes et plus sophistiquées, lors de visites 

privées ou en marge des nombreuses 

conférences et réunions sociales (comme les 

mariages et les funérailles) du réseau. En outre, 

les réseaux de confréries européennes 

renforcent constamment les liens familiaux 

avec les confrères non européens par le biais 

du mariage, un fait qui consolide encore 

davantage l'unité. 
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Photo 2 : Des membres éminents du milieu des Frères européens (Ibrahim el Zayat, Khallad Swaid 

et Ayman Ali) interagissant avec certains des dirigeants les plus en vue des Frères musulmans 

égyptiens (dont leur ancien chef, Mohamed Akef, et leurs hauts représentants Saad el Katatny et 

Mohamed Ezzat) lors des funérailles du leader islamiste turc Necmettin Erbakan (Istanbul, mars 

2011). 37
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

37 Page Facebook officielle de la Fédération internationale islamique d'organisations d'étudiants (FIAE).  Le 10 

mars 2011.  Récupéré de : https://www. facebook. com/IIFSOfficial/photos 

/a.194906287198917/195027470520132/ (consulté le 15 septembre 2021). 

http://www.facebook.com/IIFSOfficial/photos
http://www.facebook.com/IIFSOfficial/photos
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Image 3 : Des membres éminents du milieu des Frères européens interagissant avec certains des 

dirigeants les plus importants des Frères musulmans égyptiens lors des funérailles du leader 

islamiste turc Necmettin Erbakan (Istanbul, mars 2011). 38
 

 
 

Beaucoup de ces dynamiques s'appliquent 

également au niveau intra-européen, où les 

Frères européens ont créé un réseau entrelacé à 

l'échelle du continent. Exactement comme leurs 

connexions extra-européennes, certaines sont 

informelles et d'autres formelles. En ce qui 

concerne les premières, les familles des pionniers 

de la Fraternité en Europe comme Yusuf Nada, 

Ghaleb Himmat, Said Ramadan, Rached 

Ghannouchi, Nooh al Kaddo, Ahmed Ja- ballah 

et quelques autres occupent des rôles centraux 

dans ce réseau. Non seulement ils ont fondé 

et, pour la plupart de ceux qui sont encore en 

vie, conservent des rôles de direction dans 

certaines des organisations les plus 

importantes liées à la Fraternité en Europe, 

mais leurs épouses, leurs enfants et leurs 

beaux-parents ont également pu occuper des 

postes de direction dans certaines des 

organisations du réseau et interagir et souvent 

se marier entre eux. 
 

 
 

38 Page Facebook officielle de la Fédération internationale islamique d'organisations d'étudiants (FIIO). 

March10,2011.Retrievedfrom:https://www. facebook. com/IIFSOfficial/photos/195026310520248( Accessed : 

September 15, 2021). 

http://www.facebook.com/IIFSOfficial/photos/195026310520248(
http://www.facebook.com/IIFSOfficial/photos/195026310520248(
http://www.facebook.com/IIFSOfficial/photos/195026310520248(
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L'échelon supérieur de la confrérie européenne 

constitue, en substance, une nomenklatura 

islamiste très soudée qui vise à contrôler l'islam 

organisé sur tout le continent. 

 
Dès ses premiers jours sur le continent, ce réseau 

de connexions informelles a également tenté de 

créer des structures paneuropéennes formelles. 

Cet effort avait deux objectifs. Le premier, typique 

de la Fraternité partout dans le monde, était de 

rendre l'interaction entre ses membres plus 

organisée et professionnelle. Le second était de 

créer des entités capables de transmettre la 

perception de la représentativité des musulmans 

européens aux décideurs politiques et aux médias 

européens, ce qui est sans doute l'un des 

principaux objectifs des Frères européens depuis 

les années 1970, lorsqu'ils ont réalisé pour la 

première fois que les autorités européennes 

recherchaient des partenaires au sein de leurs 

communautés musulmanes croissantes. 

 
Le Conseil islamique d'Europe est sans doute la 

première organisation paneuropéenne créée 

par les Frères. 39 Soutenu financièrement par la 

Ligue mondiale musulmane basée en Arabie 

saoudite et dirigé par Salem Azzam, alors 

ambassadeur et ministre plénipotentiaire à 

l'ambassade d'Arabie saoudite à Londres, le 

Conseil réunissait régulièrement certains des 

pionniers 

 de l'idéologie islamiste sur le continent (non 

seulement les Frères musulmans, mais aussi, 

étant donné leur siège à Londres, la Jemaat-e-

Islami, l'organisation sîur des Frères 

musulmans en Asie du Sud). 

 
Les activités du Conseil se sont essoufflées au 

milieu des années 1980, mais à la fin de cette 

décennie, le réseau des Frères européens, alors 

mieux établi, a créé une entité plus stable et 

véritablement paneuropéenne : la Fédération des 

organisations islamiques d'Europe (FIOE, qui a 

changé de nom en 2020 pour devenir le Conseil 

des musulmans européens, CME). Au fil du 

temps, la FIOE a donné naissance à plusieurs 

entités servant divers objectifs : la Fédération des 

organisations européennes de jeunes et 

d'étudiants musulmans (FE- MYSO), l'Europe 

Trust, le Conseil européen de la fatwa et de la 

recherche (ECFR) et l'Institut européen des 

sciences humaines (mieux connu sous son 

acronyme français IESH). Bien que 

techniquement indépendantes, ces entités ont 

des liens profonds entre elles et sont dominées 

par d'éminents dirigeants et organisations de la 

Confrérie en Europe et hors d'Europe, ce qui 

montre clairement qu'elles font partie du même 

projet visant à créer une présence 

paneuropéenne officielle. 

 
Comme d'habitude, une clarification 

terminologique sur l'identification est 

nécessaire. 
 
 
 
 
 

39 "Conférence de Londres des centres et organismes islamiques en Europe", Impact International, 25 mai-7 juin 1973 ; 

John Lawton, "Muslims in Europe : The Presence", Saudi Aramco World, janvier/février 1979, pp. 3-8. 
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Bien que l'affiliation à ces organisations soit 

incontestablement un indicateur de proximité, tous 

les individus ou organisations affiliés au 

FIOE/CEM et à ses entités satellites ne sont pas 

membres des Frères musulmans ou ne font pas 

partie de l'un de leurs milieux européens. Divers 

individus et organisations qui, de diverses 

manières, sont liés à eux, ne font en aucun cas 

partie du mouvement. Mais il existe une 

abondance de preuves, qui seront démontrées ici, 

que ces entités ont été créées et sont dirigées par 

des membres de la Confrérie pour faire avancer 

leur programme au niveau européen. Comme l'a 

confirmé Mohammed Akef, l'ancien chef de la 

Confrérie égyptienne, "ces organisations et 

institutions sont indépendantes et autonomes. 

Nous [les Frères musulmans égyptiens ; précision 

de l'auteur] ne les contrôlons pas. Ce sont les 

Frères à l'étranger qui les contrôlent. Les 

structures liées à Qaradawi sont des 

organisations de la Confrérie dirigées par les 

Frères de différents pays". 40
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

40 Entretien avec Akef dans Sylvain Besson, La Conquête de l'Occident, Paris : Seuil, 2005, page 100. 
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FIOE/CEM 
 

 
Fondée en 1989 dans le but déclaré de "servir les 

musulmans dans les sociétés européennes", la 

Fédération des organisations islamiques en 

Europe (FIOE, qui a changé de nom en 2020 pour 

devenir le Conseil des musulmans européens, 

CEM, et qui sera donc appelée FIOE/CEM par la 

suite) se décrit comme "la plus grande 

organisation islamique au niveau européen" et 

"une institution islamique européenne 

indépendante et inclusive". 41 Basée à Bruxelles 

dans un bâtiment situé à quelques pâtés de 

maisons des principales institutions de l'Union 

européenne, FIOE/CEM est une organisation 

parapluie paneuropéenne qui compte des 

organisations membres dans 26 pays. Il s'agit 

sans doute de l'organisation musulmane la plus 

connue opérant dans l'environnement de l'UE, qui 

fait régulièrement du lobbying et assure la liaison 

avec de nombreuses institutions européennes. 

 
Une analyse approfondie, basée sur des 

documents, de FIOE/CEM ajoute une couche 

supplémentaire, montrant clairement qu'il s'agit 

de la première et de la plus importante des 

diverses organisations paneuropéennes 

créées par le réseau de la Fraternité 

européenne pour étendre 

 

son influence auprès des institutions 

européennes et sur tout le continent. L'histoire, 

l'adhésion et la gouvernance de la FIOE/CEM 

montrent en fait de manière écrasante 

comment les militants et les organisations de la 

Fraternité européenne ont fondé et, jusqu'à 

aujourd'hui, contrôlé l'organisation. 

 
Histoire 

 

 
Un bref historique de FIOE/CEM publié, en arabe 

uniquement, en janvier 2020 sur la page Facebook 

de l'organisation accuse que la fondation de FIOE 

en 1989 est l'aboutissement de décennies d'" 

activisme islamique ". 42 Racontant une histoire qui 

ressemble beaucoup à celle de l'arrivée de la 

Confrérie en Europe et utilisant des termes 

typiquement utilisés par les Frères, le texte 

explique que " l'îuvre islamique a commenc® en 

Europe occidentale en particulier au début des 

années cinquante du siècle dernier par 

l'intermédiaire de quelques étudiants et 

travailleurs venus de divers pays arabes et 

islamiques et qui se sont installés en Occident ". 

"Ceux-ci, poursuit le texte, surtout les étudiants, 

ont pris l'initiative d'organiser l'action islamique

 

41 "Le Conseil des musulmans européens en quelques lignes [...  ]" 

 
- Page Facebook officielle du Conseil des musulmans européens, 31 janvier 2020.  Récupéré de : https://www. 

facebook.com/notes/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-%D9%85%D8%B3%D9 

% 8  4 % D 9  % 8 5 % D  9 % 8 A- % D 8 % A  3 % D 9% 8 8 % D 8  % B 1% D 9 % 88 % D 8 % A  8 % D 8% A 7 - 

counci l-of-european-muslims/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-%D9%85%D8% 

B3%D9%84%D9%85%D9%8A-%D8%A3%D9%88%D8%B1%D9%88%D8%A8%D8%A7- 

%D9%81%D9%8A-%D8%B3%D8%B7%D9%88%D8%B1/2932358320122416/ Message Facebook no 
42 plus disponible ; capture d'écran en possession des auteurs. Ibid. 

http://www.facebook.com/notes/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-%D9%85%D8%B3%D9
http://www.facebook.com/notes/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-%D9%85%D8%B3%D9
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en Europe à travers plusieurs formations et 

associations au niveau de pays européens 

comme la France, l'Allemagne, l'Espagne, la 

Grande-Bretagne et les Pays-Bas et d'autres, 

jusqu'à l'année 1984 où un certain nombre d'entre 

eux ont convoqué un symposium dans la capitale 

espagnole Madrid". Selon les termes de la FIOE, 

" Madrid a été le point de départ de la constitution 

d'une îuvre islamique europ®enne qui est partie 

de l'idée d'installer la présence islamique. "43
 

 
Cinq ans plus tard, en novembre 1989, la FIOE est 

officiellement enregistrée. Les vicissitudes 

complexes de l'enregistrement officiel de la FIOE 

et de ses bureaux actuels sont très révélatrices 

des liens profonds de l'organisation avec les 

réseaux islamistes européens. Il est intéressant 

de noter que pendant les dix-huit premières 

années de son existence (de 1989 à 2007), la 

FIOE était basée dans le petit village britannique 

de Markfield, à une dizaine de kilomètres de 

Leicester. Cette localisation n'est pas une 

coïncidence, car Markfield a historiquement abrité 

le siège européen du Jamat-e-Islami. Fondé par 

Abul A'la Mawdudi en 1941, le Jamat-e-Islami est 

l'équivalent sud-asiatique des 

 Frères musulmans. Les deux organisations 

partagent la même vision du monde et les mêmes 

objectifs, et leur coopération remonte à leurs tout 

premiers dirigeants. "Nous nous considérons 

comme partie intégrante de la Confrérie et du 

mouvement islamique en Égypte, au Soudan et 

en Malaisie", confirme Qazi Ahmad Hussain, chef 

du Jamat-e-Islami au Pakistan, "notre nation est 

une. Le fondement intellectuel de notre 

mouvement est unique : basé sur le Quran et la 

Sunna, et sur les enseignements de l'imam 

Hassan al Banna et de Mawdudi. "44
 

 
En Europe, cette coopération remonte au début 

des années 1970, lorsque des dirigeants des 

deux organisations ont dirigé le Conseil islamique 

d'Europe, basé à Londres. Étant donné 

l'importante population musulmane sud-

asiatique du pays, le Jamat-e-Islami avait créé 

une petite base d'opérations en Grande-Bretagne 

depuis le début des années 1960 et, en 1973, il 

avait ouvert la Fondation islamique à Markfield.  

La Fondation islamique s'est immédiatement 

lancée dans l'impression et la traduction des 

îuvres de Mawdudi, Qutb et d'autres  

 

 
 
 
 

43 Contexte historique, Conseil des musulmans européens. Extrait de : http://eumuslims. org/ ar/%D8%B9%D9%86-

%D8%A7%D9%84%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3 (Consulté le 24 avril 2021). 
 

44 Sylvain Besson, La Conquête de l'Occident, Paris : Seuil, 2005, page 114. 

http://eumuslims.org/
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théoriciens de l'islamisme contemporain. 45
 

 

 
La FIOE, comme l'Islamic Council of Eu- rope 

dix ans plus tôt, est le produit de la coopération 

entre les réseaux européens de la Confrérie et 

de Jamat-e-Islami. Fait révélateur, les premiers 

bureaux de la FIOE auraient été sous-loués par 

la Fondation islamique. 46 La FIOE est restée 

basée à Markfield jusqu'en mai 2007, date à 

laquelle elle a organisé une cérémonie pour 

célébrer son déménagement dans ses 

nouveaux bureaux de la rue de la Pacification 

34 à Bruxelles.47 Ce nouvel emplacement était 

logique pour une organisation cherchant à 

représenter tous les musulmans européens, 

puisque la capitale belge est le siège de la 

plupart des institutions de l'Union européenne. 

 
Pourtant, une analyse des dépôts liés au 

changement d'adresse de FIOE en 2007 montre 

une réalité intéressante. 

Les documents déposés auprès des autorités 

belges, en effet, ne montrent pas que la FIOE a 

été constituée en Belgique en tant que nouvelle 

entité ou qu'elle a été transférée du Royaume-

Uni, où elle était précédemment située. Au 

contraire, les documents notifient simplement 

aux autorités belges que FIOE était une entité 

immatriculée en France dont l'assemblée 

générale avait délibéré pour ouvrir " un centre 

d'opérations en Belgique. "48 En substance, la 

FIOE n'a pas été établie en tant qu'entité créée 

en vertu du droit belge, mais en tant que bureau 

satellite d'une organisation française enregistrée 

en vertu du droit français. 

 
Ce qui est encore plus intéressant parmi les 

éléments qui ressortent des documents 

d'enregistrement, c'est l'adresse française que 

la FIOE a indiquée comme étant son siège 

social et le lieu de son assemblée générale.

 
 

45 Jocelyne Cesari, When Islam and Democracy Meet : Muslims in Europe and in the United States, New York, NY : 

Palgrave MacMillan, 2004, page 143. Khurshid Ahmad est une figure cruciale du réseau européen naissant du Jamat-

e-Islami et de sa coopération avec la Confrérie. Disciple de la première heure de Mawdudi, Ahmad a accédé au poste 

de vice-président du Jamat-e-Islami et a mené une carrière prestigieuse en tant que membre du sénat pakistanais et 

ministre de la planification dans le gouvernement de Zia ul-Haq. Chargé par le parti de s'engager dans "la propagation 

de l'islam en Europe, en Afrique et en Amérique", il a vécu en Grande-Bretagne entre 1968 et 1978. Il y fait partie du conseil 

exécutif du Conseil islamique d'Europe et fonde la Fondation islamique de Leicester. Il devient un acteur clé des réseaux 

informels de revivalistes islamiques qui vivent en Europe, cimentant sa symbiose et celle de son organisation avec les 

Frères européens en rejoignant le conseil d'administration de la mosquée de Munich, la première mosquée des Frères 

en Europe. Alors que le reste de la communauté musulmane était encore rigidement divisé selon les lignes nationales, 

les revivalistes islamiques, mus par leur croyance en l'unité de l'oumma, étaient capables de transcender les différences 

ethniques et de travailler ensemble à la mise en îuvre d'une vision commune. 
 

46 Ian Johnson, " How Islamic Group's Ties Reveal Europe's Challenge ", Wall Street Journal, 29 décembre 2005. Consulté 

à l'adresse : https://www. wsj. com/articles/SB113582317237133576 (Consulté le 26 avril 2021). 
 

47 Communiqué final de l'Assemblée Générale de la FIOE, Bruxelles, 25-27, mai 2007. 
 

48 Déposé au Moniteur Belge le 10 octobre 2008. 

http://www.wsj.com/articles/SB113582317237133576


55  

L'adresse fournie, en fait, est le 20, rue de la 

Prévôté, dans la banlieue nord de Paris, à La 

Courneuve. Il s'agit également de la même 

adresse que le siège de l'UOIF (Union des 

organisations islamiques en France, depuis 

2017 Musulmans de France, MF). 49 L'une des plus 

anciennes organisations musulmanes de 

France, l'UOIF est presque universellement 

identifiée comme la principale organisation 

publique du milieu des Frères français et l'une 

des plus importantes du milieu européen. Alors 

que certains de ses dirigeants tentent de 

nuancer la relation de l'UOIF avec la Confrérie 

(l'ancien président de l'UOIF, Amar Lasfar, a 

déclaré que l'UOIF "ne faisait pas partie des 

Frères musulmans" mais "s'inscrivait dans son 

courant de pensée "50), il y a en fait peu de 

doutes sur la nature de l'UOIF en tant que 

quintessence de la Confrérie. Dernier en date 

d'une longue litanie de sources officielles 

l'identifiant comme telle, un rapport du Sénat 

français de 2020 affirme ouvertement que les 

Frères musulmans "opèrent en France avec la 

création en 1983 de l'UOIF". 

Union des Organisations Islamiques en France 

(UOIF). "51 La même adresse à La Courneuve a 

également été fournie dans un dépôt d'octobre 

2018 auprès des autorités françaises (préfecture 

de Seine-Saint-Denis) dans lequel la FIOE a 

déclaré ses nouveaux statuts. 52 Le dépôt détaille 

une structure com- plexe avec un Congrès 

général, une Shura (Conseil) européenne et 

divers autres organes et confirme que son siège 

se trouve à La Courneuve- Bruxelles n'est 

mentionné nulle part dans les statuts. 53
 

 
Enfin, l'adresse de La Courneuve partagée avec 

l'UOIF/MF était également la seule adresse 

fournie (encore une fois, aucune mention de 

Bruxelles) dans un document du 9 mars 2020 que 

FIOE/CEM a déposé auprès des autorités 

françaises (encore une fois, pas belges) pour 

annoncer son changement de nom de FIOE à 

Council of European Muslims (en français, 

Conseil des Musulmans d'Europe). 54 Le 

changement de nom avait été décidé lors de la 

conférence générale de la FIOE de janvier 2020, 

qui s'était tenue à Istanbul, un lieu de rencontre 

fréquent pour la FIOE et ses entités affiliées. 55   

 
 

49 Dossiers de la préfecture de Seine-Saint-Denis obtenus par les auteurs ; Contact, Musulmans de France. Consulté 

sur : http://www.musulmansdefrance.fr/contact/ (Consulté le 21 avril 2021). 
 

50 Élise Racque, " L'Union des Organisations Islamiques de France change de nom pour redorer son image ", La Croix, 17 

avril 2017. Consulté sur : https://www.la-croix. com/Religion/Islam/L'Union- organisations-islamiques-France-change-pour-

redorer-son-image-2017-04-17-1200840107 (Consulté le 24 avril 2021). 
 

51 Rapport du Sénat Français nº 595 sur les réponses apportées par les autorités publiques au développement de la 

radicalisation islamiste et les moyens de la combattre. Extrait de : http://www.senat.fr/rap/r19-595-1/r19-595-11.pdf 

(consulté le 21 avril 2021). 
 

52 Dossiers de la préfecture de Seine-Saint-Denis obtenus par les auteurs. 
 

53 Dossiers de la préfecture de Seine-Saint-Denis obtenus par les auteurs. 
 

54 Dossiers de la préfecture de Seine-Saint-Denis obtenus par les auteurs. 

http://www.musulmansdefrance.fr/contact/
http://www.la-croix.com/Religion/Islam/LUnion-
http://www.senat.fr/rap/r19-595-1/r19-595-11.pdf
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Reprenant le langage de la FIOE, le CEM se 

décrit comme " la plus grande organisation 

islamique d'Europe ", " avec des centaines 

d'organisations membres dans les 28 États 

européens. "56
 

 
L'historique des enregistrements de la 

FIOE/CEM, depuis sa fondation jusqu'à 

aujourd'hui, montre clairement que 

l'organisation est une excroissance d'un groupe 

très soudé d'acteurs islamistes. Au cours de sa 

première décennie, comme on peut le voir, la 

FIOE était hébergée dans les locaux du campus 

tentaculaire de la Fondation islamique, la 

principale institution du Jamat-e-Islami. En 

2007, alors qu'elle ouvrait ses bureaux à 

Bruxelles pour accroître ses efforts de lobbying 

auprès des institutions européennes, elle 

n'opérait pas en tant qu'entité indépendante 

mais simplement en tant que bureau satellite 

en Belgique d'une entité enregistrée dans le 

même bureau de l'UOIF, la principale entité 

française liée à la Confrérie. Même en 2020, 

lorsqu'il a changé de nom pour devenir le CEM 

afin de renforcer son ambition de représenter 

les musulmans européens, l'adresse utilisée 

dans ses dépôts n'était pas celle de son bureau 

à Bruxelles mais celle de l'UOIF.  

Il est donc difficile de considérer objectivement le 

FIOE/CEM comme autre chose qu'une 

excroissance de certaines des organisations 

islamistes les plus importantes en Europe. 

 
Adhésion 

 

 
Les liens de FIOE/CEM avec certaines des 

organisations islamistes les plus en vue en 

Europe sont également démontrés par une 

analyse de ses organisations membres. 

FIOE/CEM, en effet, est une organisation 

parapluie qui englobe, en juin 2021, 36 

organisations de 26 pays. Si certaines sont issues 

de pays membres de l'UE (Grèce, République 

tchèque, Hongrie, Autriche, Allemagne, Italie, 

France, Pays-Bas, Suède, Espagne, Finlande, 

Irlande, Pologne, Roumanie, Danemark, 

Belgique), d'autres sont issues de pays non-

membres de l'UE (Serbie, Suisse, Albanie, 

Turquie, Bosnie-Herzégovine, Royaume-Uni, 

Norvège, Ukraine, Russie). 

 
Ce qui est remarquable dans le système 

d'adhésion de la FIOE/CEM, c'est que, dans la 

plupart des cas, les organisations membres de 

chaque pays européen tendent à être lôune ou 

lôautre de ces deux entit®s qui constituent les

 

55 Déclaration de clôture de la conférence générale de la Fédération des organisations islamiques en Europe, Istanbul 23-

26 janvier 2020. Retrieved from: https://www. facebook. com/notes/%D8%A7%D8% AA%D8%AD%D8%A7%D8%AF-

%D8%A7%D9%84%D9%85%D9%86%D8%B8%D9%85%D 8%A7%D8%AA-

%D8%A7%D9%84%D8%A5%D8%B3%D9%84%D8%A7%D9%85%D9%8A%D 

8%A9-%D9%81%D9%8A-%D8%A3%D9%88%D8%B1%D9%88%D8%A8%D8%A7/closing- 

statement-of-the-general-conference-of-federation-of-islamic-organisatio/3086583708033209/ (consulté le 24 avril 2021). 
 

56 À propos de nous, Conseil des musulmans européens. Récupéré de : http://eumuslims. org/fr/about-us#:~ : 

text=Council%20of%20European%20Muslims%20is, across%20the%2028%20European%20 states. (consulté le 24 

avril 2021). 

http://www.facebook.com/notes/%D8%A7%D8%25
http://www.facebook.com/notes/%D8%A7%D8%25
http://eumuslims.org/en/about-us#%3A%7E
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fractions les plus importantes des Frères 

musulmans dans ce pays. Comme cette étude le 

démontrera plus tard, de l'UOIF/Musulmans de 

France à la Liga Kultur Verein en Autriche, de la 

Muslim Association of Britain à la Deutsche 

Muslimische Gemeinschaft en Allemagne, les 

entités centrales qui ont historiquement conduit la 

fondation et les activités de FIOE/CEM sont les 

plus importantes et les plus largement identifiées 

comme des entités liées aux Frères dans leur pays. 

 
Gouvernance 

 

 
Une autre indication de la relation symbiotique 

entre le CEM/FIOE et le milieu des Frères 

musulmans européens, le premier étant une 

excroissance du second, provient d'une analyse 

du leadership du CEM/FIOE depuis sa 

fondation jusqu'à aujourd'hui. Comme cette 

section le montrera, en effet, à quelques 

exceptions près, la grande majorité des 

individus qui ont historiquement occupé des 

postes de direction au sein du FIOE/CEM 

appartiennent aux échelons supérieurs du 

milieu des Frères musulmans européens. 

 
Cette dynamique est parfaitement illustrée par 

l'ensemble de la structure de gouvernance de la 

FIOE dans les premiers jours de l'organisation. 57  

Parmi les huit personnes citées à des postes 

de direction, trois (Ahmed al Rawi, Ibrahim el 

Zayat et Emad Elbannani) figurent parmi les 

militants liés à la Confrérie les plus éminents à 

avoir jamais opéré en Europe. Les cinq autres 

sont des dirigeants de l'UOIF, l'antenne 

française de la Confrérie, démontrant l'influence 

dominante que le milieu de la Confrérie 

française a historiquement eu sur la FIOE/ 

CEM et les autres structures paneuropéennes 

liées à la Confrérie. Dans le détail, en éclairant 

bien leurs liens avec le milieu de la Fraternité, 

les membres de la première structure dirigeante 

de la FIOE sont : 

 
Ahmed al Rawi (Président et finances) : 

 

 
Å Né en Irak et installé au Royaume-Uni depuis 

1975, Ahmed al Rawi est l'un des membres 

les plus éminents du réseau européen des 

Frères musulmans. Il nie être membre de la 

confrérie. 58
 

 
Å Al Rawi a occupé des postes de direction dans 

diverses organisations qui font partie du milieu 

des Frères britanniques. Il a notamment été 

président du Conseil de la Shura de 

l'Association musulmane de Grande-Bretagne 

(MAB), une organisation membre fondatrice 

de la FIOE, une entité que les autorités

 
 
 

57 L'ancien site web de la FIOE, obtenu par Archive. org, daté du 6 avril 2001. 
 

58 Andrew Norfolk, "The money trail : from student digs to 'mothership of Islamism'", The Times, 

10 juillet 2015.    Consulté sur : http://www. thetimes. co.uk/tto/news/uk/article4493452.ece 

(consulté le 24 avril 2021). 

http://www.thetimes.co.uk/tto/news/uk/article4493452.ece


58  

britanniques identifient régulièrement comme 

étant une émanation de la Confrérie (voir 

chapitre britannique). 59
 

 
Å Al Rawi a occupé des postes de direction dans 

diverses organisations paneuropéennes de la 

Confrérie : 

 
- Europe Trust (directeur de 1992 à 

2000) 

- Membre du Conseil européen pour la 

fatwa et la recherche 

- Islamic Relief Worldwide (dont il a été le 

directeur jusqu'en 2000). 60
 

- Son défunt frère Khadem était à la tête de 

l'IESH du Pays de Galles. 

 
Emad Elbannani (secrétariat général) 

 

 
Å Né à Benghazi en 1960, Emad Elbannani a 

cofondé la branche locale des Frères 

musulmans. 61
 

 
Å En 1995, il a quitté la Libye et s'est installé 

à Zurich, une ville qui a historiquement  

connu une présence importante de membres 

des fraternités libyennes. 

 
Å En 2011, il est retourné en Libye et a 

occupé des postes de premier plan au sein 

du Parti de la justice et de la construction, le 

parti politique des Frères libyens. 62
 

 
Ibrahim el Zayat (département de la jeunesse 

et des étudiants) 

 
Å Né en 1968 à Marburg, en Allemagne, 

Ibrahim el Zayat a occupé des postes de 

direction dans diverses organisations du 

milieu des Frères allemands. Il a 

notamment été président de l'IGD, membre 

allemand de la FIOE et organisation que les 

services de sécurité allemands désignent 

régulièrement comme la ramification de la 

Confrérie dans le pays. 63
 

 
Å Il a occupé des postes de direction au sein de 

plusieurs organisations paneuropéennes 

d'entraide : 

 
59 " MAB tient son assemblée générale 2013 ", The Muslim Association of Britain, 17 août 2014. 

Extrait de : https://www.mabonline.net/mab-holds-its-2013-general-meeting/ (Consulté le 26 mai 2021). 
 

60 Islamic Relief Worldwide Officers, Companies House UK. Extrait de : https://find-and-update. company-

information.service. gov.uk/company/02365572/officers (Consulté le 20 juin 2021). 
 

61 " Emad al-Banani, possible chef du parti de la confrérie en Libye ", La Référence, 25 décembre 2018. https://www. 

thereference-paris. com/2554 (consulté le 24 avril 2021). 
 

62 Ibid. 
 

63 Voir, par exemple, Bundesministerium des Innern, Verfassungsschutzbericht, 2007, page 165. 

Consulté sur le site : https://fragdenstaat. de/files/foi/105691/verfassungsschutzbericht_2007_pdf. pdf?download 

(Consulté le 27 août 2021). 

http://www.mabonline.net/mab-holds-its-2013-general-meeting/
http://www.mabonline.net/mab-holds-its-2013-general-meeting/
http://www.thereference-paris.com/2554
http://www.thereference-paris.com/2554
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- Premier président de FEMYSO (1996- 

2002) 

- Trust Europe 

- IESH (administrateur) 

- Président du conseil d'administration 

d'Islamic Relief Worldwide64 (et 

également membre du conseil 

d'administration d'IR Deutschland) 

 
Å El Zayat est également très actif dans des 

activités immobilières de premier plan et les 

médias allemands l'ont surnommé "le 

seigneur des mosquées". "65
 

 
Å Plusieurs membres de la famille d'El Zayat 

ont occupé des postes de direction dans 

diverses organisations liées à la Confrérie. 
66 Il est marié à Sabiha Erbakan, la nièce de 

l'ancien Premier ministre turc. 

Le parrain de l'islamisme, Necmettin Er- 

bakan, et la sîur de Mehmet Sa- bri Erbakan, 

l'ancien dirigeant de Mill´ Gºr¿ĸ en Allemagne, 

qui est le partenaire commercial d'El Zayat. 

 
Å El Zayat nie fermement être membre de la 

confrérie et a poursuivi en justice les 

personnes qui l'accusaient de l'être. En avril 

2008, il a été condamné par contumace à dix 

ans de prison par un tribunal militaire 

égyptien, qui l'avait accusé d'être un dirigeant 

des Frères musulmans à l'étranger. Hartwig 

Möller, chef des services de sécurité de 

Rhénanie-du-Nord-Westphalie, a qualifié El 

Zayat d'"araignée dans la toile des 

organisations islamistes. "67
 

 
64 Déclaration Web du nouveau président et du vice-président, Islamic Relief Worldwide. Extrait de : https://www. 

islamic-relief. org/new-chair-and-vice-chair-web-statement/ (Consulté le 24 avril 2021) ; Rapport annuel de l'IRW, 

2013. Page 5. Consulté sur : https://www.islamic-relief. org/wp-content/uploads/2021/02/ IRW_AR2013_2-3.pdf 

(Consulté le 25 avril 2021). 
 

65 Helmut Frangenberg, "ElZayat, der Herr der Moscheen," Kölner Stadtanzeiger, 20 décembre 2020 ; "Islam and Europe : 

Ibrahim El-Zayyat Discusses the Future," Islamism Digest, Volume 3, Issue 2, février 2008, page 16 ; Uta Rasche, 

"Spinne im Netz der Muslime in Deutschland : Die Macht des Ibrahim el Zayat", Frankfurter Allgemeine Zeitung, 11 mai 

2007. 
 

66 Le frère d'Ibrahim, Bilal, est un membre fondateur de la Muslimischen Jugend Deutschland (Jeunesse musulmane 

allemande) et un responsable de la Muslim Studenten Vereinigung (Union des étudiants musulmans). Sa sîur Manal el 

Zayat est diplômée de l'IESH, l'établissement d'enseignement supérieur de la confrérie en France, et a également été 

impliquée dans diverses organisations islamiques dans plusieurs pays européens. Elle est mariée au fils de Kamal 

Helbawy. Son autre sîur, Amina el Zayat, a participé à plusieurs projets d'éducation islamique en Bavière avant de 

s'installer en Autriche, où elle a épousé Ammar Shakir et dirigé l'IRPA (Islamisches Religion Pädagogisches Akademie), 

une organisation qui a reçu des fonds publics pour former des imams autrichiens. 
 

67 Uta Rasche, "Spinne im Netz der Muslime in Deutschland : Die Macht des Ibrahim el Zayat. "Frankfurter Allgemeine 

Zeitung, 11 mai 2007 ; Andrea Brandt, "Wendiger Weltmann", Der Spiegel, 25 mars 2008 ; Helmut Frangenberg et Detlef 

Schmalenberg, "El-Zayat, der Herr der Moscheen", Kölner Stadt-Anzeiger, 20 mars 2009. 

http://www.islamic-relief.org/wp-content/uploads/2021/02/
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Ahmed Jaballah (da'wah à l'Islam) 
 

 
Né en Tunisie en 1956, Ahmed Jaballah a 

étudié la théologie à Tunis, puis a obtenu un 

doctorat de la Sorbonne à Paris en 198768. 

 
Å Jaballah a occupé des postes de direction 

dans diverses organisations du milieu des 

Frères français, et a été président de l'UOIF 

en 1989. 

Å Il a occupé des postes de direction dans 

diverses organisations paneuropéennes de la 

Fraternité, ayant servi comme : 

- Vice-président de l'ECFR69 

- Directeur de l'Europe Trust 

- Directeur des études de l'IESH Château-

Chinon 

- Directeur du campus parisien de 

l'IESH.70 

Å Jaballah a également occupé des postes 

importants au sein de diverses 

organisations liées aux Frères musulmans, 

telles que l'International Union for Muslim 

Scholars et la Muslim World League. 71
 

Fouad Alaoui (planification) 
 

 
Å Né au Maroc en 1961, Fouad Alaoui a obtenu 

un doctorat en neuropsychologie à Bordeaux. 

Å Alaoui a occupé des postes de direction dans 

diverses organisations du milieu des Frères 

français, dont celui de secrétaire général de 

l'UOIF. 

Å Il a été directeur d'une autre organisation 

paneuropéenne de la Fraternité, Europe 

Trust. 

 

 
 

Abdallah ben Mansour (médias et relations 

publiques) 

 
Å Né en Tunisie en 1959, Abdallah ben Mansour 

a étudié le génie électrique. 

Å Ben Mansour a occupé des postes de 

direction dans diverses organisations de la 

Fraternité mi- lieu française, dont celui de 

secrétaire général de l'UOIF.72 

Å Il est devenu président de la FIOE en 2014. 

 

 
 
 
 

68 Profil d'Ahmed Jaballah. Notre équipe, Centre de recherche sur la législation islamique et l'éthique. Consulté à l'adresse : 

https://www. cilecenter. org/about-us/our-team/dr-ahmed-jaballah (Consulté le 24 avril 2021). 
 

69 Ibid. 
 

70 Ibid. 
 

71 Ibid. 
 

72 Henri Tincq, "Abdallah Ben Mansour : " Il n'y a pas d'incompatibilité entre l'islam et la République ", "Le Monde, 24 

décembre 1994. Consulté sur le site : https://www.lemonde.fr/archives/ article/1994/12/24/abdallah-ben-mansour-il-n-

y-a-pas-d-incompatibilité-entre-l-islam-et-la- republique_3834555_1819218.html (Consulté le 24 avril 2021). 

http://www.cilecenter.org/about-us/our-team/dr-ahmed-jaballah
http://www.lemonde.fr/archives/
http://www.lemonde.fr/archives/
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Å En 1999, le Conseil d'Etat français a refusé 

la demande de ben Mansour d'obtenir la 

nationalité française au motif que l'UOIF 

était une "fédération à laquelle sont affiliés 

plusieurs mouvements extrémistes prônant 

le rejet des valeurs essentielles de la 

société française". 73
 

 
Noura Jaballah ( responsable des femmes 

musulmanes) 

 
Å Noura Jaballah est l'épouse d'Ahmed 

Jaballah, membre du conseil 

d'administration de la FIOE et haut 

responsable du milieu des Frères français. 

Å Elle a été présidente de l'organisation 

féminine de la FIOE, le Forum européen des 

femmes musulmanes (EFOMW). 

 
Mohsen Ngazou (éducation) 

 

 
Å Né en Tunisie, Mohsen Ngazou a occupé divers 

postes de direction au sein de l'UOIF, la 

principale organisation du milieu des Frères 

français, dont celui de vice-président et de 

président de sa région sud, où il a été directeur  

du Centre Musulman de Marseille. 74 Ngazou a 

été élu président des Musulmans de France en 

juin 2021. 75 

 
 

Au fil des ans, diverses personnes se sont 

succédé à la tête de l'organisation et les 

membres du conseil d'administration initial, tout 

en restant impliqués de manière informelle 

dans l'organisation, ont été progressivement 

remplacés. Mais les parcours de la plupart des 

individus qui ont occupé des postes de 

direction au sein de FIOE/CEM sont assez 

similaires à ceux des premiers membres du 

conseil, donc caractérisés par des liens forts 

avec les entités de la Fraternité dans leurs pays 

d'origine et au niveau international. En 

substance, à quelques exceptions près, la 

grande majorité des personnes qui ont siégé au 

conseil d'administration du FIOE/CEM 

appartiennent aux échelons supérieurs du 

réseau européen de la Fraternité. 

 
L'un des plus éminents d'entre eux est sans 

doute Ayman Ali. D'origine égyptienne, Ali est 

venu en Europe dans les années 1990 pour 

mener des actions prétendument caritatives 

pendant la guerre de Bosnie (l'association 

caritative 

 
 
 
 

73 Conseil d'Etat, 7 juin 1999, n° 178449, Ben Mansour. Revue de l'Actualité Juridique Française. 

Extrait de : https://www. rajf. org/spip.php?article330 (Consulté le 24 avril 2021). 
 

74 L'édito du Directeur, Etablissement Ibn Khaldoun. Consulté à l'adresse : www. college-ibnkhaldoun. com/ledito/ 

(Consulté le 24 avril 2021). 
 

75 Comuniqué, Assemblée Générale de MF, Musulmans de France, 14 juin 2021. Consulté sur le site : 

http://www.musulmansdefrance.fr/wp-content/uploads/2021/06/communiquee-AG_12_13_ juin_2021.pdf (Consulté 

le 16 juin 2021). 

http://www.rajf.org/spip.php?article330
http://www.musulmansdefrance.fr/wp-content/uploads/2021/06/communiquee-AG_12_13_
http://www.musulmansdefrance.fr/wp-content/uploads/2021/06/communiquee-AG_12_13_
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Est considéré comme une organisation 

terroriste depuis 2004). 76 Après la guerre, Ali 

s'est installé à Graz, où il est devenu le 

responsable de la mosquée al Nur, qui sert de 

siège à la Liga Kultur Verein für Multikulturellen 

Brückenbau, l'une des organisations les plus 

importantes du milieu des Frères autrichiens et 

membre de la FIOE. 77 Ali est également devenu 

le secrétaire général de la FIOE et a été 

particulièrement actif dans l'expansion des 

activités de la FIOE en Europe de l'Est. Une 

biographie publiée par IslamOnline l'identifie 

également comme l'un des fondateurs de 

FEMYSO. 78
 

 
Ali est retourné en Égypte lorsque la Confrérie a 

remporté les élections de 2012 et que Mo- 

hammed Mursi a été élu président. Montrant 

clairement la connectivité entre le milieu de la 

FIOE et la Confrérie, Ali a ensuite été choisi 

pour servir dans le gouvernement Mursi en tant 

que conseiller principal, 

un poste qu'il a occupé jusqu'à la chute du 

régime Mursi et son arrestation à l'été 201379. 

 
Parmi les nombreux exemples d'individus qui 

ont occupé les postes les plus élevés de la 

FIOE tout en jouant des rôles de direction dans 

des entités proches de la Fraternité dans leur 

pays d'origine, citons Ali Abu Shwaima, ancien 

responsable de la Da'wah de la FIOE et 

rédacteur en chef du magazine officiel de la 

FIOE, al Europiya, qui était membre fondateur 

et secrétaire général de l'UCOII (Unione delle 

Comunità ed Organizzazioni Islamiche in Italia) ; 

et Chakib Benmakhlouf, président de la FIOE 

de 2008 à 2014, qui a occupé des postes de 

direction dans diverses organisations proches 

de la confrérie en Suède. 

 
Ce schéma se poursuit jusqu'à aujourd'hui, 

puisque les derniers articles de constitution 

déposés 

 
76 Ali a été directeur de l'agence d'aide internationale Taibah, basée en Albanie. En 2004, la branche bosniaque de Taibah 

a été désignée comme une organisation terroriste, tandis que les autorités locales ont effectué une descente dans la 

branche albanaise. Ali et l'organisation caritative ont ensuite été accusés de financement du terrorisme, mais n'ont jamais 

été inculpés. Un rapport de la police allemande relatif à l'enquête indique que "la constellation de comptes, de flux 

financiers et de personnes indique que les comptes en Allemagne d'Ibrahim El-Zayat et d'Ayman Sayed Ahmed Ali ont 

été utilisés pour mener des activités islamiques fondamentalistes en Europe". " 
 

77 Lorenzo Vidino, Les Frères musulmans en Autriche, rapport du programme sur l'extrémisme de l'université George 

Washington et de l'université de Vienne, septembre 2017. Consulté sur : https:// extremism.gwu. 

edu/sites/g/files/zaxdzs2191/f/MB%20in%20Austria-%20Print.pdf (consulté le 20 juin 2021). 
 

78 Aiman Ali, Guest CV, Islam Online. Extrait de : https://web.archive. org/web/20090321012541/ 

https://islamonline.net/livedialogue/english/Guestcv.asp?hGuestID=rbQxt5 (Consulté le 24 avril 2021). 
 

79 " Égypte : Morsy Aides Moved From Secret Detention ", Human Rights Watch, 25 décembre 2013. 

Consulté sur : http://www.hrw. org/news/2013/12/25/egypt-morsy-aides-moved-secret-detention. Consulté le : 24 avril 

2021). 

http://www.hrw.org/news/2013/12/25/egypt-morsy-aides-moved-secret-detention
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par la FIOE à la préfecture de Seine-Saint-Denis 

le montrent. 80 Les documents, déposés en 

décembre 2018, indiquent trois noms comme 

responsables : 

 
Le président est Samir Falah, né en Tunisie et 

résidant en Allemagne. Suivant un parcours 

scolaire commun à de nombreux membres du 

milieu, Falah a étudié à l'IESH et à l'Université 

de Tunis. 

et dans une université technique réputée (le 

Karlsruher Institut fur Technologie). 81 En tant 

qu'activiste, il a également suivi une trajectoire 

typique - identique à celle d'Ibrahim el Zayat - 

qui l'a amené à diriger d'abord l'organisation 

étudiante allemande liée à la confrérie (la 

MSV), puis l'organisation nationale (l'IGD). 82 

Image 3 : Le post Facebook de Samir Falah 

montrant le symbole R4bia des Frères 

musulmans. 83
 

 

 
 

Image 4 : Le post Facebook de Samir Falah montrant la R4bia des Frères musulmans. 83 

 
 
 
 
 

 
80 Dossiers de la préfecture de Seine-Saint-Denis obtenus par les auteurs. 

 
81 Profil LinkedIn de Samir Falah. Extrait de : https://www.linkedin. com/in/samir-falah- 8811b243/?originalSubdomain=de 

(Consulté le 24 avril 2021). 
 

82 " DMG : Gesprächsangebot an Verfassungsschutz ", Islamismus und Gesellschaft, 21 novembre 2019. 

Consulté à l'adresse : https://vunv1863.wordpress. com/tag/islamische-gemeinschaft-in-deutschland/ (Consulté le 20 juin 

2021) ; " IGD-Präsident und Vizepräsidentin ", Islamische Gemeinschaft in Deutschland. Consulté à l'adresse suivante 

: https://web.archive. org/web/20180429153520/http://igd-online. de/ igd/vorstand/ (Consulté le 26 avril 2021). 
 

83 Page Facebook personnelle de Samir Falah, le 18 août 2013. Consulté sur : https://www. facebook. 

com/photo.php?fbid=511326715609594&set=ecnf.100001968092105&type=3&theater (Consulté le 26 avril 2021). 

http://www.linkedin.com/in/samir-falah-
http://www.linkedin.com/in/samir-falah-
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L'actuel secrétaire général est Basil Marei, 

Palestinien d'origine syrienne. Marei s'est rendu 

en Union soviétique en 1988 pour étudier, a 

obtenu un diplôme d'ingénieur civil à l'université 

nationale de Kiev et est resté en Union 

soviétique. 

en Ukraine depuis lors. Il a dirigé Arraid, 

l'organisation locale liée à la Fraternité, de 

2011 à 2016, et a également été assistant du 

président de la FIOE en 2013. 

 

 
 

Image 5 : Le post Facebook de Basil Marei montrant le symbole R4bia des Frères musulmans. 84
 

 

Le trésorier est Hassan Mahmoud Keliem. Keliem 

a siégé dans diverses organisations du milieu de 

la Fraternité suédoise, notamment l'IFiS et Ibn 

Rushd. 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
84 Page Facebook personnelle de Basil Marei, 18 août 2013. Consulté sur : https://www. facebook. 

com/photo?fbid=513310985415780&set=a.113081048772111 (Consulté le 26 avril 2021). 
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Activités du FIOE/CEM 
 

 
Selon son site web, les objectifs de la 

FIOE/CEM sont de " faire connaître l'Islam, 

d'encourager et de soutenir les musulmans 

d'Europe à pratiquer les rituels de leur foi et à 

participer efficacement aux divers aspects de la 

vie, dans un cadre de compréhension modérée 

et une approche réformiste et innovante. "85 Les 

principales activités de l'organisation relèvent 

de la sphère du lobbying, s'engageant auprès 

de divers ac- teurs européens pour leur 

présenter les points de vue de ses membres. 

 
L'une des étapes les plus marquantes depuis 

la création de la FIOE est sans doute la 

déclaration en 2008 de la "Charte des 

musulmans d'Europe", un document qui 

"énonce les principes généraux d'une meilleure 

compréhension de l'islam et les bases de 

l'intégration des musulmans dans la société, 

dans le contexte de la citoyenneté "86 . "La 

Charte, dont la préparation a commencé en 

2000 sous la direction d'Ibrahim el Zayat, a été 

présentée au public à Bruxelles lors d'une 

manifestation à laquelle ont participé des 

représentants de l'Union européenne, de la 

Commission européenne et de la Commission 

européenne. 

le Parlement européen. 87
 

 

 
Si ce sont les activités externes, en interne la 

FIOE joue un rôle important dans la coordination 

et la supervision des activités de ses 

organisations membres - un fait qui renforce la 

vision d'une famille de la Fraternité 

paneuropéenne avec la FIOE/CEM comme nerf 

central. Divers éléments confirment cette 

dynamique : 

 
Å Le Plan général 2002-2006 adopté par le 

Bureau exécutif de la FIOE a demandé à 

toutes les organisations membres de la FIOE 

de normaliser leurs statuts selon les 

exigences communes qu'il a établies. 88
 

Å Les statuts de divers membres de la 

FIOE/CEM indiquent qu'en cas de dissolution, 

leurs actifs doivent être transférés à la FIOE 

(voir, par exemple, le chapitre sur la Suède). 

Å La FIOE est intervenue à plusieurs reprises 

pour résoudre des conflits internes au sein 

des milieux de la fraternité nationale. En 

Espagne, par exemple, lorsqu'un conflit 

interne a éclaté entre deux associations 

différentes sous l'égide de la FIOE dans les 

années 1970, la FIOE est intervenue pour 

résoudre des conflits internes au sein des 

milieux de la fraternité nationale. 

 
 

85 About Us, Conseil des musulmans européens. Extrait de : http://www. eumuslims. org/en/about-us (Consulté le 24 

mai 2021). 
 

86 Charte des musulmans d'Europe, Conseil des musulmans européens. Consulté à l'adresse : http://eumuslims. org/ 

sites/default/files/documents/eng.pdf (Consulté le 26 avril 2021). 
 

87 Teresa Küchler & Leigh Philips, "400 groupes signent la charte des musulmans européens", EuObserver, 

14 janvier 2008. Consulté sur : https://euobserver. com/news/25444 (Consulté le 26 avril 2021). 
 

88 Document en possession des auteurs. 

http://www.eumuslims.org/en/about-us
http://eumuslims.org/
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Au début des années 2000,89 c'est la 

fédération paneuropéenne qui est 

intervenue en envoyant Abderrahim Tawil - 

membre de la FIOE, aujourd'hui imam de la 

Grande Mosquée de Valence - pour régler 

la controverse. 90 Une dynamique similaire 

se serait produite au Danemark en 2004, 

lorsque la FIOE a nommé un panel de trois 

membres pour résoudre un différend entre 

les deux leaders autoproclamés du milieu 

danois, Mohammad al Barazi et feu Jehad al 

Farra. 91
 

Å En Autriche, la FIOE est directement 

impliquée dans le processus électoral interne 

de la Liga Kultur, où elle assume une fonction 

de supervision92 , en surveillant de près 

l'élection du nouveau président. 93
 

 
Ces dynamiques montrent clairement que la FIOE 

est une superstructure visant à superviser, 

coordonner et homogénéiser les activités de ses 

membres. 

FIOE/CEM comme plate-forme 

paneuropéenne de la fraternité 

 
Au fil du temps, suivant un modèle 

méthodologique commun à Brother- hood, 

FIOE a établi plusieurs spin-offs, chacune 

chargée de travailler sur un sujet et un objectif 

spécifiques. La FIOE elle-même a expliqué ce 

processus dans un post Facebook de 2019 sur 

son histoire, qu'elle a ensuite retiré : 

 
"L'idée de la spécialisation est également apparue 

comme un outil de travail et une approche 

nécessaire et efficace pour atteindre l'objectif de 

s'installer, et c'est ainsi qu'est née l'initiative de 

créer un groupe d'institutions spécialisées. Les 

plus importantes de ces institutions spécialisées 

sont : l'Institut Européen des Sciences Humaines 

(1990), puis l'Union des Instituts Européens des 

Sciences Islamiques et Humaines (2007), le 

Forum des organisations européennes de la 

jeunesse et des étudiants musulmans (1996), le 

Conseil Européen de la Fatwa 

 
 
 
 

89 Luis Gómez, " Tensión en la Gran Mezquita ", Diario El País, 6 novembre 2005. Récupéré de : 

https://elpais. com/diario/2005/11/06/espana/1131231611_850215.html (consulté le 26 avril 2021) 
 

90 Entretien avec Abderrahim Tawil, membre de l'ECFR, Valence, septembre 2020 ; entretien avec Cherifa ben Hassine, 

présidente du Centre culturel islamique de Valence, Valence, septembre 2020. 
 

91 L'histoire a été racontée par Ahmed Akkari, ancien membre des Frères danois, dans Lorenzo Vidino, The Closed Circle 

: Joining and Leaving the Muslim Brotherhood in the West, New York : Colum- bia University Press, 2020. 
 

92 " Der Liga Kultur-Verein in Österreich ", Dokumentationsstelle Politischer Islam, septembre 2021. Consulté sur : 

https://www. dokumentationsstelle. at/wp-content/uploads/2021/09/Liga-Kultur_ WEB.pdf (Consulté le 15 septembre 2021) 

; Robert Maher Kreshan, " Im Namen Allahs, des Gnädigen, des Barmherzigen ", Liga Kultur Verein, 28 février 2015. Consulté 

sur le site : https://ligakultur. at/stel- lungnahme-im-namen-allahs-des-gnaedigen-des-barmherzigen/ (consulté le 26 avril 

2021). 
 

93 Ibid. 

http://www.dokumentationsstelle.at/wp-content/uploads/2021/09/Liga-Kultur_
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et de la recherche (1997), l'Europe Trust (1997), 

le Forum européen des femmes musulmanes 

(2006), l'Assemblée européenne des imams et 

guides spirituels musulmans (2008), [...], en plus 

de nombreuses institutions, associations sociales 

et culturelles, centres islamiques et mosquées 

dans toute l'Europe. "94
 

 
Ces entités et plusieurs autres (telles que le 

Forum européen des professionnels des 

médias ou l'Association des écoles 

musulmanes en Europe) forment une pléthore 

d'entités à la gouvernance imbriquée et à la 

coopération constante dans une multiplicité 

d'activités. Toutes les entités sont dirigées par 

le même petit réseau de militants chevronnés 

et elles servent toutes un objectif spécifique qui 

correspond clairement à un dessein plus vaste. 

Les quatre plus importantes "institutions 

spécialisées" nées de la FIOE sont son 

organisation de jeunesse (FEMYSO), sa 

branche théologique/juridique (ECFR), sa 

branche académique (IESH) et sa branche 

financière (IESH). 

bras (Europe Trust). Chacun sera analysé 

individuellement. 

 
Avant de le faire, il est utile de fournir des 

preuves supplémentaires des liens avec la 

Confrérie des FIOE/CEM et ses institutions 

spécialisées. Les preuves liées à l'histoire, à 

l'adhésion et à la gouvernance décrites 

précédemment auraient dû fournir de fortes 

indications de cette connectivité. Mais, ce qui 

est le plus révélateur, c'est que sa confirmation 

provient directement de hauts dirigeants des 

Frères musulmans. 

 
Certains dirigeants du FIOE/CEM, conscients 

des connotations négatives que peuvent avoir 

les liens avec la Confrérie, tiennent à les 

minimiser. Ahmed al Rawi, l'ancien président 

de l'organisation, a admis que la FIOE 

partageait "un point de vue commun" et 

entretenait "une bonne relation étroite" avec la 

Confrérie. 95 Mais il a également déclaré que 

"toute personne qui suggère que la FIOE est le 

bras droit des Frères musulmans 

 
 
 
 

94 "Le Conseil des musulmans européens en quelques lignes [...  ]"  

- Page Facebook officielle du Conseil des musulmans européens, 31 janvier 2020. Récupéré de : https:// www. facebook. 

com/notes/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-%D9%85%D8%B3%D9%84% D9%85%D9%8A-

%D8%A3%D9%88%D8%B1%D9%88%D8%A8%D8%A7-council-of-european- 

muslims/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3%D9%85%D8%B3%D9%84%D9%85%D9%8A-% 

D8%A3%D9%88%D8%B1%D9%88%D8%A8%D8%A7-%D9%81%D9%8A-%D8%B3%D8%B7% 

D9%88%D8%B1/2932358320122416/ Le message Facebook n'est plus disponible ; capture d'écran en possession 

des auteurs. 
 

95 Ian Johnson, " How Islamic Group's Ties Reveal Europe's Challenge ", Wall Street Journal, 29 décembre 2005. Consulté 

à l'adresse : https://www. wsj. com/articles/SB113582317237133576 (Consulté le 26 avril 2021). 

http://www.facebook.com/notes/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-%D9%85%D8%B3%D9%84%25
http://www.facebook.com/notes/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-%D9%85%D8%B3%D9%84%25
http://www.wsj.com/articles/SB113582317237133576
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se trompe",96 une évaluation techniquement 

justifiée puisque la FIOE n'est pas un 

représentant de la Fraternité mais plutôt une 

organisation créée par certains de ses principaux 

membres en Europe. 97
 

 
Pourtant, les communications internes de la 

FIOE font couramment référence au groupe et 

à son fondateur vénéré, Hassan al Banna. Par 

exemple, un mémo soumis au Conseil de la 

Choura de la FIOE lors de la réunion de mars 

2002 à Paris et rédigé par Emad Elbannani et 

Mohsen Ngazou, respectivement secrétaire 

général et directeur de l'éducation de la FIOE, 

soutenait que la solution au défi auquel 

l'organisation était confrontée dans la formation 

d'une nouvelle génération de militants ne 

pouvait "en aucun cas être résolue par une 

méthodologie de travail occidentale" mais 

uniquement par "la mise en îuvre du syst¯me 

de groupes d'étude spécialisés introduit par le 

grand maître al Banna. "98 "Nous avons besoin 

d'une personnalité missionnaire parfaite, 

poursuit le mémo, qui possède les traits 

essentiels de la formation de la personnalité 

selon la véritable voie islamique, basée sur les 

écrits et les 

enseignements de l'imam al Banna. "En sous-

position, le document rédigé par deux des 

principaux dirigeants de la FIOE plaide 

ouvertement en faveur d'une application stricte 

des enseignements et de la méthodologie d'al 

Banna comme seul moyen pour l'organisation 

de réussir. 

 
En outre, de nombreux membres éminents de la 

Confrérie, en particulier ceux basés au Moyen-

Orient, ne s'engagent pas dans des jeux 

sémantiques comme al Rawi mais, au contraire, 

proclament fièrement que l'identification 

idéologique et méthodologique de la FIOE avec 

la Confrérie est complète. "Si nous faisons un 

pas en avant et examinons les cibles de la 

Fédération des organisations islamiques en 

Europe (FIOE)", écrit Salem Sheikhi, un haut 

dirigeant libyen des Frères musulmans et 

membre du Conseil européen pour la fatwa et 

la recherche de la FIOE, "elle représente la 

pensée modérée des Frères musulmans qui 

prend en considération la spécialité 

européenne et travaille sous les régimes et les 

lois européens. Al Sheikhi poursuit en parlant 

du magazine Al-Gurabaa (Les étrangers), en 

affirmant qu'il s'agit du "magazine des Frères 

musulmans [sic]". 

 
 

96 Andrew Norfolk, " Unwitting students fund islamist projects with their rent payments ", London Times, 10 juillet 2015. 

Consulté sur : https://www. thetimes. co.uk/article/unwitting- students-fund-islamist-projects-with-their-rent-payments-

rbmz02grrtm (Consulté le 26 avril 2021). 
 

97 Ibid. 
 

98 Document en possession des auteurs. 
 

99 " Les Frères musulmans en Europe et un cours de révision, le Royaume-Uni un exemple ", Ikhwanweb, 12 août 2008. 

Consulté à l'adresse : https://www.ikhwanweb. com/article.php?id=17575 (Consulté le 26 avril 2021). 

http://www.thetimes.co.uk/article/unwitting-
http://www.thetimes.co.uk/article/unwitting-
http://www.ikhwanweb.com/article.php?id=17575
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Il s'agit d'un magazine mensuel publié par la 

Société des étudiants musulmans de Grande-

Bretagne et d'Irlande en collaboration avec la 

Fédération des organisations islamiques 

d'Europe. " 

 
De même, Kamal Helbawy, ancien porte-parole 

officiel des Frères musulmans en Occident qui a 

siégé au Conseil de la Choura de la FIOE jusqu'en 

2012, qualifie la FIOE et les autres institutions 

paneuropéennes de " projet de la Confrérie ". "100 

Lôancien murhid des Frères égyptiens 

Mohammed Akef a clairement indiqué que la 

FIOE, FEMY- SO et leur organisation membre 

relèvent du grand parapluie des Frères 

musulmans mondiaux et, plus particulièrement, de 

la tendance dirigée par Qaradawi. "Ces 

organisations et institutions sont indépendantes et 

autonomes. Nous ne les contrôlons pas", a 

déclaré Akef dans une interview avec le 

journaliste suisse Sylvain Besson. "Ce sont les 

Frères à l'étranger qui les contrôlent. Les 

structures liées à Qaradawi sont des 

organisations de la confrérie dirigées par les 

Frères de différents pays. "101
 

En effet, c'est Yusuf al Qaradawi, le chef spirituel 

du réseau européen des Frères musulmans basé 

au Qatar, qui a confirmé à plusieurs reprises que 

la FIOE/CEM et les autres organisations 

paneuropéennes sont des émanations proches 

des Frères musulmans. En 2000, par exemple, 

interrogé sur le rôle du magazine officiel de la 

FIOE, al Europiya, Qaradawi a déclaré : 

 
"Je constate qu'al Europiya est l'un des outils 

que le travail islamique européen a développé 

ces dernières années. Le travail islamique 

européen a également établi ses propres 

institutions à travers lesquelles il fait avancer 

son agenda comme la Fédération des 

organisations islamiques en Europe, l'Institut 

islamique européen et l'Institut islamique 

européen en Grande-Bretagne102 et le Conseil 

européen pour la fatwa et la recherche [...]. En 

fait, al Europiya est le porte-parole de toutes 

ces institutions et c'est pourquoi les frères 

doivent la soutenir et soutenir également les 

institutions islamiques qui font avancer la 

pensée islamique et la da'wah islamique et qui 

travaillent pour la communauté islamique en 

Europe. "103

 
 
 
 
 
 

100 Correspondance par courriel avec Lorenzo Vidino, mars 2021. 
 

101 Sylvain Besson, La Conquête de l'Occident, Paris : Seuil, 2005, page 100. 
 

102 Il s'agit de l'Institut européen des sciences humaines (IESH), tant en France qu'au Royaume-Uni. 
 

103 Magazine Al Europiya, numéro 19 [ ϜъмϼмϠтϢ  аϮЮϢ], juillet 2000, page 42. 
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De même, en 2004, lors de son émission populaire 

Al Jazeera, Sharia and Life, Qaradawi s'est étendu 

davantage : 

 
"Tout a commencé en Égypte, après la 

catastrophe de 1967, mais tout nuage a son 

revers, et les événements ont amené les 

croyants à se repentir et à revenir à Dieu. Ce 

réveil islamique est né en Égypte, mais nous 

l'avons vu s'étendre ailleurs. C'était aussi le 

début de mon voyage avec le mouvement vers 

d'autres pays. Le mouvement a commencé à 

ressentir le besoin de renforcer l'identité des 

musulmans en dehors de dar al Islam, et ses 

adhérents ont commencé à s'organiser en 

fondant des institutions islamiques afin de 

préserver cette identité. [Il fallait éduquer les 

gens, former des imams, établir une 

jurisprudence par l'émission de fatwas [...] Les 

musulmans français ont donc commencé par 

ouvrir l'IESH, et les Britanniques ont fait de 

même en ouvrant un institut similaire. Pour 

fermer le cercle, les frères fondèrent la FIOE, 

précisément en Europe, en suivant la tendance 

à l'union économique, culturelle et politique. 

[...] C'est la FIOE qui a compris les besoins des 

gens et il y avait effectivement une nécessité 

de fournir une orientation islamique aux 

musulmans en Europe. C'est pourquoi ils ont 

fondé l'ECFR en Irlande, pour devenir une 

référence religieuse. "104
 

Qaradawi a également souligné le rôle central 

de la FIOE dans le réseau : 

 
"Il était nécessaire de réaliser une coordination 

afin de renforcer l'identité des musulmans en 

dehors de dar al Islam et de répondre aux 

nécessités d'éduquer le peuple, de former des 

imams, d'établir une jurisprudence par 

l'émission de fatwas [...]. C'est la FIOE qui a 

compris les besoins des populations suivant la 

tendance européenne d'union économique, 

culturelle et politique. "105
 

 
Les commentaires de Qaradawi sont 

également repris par feu Fayçal Mawlawi, qui a 

été pendant des décennies l'un des religieux 

les plus influents du réseau des Frères 

européens et a été vice-président du Conseil 

européen pour la fatwa et la recherche. Dans 

une interview accordée en 2001 à al Europiya, 

il a déclaré : 

 
"J'ai le sentiment que l'islam progresse 

régulièrement en Europe, InchôAllah. Et la raison 

en est que le réveil islamique a approfondi ses 

racines et s'est étendu. En tant que mouvement, 

il a également appris à comprendre la société 

dans laquelle il vit et comment y faire face. Par 

conséquent, il est devenu beaucoup plus 

performant dans ses relations avec cette société, 

outre le fait que les libertés accordées par les lois 

européennes permettent [au mouvement] de 

 

 

104 Particularités de l'Islam en Europe [ϒмϼмϠϜ  Рт  ϜщЂыв ϵЊ мЊтϝϦ], Charia et vie, Al Jazeera, 2004. 

Extrait de : https://www. youtube. com/watch?v=NZH51yvOxy0 (Consulté le 26 avril 2021). 
 

105 Ibid. 

http://www.youtube.com/watch?v=NZH51yvOxy0
http://www.youtube.com/watch?v=NZH51yvOxy0


71  

mener ses activités de da'wah et autres travaux 

en bénéficiant d'une sorte de liberté impossible 

à trouver dans notre monde arabe. "106
 

 
Étant donné que les hauts dirigeants de la 

confrérie parlent ouvertement, bien que le plus 

souvent en arabe, de la FIOE et de ses institutions 

spécialisées comme étant des émanations de la 

confrérie, il n'est pas surprenant que divers 

gouvernements européens caractérisent les 

organisations comme telles. L'AIVD, l'agence de 

renseignement des Pays-Bas, déclare que la 

FIOE "peut être considérée comme l'organisation 

faîtière des Frères musulmans en Europe. La 

FIOE joue un rôle de guide au sein des Frères 

musulmans européens et détermine la politique 

centrale, qui est mise en îuvre localement par les 

fédérations nationales. "107 En Allemagne, les 

services de sécurité fédéraux et ceux des grands 

länder comme La Bavière et la 

 Rhénanie-du-Nord-Westphalie appellent la FIOE 

"l'organisation faîtière des organisations de Frères 

musulmans en Europe" dans leurs rapports 

annuels. 108
 

 
De même, le document officiel du gouvernement 

britannique de 2014 intitulé Review of the Muslim 

Brother- hood indique que "les organisations des 

Frères musulmans au Royaume-Uni -y compris 

les organisations caritatives- sont liées à leurs 

homologues ailleurs en Europe. MAB [Muslim As- 

sociation of Britain] est associée à la Fédération 

des organisations islamiques en Europe (FIOE), 

créée par les Frères musulmans en 1989. La 

FIOE a ensuite créé le Conseil européen pour la 

fatwa et la recherche, un autre organe 

paneuropéen des Frères musulmans, destiné à 

fournir des conseils religieux et sociaux aux 

musulmans vivant en Europe". 109
 

 

 

 

 

 

 
106 Magazine Al Europiya, numéro 24 [ ϜъмϼмϠтϢ  аϮЮϢ], février 2001, page 18. 

 
107 Brief regering ; "Conclusies onderzoek Moslimbroederschap in Nederland - Grondrechten in een pluriforme samenleving," 

Parlamentaire Monitor, KST2961426. 26 mai 2011. Consulté à l'adresse : https://www. 

parlementairemonitor.nl/9353000/1/j9vvij5epmj1ey0/vipncvj8czzn (Consulté le 20 juin 2021). 
 

108 Bundesministerium des Innern, Verfassungsschutzbericht, 2007, page 193 ; Bayerisches Staatsministerium des Innern, 

für Sport und Integration, Verfassungsschutzbericht 2019, page 43 ; Verfassungsschutzbericht des Landes Nordrhein-

Westfalen, 2018, page 252. 
 

109 Revue des Frères musulmans : Main Findings, Chambre des communes, 17 décembre 2015. Consulté à l'adresse : 

https://www. gov.uk/government/publications/muslim-brotherhood-review-main-findings (Consulté le 11 avril 2021). 

http://www.parlementairemonitor.nl/9353000/1/j9vvij5epmj1ey0/vipncvj8czzn
http://www.gov.uk/government/publications/muslim-brotherhood-review-main-findings
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FEMYSO 
 

 
Histoire 

 

 
Comme la FIOE elle-même l'a clairement indiqué, 

la Federation of European Muslim Youth and 

Student Organizations (FEMYSO) est l'une des 

premières organisations créées par la FIOE pour 

poursuivre sa stratégie de spécialisation. 110 

Comme l'explique un document de la FEMYSO, la 

première réunion officielle à l'origine de la création 

de l'organisation a eu lieu à Stockholm en juin 1995. 

Intitulé "L'Islam en Europe", l'événement a été 

organisé par SUM (Sverig- es Unga Muslim, ou 

Jeunes Musulmans Suédois), Young Muslims UK 

(YMUK) et JMF (Jeunes Musulmans de France), 

car ces entités, selon FEMYSO, "ont été chargées 

d'établir une meilleure communication entre les 

organisations et de prendre des mesures pour 

une coopération et une coordination plus 

poussées. "111
 

 

Il est intéressant de noter que l'événement de 

Stockholm était parrainé financièrement par le 

ministère suédois des affaires étrangères et qu'il 

réunissait des activistes du milieu des Frères 

européens, mais aussi des universitaires et des 

activistes musulmans européens non affiliés aux 

Frères. La conférence a suscité le malaise de 

certains participants, qui n'étaient pas conscients de 

ses objectifs sous-jacents et ont accepté 

l'invitation en raison de l'aval du gouvernement 

suédois. Le plus notable d'entre eux était le 

célèbre universitaire français Gilles Kepel. "J'ai été 

surpris de voir à quel point la conférence des 

jeunes était contrôlée par les islamistes", a avoué 

Kepel à un journal suédois à l'époque. "Ils sont 

bien organisés, intelligents et disposent d'un 

réseau de contacts dans toute l'Europe. Grâce à 

cela, ils ont réussi à prendre le contrôle de la 

conférence des jeunes, même s'ils sont en minorité 

parmi les musulmans d'Europe. "112
 

 
 
 
 
 

 

110 "Le Conseil des musulmans européens en quelques lignes [...  ]" 

 
- Page Facebook officielle du Conseil des musulmans européens, 31 janvier 2020. Récupéré de : https:// www. facebook. 

com/notes/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-%D9%85%D8%B3%D9%84% D9%85%D9%8A-

%D8%A3%D9%88%D8%B1%D9%88%D8%A88%A7-council-of-european- 

muslims/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-%D9%85%D8%B3%D9%84%D9%85%D9%8A- 

%D8%A3%D9%88%D8%B1%D9%88%D8%A8%D8%A7-%D9%81%D9%8A-%D8%B3%D8% 

B7%D9%88%D8%B1/2932358320122416/ Le post Facebook n'est plus disponible ; capture d'écran en possession 

des auteurs. (consulté le 31 janvier 2020) 
 

111 Histoire, La Fédération des organisations européennes de la jeunesse et des étudiants musulmans. Récupéré de : 

https://femyso. org/history/ (consulté le 19 décembre 2019). 
 

112 Cité dans Aje Carlbom, Islamic activism in a multicultural context - ideological continuity or change ? ", rapport de l'Agence 

suédoise de contingence civile et de l'Université de Malmö, 2017. Page 23. Consulté à l'adresse : 

https://www.msb.se/siteassets/dokument/publikationer/english-publica- tions/islamic-activism-in-a-multicultural-

context-ideological-continuity-or-change. pdf (consulté le 21 juin 2020). 

http://www.facebook.com/notes/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-%D9%85%D8%B3%D9%84%25
http://www.facebook.com/notes/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-%D9%85%D8%B3%D9%84%25
http://www.msb.se/siteassets/dokument/publikationer/english-publica-
http://www.msb.se/siteassets/dokument/publikationer/english-publica-
http://www.msb.se/siteassets/dokument/publikationer/english-publica-
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L'un des organisateurs de la réunion de Stockholm 

en 1995 confirme l'analyse de Kepel. Pierre 

Durrani, qui dirigeait à l'époque les Jeunes 

Musulmans suédois, a publiquement rappelé que 

l'organisation faisait partie du milieu des Frères 

suédois et qu'il était lui-même un membre 

assermenté des Frères Musulmans (ayant prêté 

allégeance, de manière intéressante, pendant 

l'année où il étudiait à l'IESH). Durrani, qui a depuis 

quitté la Confrérie et en est devenu un critique, 

raconte comment les activistes de la Confrérie 

étaient ravis que leurs efforts soient soutenus par 

les autorités suédoises, un fait qu'il attribue à la 

naïveté de ces dernières et à leur incapacité à 

comprendre les dynamiques internes des 

communautés musulmanes et, par conséquent, la 

capacité des Frères à les exploiter. 113
 

 
Une réunion de suivi définitif de celle de 

Stockholm a eu lieu l'année suivante. Le site web 

de FEMYSO indique qu'une réunion de "dix-neuf 

organisations de jeunes et d'étudiants de onze 

pays d'Europe" s'est tenue à Leicester en juin 1996. 

Le choix de cette ville britannique n'est pas 

surprenant, car sa banlieue de Markfield 

qui accueillait déjà le siège de la FIOE. "Cette 

réunion, poursuit le site web de FEMYSO, a créé 

des liens forts entre les personnes présentes et a 

abouti au lancement officiel du Forum des 

organisations européennes de jeunes et d'étudiants 

musulmans (FEMYSO). "114
 

 
Une ancienne brochure de la FEMYSO fournit des 

détails supplémentaires, expliquant que "en juin 

1996, la FIOE (Fédération des organisations 

islamiques en Europe) s'est associée à la WAMY 

(Assemblée mondiale de la jeunesse musulmane) 

et a invité la SUM, la YMUK et la JMF, les trois 

organisations de jeunesse qui avaient organisé la 

réunion de Stockholm, à une réunion à 

Birmingham [qui se trouve à quelque 40 miles à 

l'ouest de Leicester], au Royaume-Uni, pour 

faciliter ce processus. La Fondation islamique de 

Leicester s'est également impliquée. "115 Un autre 

document de la FEMYSO explique qu'"après un 

processus de consultation intensif pour élaborer 

les statuts et tous les autres documents 

nécessaires, la FEMYSO a été reconnue comme 

organisation internationale non gouvernementale 

(ONG) à Bruxelles, la capitale de la Belgique, au 

cîur de l'Europe. "116
 

 
 

113 Lorenzo Vidino a interviewé Pierre Durrani au cours de plusieurs rencontres entre 2017 et 2018 à Stockholm et Malmoe. 

Un chapitre décrivant le temps passé par Durrani au sein de la confrérie se trouve dans Lorenzo Vidino, The Closed 

Circle : Joining and Leaving the Muslim Brotherhood in the West, New York : Columbia University Press, 2020. 
 

114 Nous sommes la FEMYSO, la Fédération des organisations européennes de jeunes et d'étudiants musulmans. Consulté 

sur le site : https://femyso. org/we-are-femyso/ (Consulté le 17 juin 2021) 
 

115 Brochure FEMYSO en possession des auteurs. 
 

116 Histoire, La Fédération des organisations européennes de la jeunesse et des étudiants musulmans. Récupéré à 

partir de : https://femyso. org/history/ (consulté le 19 décembre 2019). 
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La fondation de FEMYSO montre clairement ses 

liens avec la Confrérie. Les documents de la FIOE, 

une organisation dont la nature confrérique a été 

analysée en détail ci-dessus, identifient clairement 

le FEMYSO comme une excroissance de la FIOE et 

la littérature du FEMYSO déclare ouvertement 

que la FIOE a convoqué la réunion de 1996 à 

Birmingham où le FEMYSO a été fondé. En outre, 

les trois organisations de jeunesse qui ont été le fer 

de lance du processus à Stockholm et qui ont 

participé à la réunion de Birmingham ont des liens 

islamistes indéniables. SUM est l'organisation de 

jeunesse du réseau de la Fraternité suédoise, 

comme le montrent à la fois Durrani, qui a siégé à 

son conseil d'administration, et l'ancien chef du 

réseau de la Fraternité suédoise Mahmoud Aldebe 

 l'admet publiquement. 117 La JMF est la branche 

jeunesse de l'UOIF/Musulmans de France, dont la 

nature confrérique a déjà été analysée. Le YMUK, 

quant à lui, est une organisation de jeunesse 

britannique du Jemat-e-Islami, l'équivalent sud-

asiatique et, comme on l'a vu, compagnon de route 

de longue date de la Confrérie. L'implication de 

Jemat-e-Is- lami dans la fondation de FEMYSO est 

confirmée par une brochure de FEMYSO ("The 

Islamic Foundation, Leicester, also became 

involved"). 118
 

 
Une autre entité impliquée dans la fondation et 

les premiers jours de FEMYSO fournit des 

preuves supplémentaires de la nature

 

117 En 2013, Mahmoud Aldebe, d'origine jordanienne, l'un des dirigeants historiques du milieu frériste suédois, a publié une 

lettre ouverte pour révéler son implication dans l'organisation et critiquer ses objectifs. Il écrit : "Moi, Mahmoud Aldebe [...], 

j'étais l'un de ceux qui ont créé la branche suédoise des Frères musulmans en Suède et qui ont rédigé ses statuts. J'ai 

abandonné mon engagement envers la Fédération islamique de Suède (IFiS) et les Frères musulmans en 2010, après avoir 

été pendant plus de 25 ans une figure de proue de l'organisation. Je ne dis pas cela pour salir qui que ce soit, mais la vérité 

doit éclater. Le problème n'est pas le mouvement en soi, mais ceux qui le dirigent. J'ai consacré toute ma vie d'adulte à lutter 

contre la fédération islamique en Suède, mais j'ai réalisé que j'étais son instrument - et j'ai donc décidé de quitter tous mes 

postes de responsabilité au sein de la fédération et des Frères musulmans en Suède. Cette décision m'a coûté cher, mais 

j'ai tout sacrifié pour me sauver du tunnel noir. Maintenant, la vérité doit éclater au grand jour, et j'ai choisi de sortir et de 

décrire la véritable image de la Fédération islamique en Suède. [...] Le problème auquel nous sommes confrontés est le 

double message, qui est plus nuisible que bénéfique. Le dialogue se poursuit avec les groupes chrétiens et juifs dans les 

forums officiels, mais en interne, ils répandent des craintes à leur égard. Ils parlent de démocratie, mais font en réalité le 

contraire. La Fédération a réussi à tromper ceux qui veulent dialoguer avec eux en Suède [.]" Aldebe poursuit avec une 

longue liste d'institutions (entre autres, l'Association d'étude Ibn Rushd, les Jeunes musulmans suédois, la mosquée de 

Stockholm et la mosquée de Göteborg) et de personnes (Chakib Benmakhlouf, Mostafa Kharraki, Khemais Bassomi, Moham- 

mad Amin Kharraki, Omar Mustafa et Mahmoud Khalfi) qui, selon lui, comme Pierre, sont associées à la Fraternité. Aldebe 

conclut sa lettre par une critique acerbe de la Confrérie : "Aujourd'hui, la Fédération utilise ses conférences pour prouver aux 

politiciens suédois qu'elle contrôle l'Islam en Suède. La Fédération s'efforce également de faire accepter à la Suède son 

ordre aux musulmans. La division est nette et claire : les ennemis de l'islam ne peuvent être tolérés. Ses représentants sont 

actifs dans une grande partie de l'islam organisé en Suède... La démocratie, l'égalité et la liberté d'expression suscitent une 

grande aversion. Ils parlent de démocratie pour atteindre leurs propres objectifs et pour exercer un pouvoir sur l'islam en 

Suède. "Cette lettre est citée dans Lorenzo Vidino, The Closed Circle : Joining and Leaving the Muslim Brotherhood in the 

West, New York : Columbia University Press, 2020. 
 

118 Brochure FEMYSO en possession des auteurs. 
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profondément islamiste de l'organisation. La 

brochure de la FEMYSO mentionnée ci-dessus 

explique que la réunion fondatrice de 

l'organisation à Birmingham avait été organisée 

par la FIOE "conjointement avec la WAMY 

(World Assembly of Muslim Youth)". "Avec son 

organisation sîur, la Ligue mondiale 

musulmane, la WAMY était l'une des 

principales organisations techniquement non 

gouvernementales créées par l'Arabie saoudite 

dans les années 1960 et 1970 pour diffuser son 

interprétation ultraconservatrice de l'islam. 

Généreusement financée par le gouvernement 

saoudien et de riches donateurs du Golfe arabe, 

mais composée en grande partie de membres 

de la Confrérie, la WAMY a, pendant des 

décennies, apporté un large soutien financier à 

diverses organisations musulmanes dans le 

monde, y compris en Europe. Selon le Pew 

Research Center, "entre les années 1970 et 

1990, les activités européennes des Frères 

musulmans, de la Ligue mondiale musulmane 

et de l'Assemblée mondiale de la jeunesse 

musulmane se sont tellement entremêlées qu'il 

était souvent difficile de les distinguer. "119
 

 
L'implication du WAMY dans la fondation du 

FEMYSO n'est donc pas surprenante. La relation 

entre les deux a continué après la fondation 

 de la FEMYSO. En témoigne, par exemple, le 

bureau bruxellois que la FEMYSO occupe depuis sa 

fondation. Situé rue Archimède 50, à deux pas de la 

Commission européenne et d'autres institutions de 

l'UE, le bureau du BSEJ occupe la moitié du premier 

étage d'une petite mais élégante maison de ville. Fait 

révélateur, l'autre moitié a été occupée pendant des 

années par les bureaux de WAMY. Selon le bail, le 

loyer du bureau est payé par Bassem Hatahet, un 

activiste d'origine syrienne qui dirige une série 

d'organisations liées à la Fraternité en Belgique. 

 
Adhésion 

 

 
De manière pratiquement identique à la FIOE, 

la grande majorité des organisations membres 

de la FEMYSO pour chaque pays européen 

tendent à être, à quelques exceptions près, la 

ou les deux entités de ce pays qui constituent 

les fractions les plus importantes des Frères 

musulmans parmi les organisations de jeunes et 

d'étudiants. 120 Parmi elles, on trouve en fait les 

fondateurs susmentionnés, tels que le JMF 

français et le SUM suédois, les branches 

jeunesse d'organisations telles que 

l'Association musulmane de Grande-Bretagne 

ou l'Arraid d'Ukraine et, montrant 

l'interconnexion des structures 

paneuropéennes des Frères musulmans, les 

organisations de jeunesse de l'Union 

européenne, la section jeunesse de
 

 
119 Muslim World League and World Assembly of Muslim Youth, partie du projet Muslim Networks and Movements in 

Western Europe, Pew Research Center, 15 septembre 2010. Consulté à l'adresse : http://www.pewforum. 

org/2010/09/15/muslim-networks-and-movements-in-western-europe- muslim-world-league-and-world-

assembly-of-muslim-youth/ (Consulté le 17 juin 2021). 
 

120 Pour la liste, voir le site web de FEMYSO : https://femyso. org/member-organisations/ 

http://www.pewforum.org/2010/09/15/muslim-networks-and-movements-in-western-europe-
http://www.pewforum.org/2010/09/15/muslim-networks-and-movements-in-western-europe-
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la FIOE et la branche parisienne de l'IESH. En 

outre, montrant également l'interconnexion 

avec d'autres mouvements islamistes, il 

convient de noter que FEMYSO compte parmi 

ses membres la section jeunesse de la branche 

allemande du mouvement islamiste turc Millî 

Gºr¿ĸ et, conform®ment ¨ une tendance 

observée depuis sa fondation, diverses entités 

britanniques liées à Jemat-e-Islami (Islamic 

Society of Britain, Young Muslims in UK et 

Islamic Foundation). 

 
Gouvernance 

 

 
Exactement comme celui de la FIOE, le premier 

conseil d'administration de la FEMYSO 

ressemble à un who's who des principaux 

acteurs islamistes, mais en plus jeune, puisque 

la FEMYSO est un organisme qui cherche à 

représenter les jeunes et les étudiants. 

Confirmant le chevauchement quasi-complet 

entre la FIOE et le FEMYSO, le premier 

président du FEMYSO était Ibrahim el Zayat, 

qui était également chargé des affaires 

"Jeunesse et étudiants" à la FIOE. Les 

nombreuses connexions avec la Confrérie d'El 

Zayat, "l'araignée dans la toile de l'islamisme". 

 comme le décrivent les autorités allemandes, ont 

déjà été démasquées. 121
 

 
Les quatre membres restants du conseil 

d'administration initial de FEMYSO sont tout 

aussi intéressants et révélateurs des tendances 

qui perdurent aujourd'hui. La seule femme du 

conseil était Hadia Himmat. Hadia est la fille de 

Ghaleb Himmat, membre de la branche 

syrienne des Frères musulmans et l'un des 

premiers pionniers de la confrérie en Europe. 

En fait, Himmat a longtemps été président de 

l'IGD, l'organisation que les autorités 

allemandes considèrent comme "la plus 

importante organisation des Frères musulmans 

en Allemagne". ".122 Ibrahim el Zayat a en fait 

succédé à Ghaleb Himmat à la tête de l'IGD en 

janvier 2002, quelques mois après que le père 

de Hadia ait été désigné comme un financier du 

terrorisme par les États-Unis et les Nations 

unies à la suite des attaques terroristes du 11 

septembre 2001. 123 Himmat était en fait un 

associé personnel et professionnel de longue 

date de Yusuf Nada124 , le "ministre des affaires 

étrangères" en exil des Frères Cavaliers

 
 

121 Uta Rasche, "Spinne im Netz der Muslime in Deutschland : Die Macht des Ibrahim El Zayat. "Frankfurter Allgemeine 

Zeitung, 11 mai 2007 ; Andrea Brandt, "Wendiger Weltmann", Der Spiegel, 25 mars 2008 ; Helmut Frangenberg et Detlef 

Schmalenberg, "El-Zayat, der Herr der Moscheen", Kölner Stadt-Anzeiger, 20 mars 2009. 
 

122 Bundesverfassungsschutz, 2019, Bundesministerium des Innern, für Bau und Heimat. Consulté sur le site : 

https://www.bmi.bund. de/SharedDocs/downloads/DE/publikationen/themen/sicher- heit/vsb-2019-gesamt.pdf ? 

blob=publicationFile&v=10 (Consulté le 19 juin 2021). 
 

123 "Recent OFAC Actions", U.S. Department of the Treasury, Office of Foreign Assets Control, 7 novembre 2001. 

http://www.bmi.bund.de/SharedDocs/downloads/DE/publikationen/themen/sicher-
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égyptiens et sans doute le principal financier du 

mouvement en Europe depuis des décennies. 

 
Les trois autres membres du conseil étaient Murad 

Farooq, Dilwar Hussein et Khallad Swaid. Farooq 

et Hussein sont issus du milieu Jemat-e-Islami 

britannique, ayant occupé des postes importants 

à la Fondation islamique et au Markfield Institute 

of Higher Education (tous deux situés à Markfield, 

dans la banlieue de Leicester, où la FIOE a 

d'abord eu son siège). Swaid, quant à lui, est 

originaire d'Allemagne et a personnellement suivi 

la même trajectoire managériale qu'El Zayat ou 

que les quelques autres qui se hissent au sommet 

du milieu de la Fraternité de leur pays. Swaid, en 

effet, a d'abord dirigé l'organisation de jeunesse 

allemande (MJD) et est devenu en 2017 le 

président de la Deutsche Muslimische 

Gemeinschaft (DMG, l'organisation qui a succédé 

à l'IGD, que les services de sécurité allemands 

appellent de la même manière "la plus grande et 

la plus influente organisation de partisans du MB 

en République fédérale "125). Swaid, dont le père, 

Hassan Swaid, est un ancien membre dirigeant 

de l'IGD et le fondateur du Complexe Éducatif et 

Culturel Islamique de Verviers (CECIV, Belgique), 

a également été président de la FEMYSO (2002-

07) et secrétaire général de la Fédération 

Internationale Islamique des Organisations 

d'Etudiants (IIFSO), une organisation mondiale 

d'étudiants avec de forts penchants pour la 

fraternité. 

 
 
 

 
124 Ghaleb Himmat et Yusuf Nada vivent dans deux villas adjacentes dans l'enclave italienne de luxe située sur le territoire 

suisse de Campione d'Italia. 
 

125 Bade-Wurtemberg, Verfassungsschutzbericht 2018, Ministerium für Inneres, Digitalisierung und Migration. Consulté à 

l'adresse : https://im. baden-wuerttemberg. de/fileadmin/redaktion/m-im/intern/ 

dateien/pdf/20190606_Verfassungsschutzbericht_2018.pdf (Consulté le 17 juin 2021). 
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Photo 6 : Khallad Swaid, de FEMYSO, rencontre l'ancien chef des Frères musulmans égyptiens, 

Mohammed Akef 126 , lors des funérailles du leader islamiste turc Necmettin Erbakan (Istanbul, mars 

2011). 127
 

 

Le conseil d'administration initial de FEMYSO 

reflète une dynamique qui est devenue une 

constante dans les 25 ans d'histoire de FEMYSO. 

Une analyse de sa structure de gouvernance 

basée sur tous les documents déposés par 

l'organisation depuis 2003 montre en fait un 

schéma dans la composition des conseils 

d'administration de FEMY- SO. Environ un 

cinquième des membres du conseil 

d'administration ont un parcours similaire à celui 

de Hadia Himmat : ce sont des enfants (des deux 

sexes et âgés de moins de 18 ans) 

de certains des plus éminents dirigeants de la 

Fraternité de première génération en Europe. 

Environ trois cinquièmes des membres du 

conseil d'administration sont, d'autre part, des 

activistes de premier plan dans le milieu de la 

Fraternité de leur pays européen (souvent les 

présidents de l'organisation locale de jeunes ou 

d'étudiants). Enfin, environ un cinquième des 

membres  (bien que cette proportion ait augmenté 

ces dernières années) sont des activistes non 

affiliés qui ne peuvent être raisonnablement

 
126 Mohammed Akef a vécu à Munich pendant plusieurs années. 

 
127 Page Facebook officielle de la Fédération internationale islamique d'organisations d'étudiants (FIIO). 

Le 10 mars 2011. Récupéré de : https://www. facebook. com/IIFSOfficial/photos/195026853853527 

(consulté le 15 septembre 2021). 

http://www.facebook.com/IIFSOfficial/photos/195026853853527
http://www.facebook.com/IIFSOfficial/photos/195026853853527
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liés à un quelconque milieu de la Fraternité, si ce 

n'est de manière très superficielle. 

 
Michaël Privot, ancien membre autoproclamé 

des Frères musulmans en Belgique, qui a été 

élu membre du comité exécutif de FEMYSO en 

tant que secrétaire général en 2003, a décrit la 

composition du conseil d'administration comme 

suit : "Des 'fils et filles de', membres de ces 

dynasties de Frères militants en train de se 

reconstruire en exil : des parents réfugiés 

politiques suite à leur militantisme frériste, puis 

des enfants qui s'engagent dans le travail de 

jeunesse en Europe en profitant de leur nom et 

de leur capital symbolique au sein de leur 

communauté. Et quelques non-Frères issus de 

divers mouvements, comme le Mill´ Gºr¿ĸ ou le 

Jamaat-e Islami pakistanais [...]". 128
 

 
Les exemples de la première catégorie 

abondent, car il s'agit d'un modèle fréquent pour 

de nombreux membres de la première génération 

de pionniers de la Fraternité européenne. 

 de propulser leurs épouses, leurs enfants et leurs 

beaux-parents à certains des postes les plus 

élevés du milieu. Si cette dynamique est 

extrêmement courante dans chaque pays 

européen, où ces "protégés de la Fraternité" 

occupent des postes de premier plan dans la 

structure nationale, elle se reproduit également au 

niveau paneuropéen. La FEMYSO est donc l'entité 

parfaite où les descendants des grandes familles 

de la Fraternité peuvent affiner leurs compétences 

en matière d'activisme et créer un réseau plus 

large pendant leurs années de formation. 

 
Le comité exécutif élu par la 17e assemblée 

générale de la FEMYSO en juin 2013 illustre bien ce 

point, puisque les quatre postes les plus élevés 

ont tous été attribués à des descendants de 

grandes familles de la Confrérie. 129 L'assemblée a 

en effet élu comme présidente Intissar Kherigi, la 

fille du dirigeant du mouvement islamiste tunisien 

Ennahdha, Rached Ghannouchi. Basée à Londres, 

Kherigi, qui utilise le nom de famille de Ghannouchi, 

est également impliquée dans certaines des 

activités politiques de son père. 130
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
128 Michaël Privot.  "Quand j'étais frère musulman, parcours vers un Islam des lumières," 

Paris : La Boîte à Pandore, 2017. Page 120. 
 

129 FEMYSO rapport annuel, 2014. Consulté sur : https://es.scribd. com/document/260745472/ FEMYSO-Annual-Report-2014 

(Consulté le 17 juin 2021). 
 

130 James Brandon et Raffaello Pantucci, " UK Islamists and the Arab Uprisings ", The Hudson Institute, 22 juin 2021. 

Consulté sur le site : https://www.hudson. org/research/9902-uk- islamists-and-the-arab-uprisings (Consulté le 26 

août 2021). 

http://www.hudson.org/research/9902-uk-
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Photo 7 : Rached Ghannouchi et sa fille, l'ancien président de FEMYSO, Intissar Kherigi 131
 

 

La première vice-présidente était également une 

femme, Hajar al Kaddo, basée en Irlande. Al 

Kaddo a une expérience du dialogue 

interconfessionnel, un doctorat en énergie propre et 

a occupé des postes de direction au sein de 

l'organisation caritative Human Appeal. 132 Mais, 

outre ce CV impressionnant, Hajar al Kaddo est 

aussi la fille de Nooh Edreeb al Kaddo, un Irakien 

qui est l'un des dirigeants du réseau de la 

Fraternité irlandaise 

Al Kaddo, en effet, est un administrateur de 

l'Europe Trust et le PDG du Centre culturel 

islamique d'Irlande (ICCI) dans la banlieue de 

Dublin, à Clonskeagh, historiquement le centre de 

la confrérie dans le pays et le siège du Conseil 

européen pour la fatwa et la recherche, l'une des 

cinq entités paneuropéennes du réseau. 133
 

 
 
 
 

 
131 Photo d'Amin Landoulsi, Associated Press. 

 
132 Profil LinkedIn de Hajar al Kaddo. Consulté sur https://www.linkedin. com/in/hajar-al-kaddo- 24311541/ (Consulté le 

18 juin 2021). 
 

133 Adil Hussain Khan, " Political Islam in Ireland and the role of Muslim Brotherhood networks ", dans Oliver Scharbrodt, 

Tuula Sakaranaho, Adil Hussain Khan, Yafa Shanneik et Vivian Ibrahim, eds, Muslims in Ireland : Past and Present 

(Edinburgh University Press, 2015) ; Shane Phelan, " 'Fatwa' sheikh with links to Irish Muslims is refused visa ", 

Independent, 8 août 2011. 

http://www.linkedin.com/in/hajar-al-kaddo-
http://www.linkedin.com/in/hajar-al-kaddo-
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L'autre vice-président de la FEMYSO était Youssef 

Himmat, le fils de Ghaleb Himmat, le principal 

financier de la confrérie mentionné plus haut. 

Comme nous l'avons dit, sa sîur Hadia avait 

également siégé au conseil d'administration de la 

FEMYSO les années précédentes, ce qui rend le 

lien familial encore plus évident. Enfin, le trésorier 

de FEMY- SO était Anas Saghrouni, le fils de 

Mohamed-Taïeb Saghrouni, l'une des éminences 

grises de l'UOIF/MF. Sa mère, Hela Khomsi, est, 

comme son mari, membre du conseil 

d'administration de l'UOIF, où elle est également 

chargée des questions relatives à la famille. 134 

Elle est également présidente de la Ligue 

Française de la Femme Musulmane (LFFM) et, au 

niveau européen, membre fondateur du Forum 

Européen des Femmes Musulmanes (EFOMW), 

la branche féminine de FIOE. 135 Leur fils Anas est 

une étoile montante du milieu des Frères français. 

Après avoir été président des Étudiants 

Musulmans de France (EMF, une organisation 

membre de la FEMYSO), il est actuellement en 

charge du portefeuille jeunesse de l'UOIF. 136 Son 

poste à la FEMYSO était une 

promotion naturelle et habituelle au sein du 

réseau. 

 
Si le conseil d'administration de 2013 incarne la 

dynamique familiale de FEMYSO, la tendance 

se poursuit avec plusieurs autres enfants de 

militants liés à la Confrérie. Parmi eux, par 

exemple, Kauthar Bouchallikht, dont le père a 

dirigé Islamic Relief Netherlands pendant près de 

vingt ans ; 137 et Fatima Halawa, dont le père 

Hussein est secrétaire général du Conseil 

européen pour la fatwa et la recherche et imam 

du Centre culturel islamique d'Irlande. 

 
Il convient de noter que ces dynamiques 

familiales, que ce soit au sein de FEMYSO ou 

d'autres entités nationales ou paneuropéennes 

du réseau, sont une cause de longue date de 

frictions internes au sein des milieux de la 

Fraternité. Si certains des "enfants de la 

fraternité" qui se voient confier des postes de 

direction sont incontestablement qualifiés, de 

nombreux militants "sans liens" estiment que 

leurs nominations manquent de transparence 

et que des militants plus compétents sont 

injustement écartés parce qu'ils 
 

 
 
 

134 Équipe de direction de MF, Musulmans de France. Consulté sur : https://web.archive. org/ 

web/20180815160626/http://www.uoif-online. com/equipe-de-direction/ (Consulté le 18 juin 2021). 
 

135 Structure et membres, le Forum européen des femmes musulmanes. L'ancien site web du EFOMW https:// 

efomw. wordpress. com/structure-members/ (consulté le 18 juin 2021). 
 

136 Équipe de direction de MF, Musulmans de France. Consulté sur : https://web.archive. org/ 

web/20180815160626/http://www.uoif-online. com/equipe-de-direction/ (Consulté le 18 juin 2021). 
 

137 Profil LinkedIn de Mostapha Bouchallikh.    Consulté sur https://www.linkedin. com/in/ mostapha-bouchallikh-

4752b725/?originalSubdomain=nl (Consulté le 18 juin 2021). 

http://www.uoif-online.com/equipe-de-direction/
http://www.uoif-online.com/equipe-de-direction/
http://www.uoif-online.com/equipe-de-direction/
http://www.uoif-online.com/equipe-de-direction/
http://www.linkedin.com/in/
http://www.linkedin.com/in/
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n'appartiennent pas à des familles éminentes. 138 

Quoi qu'il en soit, cette dynamique renforce l'idée 

que la Fraternité européenne est composée 

d'une petite nomenklatura de militants 

interconnectés, une élite aristocratique qui 

contrôle tout. 

 
La deuxième catégorie de membres du conseil 

d'administration de FEMYSO est composée 

d'étoiles montantes du milieu de leur pays 

d'origine, souvent les présidents de leurs 

organisations de jeunes et d'étudiants. Leur 

nomination est, exactement comme pour les 

"enfants de la fraternité", un moyen d'exposer les 

futurs leaders du réseau à l'activisme sur une 

plateforme internationale et de les mettre en 

contact les uns avec les autres afin de solidifier 

leurs liens. Une trajectoire commune pour 

beaucoup de ces jeunes leaders est de servir 

pendant quelques années au conseil 

d'administration de FEMYSO (un poste qui ne 

demande qu'un engagement limité en temps) 

tout en dirigeant une des organisations de 

jeunesse dans leur pays d'origine ; ensuite, il y 

a une promotion à un poste de direction dans la 

principale organisation liée à la Fraternité de leur 

pays et un poste à temps partiel dans une autre 

entité paneuropéenne. 

Certains membres du conseil d'administration de 

la FEMYSO ont également fait d'importants 

progrès en politique nationale, une voie que la 

FEMYSO cherche à favoriser. Le plus notable 

d'entre eux est Omar Mustafa, qui a également 

occupé des postes de direction dans plusieurs 

entités du milieu des Frères suédois (entre 

autres, président de l'IFiS, di- recteur d'Ibn 

Rushd et vice-président de la branche locale du 

Secours islamique). En 2013, Mustafa a été élu 

au conseil d'administration national du Parti 

démocrate suédois, mais les révélations des 

médias sur les liens entre les organisations 

dans lesquelles il était impliqué et ses opinions 

misogynes et antisémites l'ont contraint à 

démissionner quelques jours seulement après 

son élection. Vous ne pouvez pas occuper un 

poste électif au sein des sociaux-démocrates", a 

commenté le chef embarrassé du SAP, Stefan 

Löfven, "si vous n'êtes pas en mesure de 

défendre pleinement les valeurs du parti selon 

lesquelles tous les êtres humains sont égaux et 

l'égalité entre les femmes et les hommes". Pour 

sa part, Mustafa a insisté sur le fait qu'il était 

victime "d'attaques infondées et de théories du 

complot sur l'islam, les musulmans et les 

organisations musulmanes" et a promis de 

continuer à travailler au sein de la société civile 

musulmane pour "la justice, l'égalité et les droits 

de l'homme". "139
 

 
 
 

138 Dans son autobiographie "Salaam, Italia ! ", Aliberti, 2005, Khalid Chaouki, autrefois activiste de premier plan dans le 

milieu des Frères italiens, attribue cette dynamique aux " règles pseudo-démo- cratiques à la mode du Moyen-Orient : des 

statuts qui changent à la dernière seconde, des procurations avec des droits de vote de personnes inexistantes, des 

budgets qui ne connaissent pas le sens du mot transparence, des assemblées de sages et de garants avec des droits 

d'accès totalement inconnus de tous les membres des organisations. " 
 

139 " Les sociaux-démocrates forcent Mustafa à partir sur les 'valeurs' ", The Local, 13 avril 2013. Consulté sur : https://www. 

thelocal.se/20130413/47320/ (consulté le 21 juin 2021). 

http://www.thelocal.se/20130413/47320/
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Activités 
 

 
La FEMYSO se décrit comme la "voix de facto de 

la jeunesse musulmane en Europe", cherchant 

à "être une institution européenne exemplaire, 

rassemblant les jeunes musulmans pour créer 

des réseaux et échanger des idées, leur 

permettant de réaliser pleinement leur potentiel 

et travaillant en étroite collaboration avec ses 

organisations membres ainsi qu'avec d'autres 

partenaires pour construire une meilleure 

Europe pour tous. "140 Depuis son petit bureau 

situé à un pâté de maisons du Berlaymont, le 

siège de la Commission européenne, la 

FEMYSO est constamment consultée par "le 

Parlement européen, le Conseil de l'Europe, 

les Nations unies et une foule d'autres 

organisations pertinentes au niveau européen. 

"141 En effet, la FEMYSO a créé un vaste réseau 

de connexions institutionnelles qui permet à 

ses membres d'obtenir ce que tous les 

organismes de ce type recherchent : la 

capacité d'influencer ses partenaires selon ses 

propres lignes sociopolitiques et l'opportunité 

d'établir des réseaux avec des individus et des 

entités qui pourraient favoriser ses objectifs. 

 
En outre, comme pour la plupart des autres 

organisations, la mise en réseau au niveau de  

l'UE offre une possibilité supplémentaire : le 

financement. Au fil des ans, en effet, FEMYSO a 

pu obtenir d'importantes subventions et 

d'autres formes de financement de la part de la 

Commission européenne et d'autres entités de 

l'UE. En 2013, par exemple, la FEMYSO a 

lancé le projet de réseau de surveillance et 

d'action contre l'islamophobie (IMAN). Cette 

initiative, selon le rapport annuel 2016 de 

FEMYSO, visait à fournir "des informations et 

des conseils aux victimes d'islamophobie sur 

l'obtention d'une assistance juridique et sur la 

manière d'accéder à leurs droits", "une 

formation aux agents chargés de l'application 

de la loi sur l'identification des incidents 

islamophobes" et "une formation aux ONG sur 

la manière de soutenir les victimes et de 

travailler avec les autorités officielles. "142
 

 
L'IMAN, qui signifie " foi " en arabe, a été menée 

dans différents pays européens en partenariat 

avec le Collectif contre l'islamophobie en 

France (CCIF). 143 Il convient de noter que le 

CCIF s'est dissous en octobre 2020, peu avant 

que les autorités françaises n'émettent un 

décret accusant l'organisation, entre autres, de 

fomenter "une suspicion permanente de 

persécution religieuse de nature à susciter la 

haine, la violence, l'hostilité ou la 

 
140 Brochure FEMYSO en possession des auteurs. 

 
141 Brochure FEMYSO en possession des auteurs. 

 
142 Rapport annuel du FEMYSO, 2016 ; Le Manuel, Réseau de surveillance et d'action contre l'islamophobie 

(IMAN). FEMYSO et CCIF. Consulté sur : https://es.scribd. com/document/251750388/ IMAN-The-handbook 

(Consulté le 18 juin 2021). 
 

143 Ibid. 
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discrimination."144 Le programme a été financé 

par l'Open Society Foundation et la Commission 

européenne par le biais d'une subvention de 

70.187 euros. 145 Ce n'est que l'une des 

nombreuses subventions que FEMYSO a reçues 

de l'UE. Selon les archives de l'UE, en 2014 et 

2015, FEMYSO "a reçu deux subventions de 

fonctionnement... à titre de soutien à la 

coopération de la société civile dans le domaine 

de la jeunesse, s'élevant respectivement à 49.881 

euros et 35.000 euros."146 Les rapports annuels de 

FEMYSO sont régulièrement reconnaissants de 

leur soutien au Fonds européen pour la jeunesse 

du Conseil de l'Europe, et à la Commission 

européenne, à l'Open Society Foundation et au 

ministère turc de la Jeunesse et des Sports. 147
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

 
144 Jean-Pierre Stroobants, "Dissous en France, le CCIF est soupçonné de vouloir renaître en Belgique", Le Monde, 17 

février 2021. Consulté sur : https://www.lemonde.fr/societe/article/2021/ 02/17/dissous-en-france-le-ccif-est-soupçonné-

de-vouloir-renaître-en-belgique_6070293_3224. html (Consulté le 21 juin 2021) 
 

145 " Soutien financier au Réseau de surveillance et d'action contre l'islamophobie (IMAN) ", Question pour réponse écrite 

E-007227-15, le Parlement européen. Consulté à l'adresse : https://www. europarl. europa. eu/doceo/document/E-8-

2015-007227-ASW_FR.html ? redirect (Consulté le 18 juin 2021). 
 

146 Ibid. 
 

147 Voir par exemple le rapport annuel de FEMYSO, 2014. Consulté sur le site : https://es.scribd. 

com/document/260745472/FEMYSO-Annual-Report-2014 (Consulté le 17 juin 2021). 

http://www.lemonde.fr/societe/article/2021/
http://www.lemonde.fr/societe/article/2021/
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L'INSTITUT EUROPÉEN DES 
SCIENCES HUMAINES 

 

 
Histoire 

 

 
En juillet 1992, certains des membres les plus 

éminents du mouvement islamiste mondial se 

sont réunis dans un château de la région 

bucolique de Bourgogne-Franche-Comté, en 

France, qui avait été acheté auparavant par 

l'UOIF, la principale organisation du milieu des 

Frères français. 148 Parmi les participants 

figuraient le chef spirituel mondial des Frères 

musulmans Yusuf al Qaradawi, l'ancien guide 

suprême des Frères musulmans syriens Abu 

Fattah Abu Ghudda, le guide spirituel de l'UOIF et 

ancien chef de la branche libanaise des Frères 

musulmans Fayçal Mawlawi, l'érudit égyptien et 

chef de la confrérie saoudienne jusqu'à sa mort en 

1999 Manna' al Qattan, et Sayyid al Darsh, 

fondateur du British Islamic Sharia Council. 149
 

 

L'occasion était un séminaire de fiqh 

(jurisprudence) de trois jours, consacré au thème 

des musulmans en Occident, au cours duquel les 

éminents savants ont présenté des documents de 

recherche sur les fondements juridiques régissant 

la vie des musulmans dans les pays non 

musulmans. 150 Ce fut un moment décisif dans 

l'histoire de la Fraternité en Europe. Le séminaire 

et les nombreuses activités qui l'ont suivi, en fait, 

ont cherché à présenter les Frères comme ceux 

qui peuvent fournir des lignes directrices 

religieuses formelles aux musulmans européens 

qui essaient de réconcilier leur foi avec la vie dans 

les sociétés à majorité non-musulmane - sans 

doute, l'un des principaux objectifs des Frères 

européens. 

 
Le séminaire de 1992 faisait partie d'une stratégie 

plus large des Frères, qui a entraîné la création de 

deux entités qui sont des extensions de la famille 

FIOE. L'une d'elles est le Conseil Européen pour 

la Fatwa et la Recherche (ECFR), basé à Dublin, 

qui a été créé par la FIOE en 1997 et qui compte 

parmi ses dirigeants de nombreux chercheurs qui 

ont participé au séminaire de 1992. En effet, 

 
 
 

148 Gerard Wiegers, "Dr Sayyid Mutawalli ad-Darsh's fatwas for Muslims in Britain : the voice of official Islam ? " dans G. 

Maclean (ed), Britain and the Muslim World : historical perspectives, Newcastle : Cam- bridge Scholars Press, 2010, pp. 

178-191 ; Franck Fregosi, "Les Filières Nationales de Formation des Imams en France", in Franck Fregosi (ed.), La 

Formation des Cadres Religieux Musulmans en France, Paris : L'Harmattan, 1998, pp. 108-113. 
 

149 Yusuf al Qaradawi "Sur la jurisprudence des minorités musulmanes : la vie des musulmans dans les sociétés non musulmanes 

[Ϝч϶ϼᴉ  ывϮϦвКϝϦ  мЂА  ывЂЯвтж  ϱтϜϢ : ывЂЯвϢ  ϜчЧЯтϝϦ РЧк  р Р]," Dar el Shourouk : Le Caire, 2005, pp. 5-6. 
 

150 Les textes en question étaient le livre de Mawlawi, The Sources of the Sharia regarding the Rela- tions between Muslims 

and non-Muslims, 1987, et un texte d'al Qattan sur les questions secondaires affectant la vie de ceux qui se sont installés 

en Occident ; Alexandre Vasconcelos Caeiro, "Fatwas for European Muslims : the Minority Fiqh Project and the 

Integration of Islam in Europe", Utrecht University Repository 2011, pp. 60-61. 
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Qaradawi et Mawlawi seront successivement 

président et vice-président de l'ECFR pendant 

vingt ans. Ahmed Jaballah et Ounis Ghergah, 

deux membres dirigeants de l'UOIF à l'époque, 

également présents au séminaire, deviendront 

également membres de l'ECFR. 151 Pour plus 

d'informations sur l'ECFR, voir la section suivante. 

 
L'autre organisation créée par les Frères 

Européens dans le cadre de cet effort était 

l'Institut Européen des Sciences Humaines 

(IESH),152 qui avait été inauguré quelques mois 

plus tôt153 et avait depuis été installé dans le 

château et le terrain adjacent de 11 hectares près 

de la ville de Château-Chinon. 154 Depuis sa 

fondation, l'IESH est devenu le principal centre 

d'enseignement supérieur du réseau de la 

Fraternité européenne. 

Selon Mahmoud Zouhair, l'un des fondateurs du 

milieu frériste français et premier directeur de 

l'IESH, l'un des premiers dilemmes auxquels les 

fondateurs ont été confrontés était de savoir " si 

l'IESH devait être réservé aux seuls Frères 

musulmans ou s'il devait être géré par eux au 

service de tous les musulmans ".155 En fin de 

compte, ils ont choisi la deuxième option. "En fin de 

compte, Mahmoud a reconnu qu'ils avaient choisi 

la deuxième option et, en effet, tous les 

enseignants et les étudiants de l'IESH ne sont pas 

membres ou sympathisants de la Confrérie. Mais 

la déclaration de Mahmoud, ainsi que la présence 

de divers participants à la réunion de 1992 du 

conseil scientifique de l'institut et l'élection de 

Fayçal Mawlawi comme premier doyen de l'institut 

laissent peu de place à l'interprétation concernant 

l'idéologie de l'institut et ses liens avec la 

Confrérie. 

 
La création de l'IESH par la FIOE et l'UOIF est 

largement documentée.  Un document maintenant 

supprimé 

 
 

151 Op. Cit. Gerard Wiegers, "Dr Sayyid Mutawalli ad-Darsh's fatwas for Muslims in Britain : the voice of official Islam ? " dans 

G. Maclean (ed), Britain and the Muslim World : historical perspectives, Newcastle : Cambridge Scholars Press, 2010, pp. 

178-191. 
 

152 L'IESH est parfois appelé en arabe l'Institut européen d'études islamiques. 

. Voir image de référence : https://www.lejdc.fr/saint-leger-de fougeret-

58120/actualites/le-sejour-eclair-dans-la-nievre-en-2001-du-jihadiste-thomas- barnouin-recemment-arrete-en-

syrie_12695545/ (consulté le 3 mai 2021). 
 

153 Rapport d'information au nom de la mission d'information sur l'organisation, la place et le financement de l'Islam en 

France et de ses lieux de culte. Sénat de la République Française. 5 juillet 2016. Page 404. Consulté sur : 

https://www.senat.fr/rap/r15-757/r15-7571.pdf (Consulté : Juin 

18, 2021). 
 

154 Franck Fregosi, "Les Filières Nationales de Formation des Imams en France", dans Franck Fregosi, ed, 

La Formation des Cadres Religieux Musulmans en France (Paris : L'Harmattan, 1998), pp. 108-113. 
 

155 Christian Chesnot et Georges Malbrunot, Papiers du Qatar : Comment l'émirat finance l'islam de France et d'Europe, 

Michel Lafon Editorial : 2019, page 128. 

http://www.lejdc.fr/saint-leger-de
http://www.lejdc.fr/saint-leger-de
http://www.senat.fr/rap/r15-757/r15-7571.pdf
http://www.senat.fr/rap/r15-757/r15-7571.pdf
http://www.senat.fr/rap/r15-757/r15-7571.pdf
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du site de l'IESH indique que les dirigeants de la 

FIOE "étaient convaincus qu'il était devenu 

nécessaire de doter l'islam de structures stables 

répondant aux besoins des musulmans tout en 

tenant compte des spécificités de la réalité 

environnante". " C'est dans ce cadre que l'UOIF, 

représentant de la FIOE en France, en 

association avec des penseurs, des chercheurs, 

des théologiens [...] , a pris l'initiative de créer en 

1990 une association régie par la loi 1901 

dénommée 'Institut européen des sciences 

humaines' (IESH) ". 156
 

 
De plus, la FIOE elle-même a confirmé que 

l'IESH était l'une de ses excroissances dans 

une déclaration de 2020 : "Après la création 

de la FIOE, ses dirigeants ont mis tous leurs 

efforts pour rédiger l'orientation, les politiques 

et les ob- jectifs qui serviraient leur vision d'un 

Islam européen. [...] Pour contribuer à cet 

objectif, l'initiative consistait à lancer un groupe 

d'institutions spécialisées, notamment l'Institut 

européen de Sciences humaines 

 (1990) et l'Union européenne des instituts 

islamiques pour les sciences islamiques (2007), 

l'Union des instituts européens pour les sciences 

humaines (2007), le Forum des organisations 

européennes de la jeunesse et des étudiants 

musulmans (1996), le Conseil européen pour la 

fatwa et la recherche (1997), Europe Trust (1997). 

[...]. "157
 

 

 
La création de l'IESH est la mise en îuvre de 

l'accent historique de la Fraternité sur 

l'éducation. Le premier pamphlet publié par le 

fondateur de la Confrérie, Hassan al Banna, 

intitulé "A Memorandum on Religious 

Education", soulignait l'importance de 

l'éducation pour le groupe, un outil dont le but 

est de transformer les étudiants en individus 

dont la vie est guidée par les enseignements 

du Coran et de la Sunna. 158 En outre, l'une des 

principales préoccupations d'al Banna, lui-

même enseignant, était de sélectionner parmi 

les membres les plus capables de la confrérie 

 
 
 
 

156 A propos du Collège, Institut Européen des Sciences Humaines. Consulté sur le site : https://web.archive. 

org/web/20030701131320/http://www. eihs. org.uk/pages/about_the_collage.php (Consulté le 29 avril 2021). 
 

157 "Le Conseil des musulmans européens en quelques lignes [...  ]"  

- Page Facebook officielle du Conseil des musulmans européens, 31 janvier 2020. Récupéré de : https:// www. 

facebook.com/notes/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-%D9%85%D8%B3%D9%84%D 9%85%D9%8A-

%D8%A3%D9%88%D8%B1%D9%88%D8%A8%D8%A7-council-of-european- 

muslims/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-8%A7-%D9%81%D9%8A-%D8%B3%D8%B7%D 

9%88%D8%B1/2932358320122416/ La publication sur Facebook n'est plus disponible ; capture d'écran en 

possession des auteurs. 
 

158 Johannes J. G. Jansen, "Hasan al-Bannâ's Earliest Pamphlet", Die Welt des Islams New Series, Bd. 

32, Nr. 2 (1992), pp. 254-258 ; Hassan al Banna, Ahmad Sukari et Hamid Askariyya, "A Memora-n dum on Religious Education [ъϸтжт 

 ̳аϺЪϼϢ  Рт  ыϦЛЯтв ]," The Salafi Press : Egypte, 1928, pp. 3-5. 

http://www.eihs.org.uk/pages/about_the_collage.php
http://www.eihs.org.uk/pages/about_the_collage.php
http://www.facebook.com/notes/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-%D9%85%D8%B3%D9%84%25D
http://www.facebook.com/notes/%D9%85%D8%AC%D9%84%D8%B3-%D9%85%D8%B3%D9%84%25D
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ceux qui deviendront des enseignants et 

instruiront les nouvelles générations. 159
 

 
Au fil du temps, l'IESH a étendu ses activités au-

delà de Château-Chinon. En 1997, la première 

succursale britannique a été établie dans un 

manoir du XVIIIe si¯cle au cîur de la campagne 

de l'ouest du Pays de Galles160 , suivie plus tard par 

deux autres centres, l'un à Birmingham en 2007 

et l'autre à Londres en 2009161 . En 1999, l'IESH a 

ouvert ce qui est aujourd'hui son plus grand centre 

en France, dans la banlieue nord de Paris, à 

Saint-Denis, près du siège de l'UOIF. Une 

branche allemande a ouvert à Francfort en 2013 

et une branche finlandaise à Helsinki en 2015. 

Tous ces centres forment l'Union des instituts 

européens de sciences humaines. 162
 

En 2016, après avoir multiplié par 10 le nombre 

d'étudiants inscrits depuis son ouverture, 

l'antenne parisienne a entamé des travaux 

d'extension pour rénover et agrandir ses 

installations, pour aboutir à un impressionnant 

bâtiment central face à la Seine. Sous le nom 

de "Projet Campus Al Waqf" et grâce à un outil 

de financement solidaire - ou dotation caritative 

- qui permet aux donateurs privés de contribuer 

individuellement au projet en fonction de leurs 

possibilités économiques, l'IESH prévoit de 

construire un grand bâtiment pour abriter les 

installations de ses différents départements : 

25 salles de cours, une salle de conférence, 

deux amphithéâtres, une bibliothèque, un 

centre de recherche, plusieurs laboratoires de 

recherche ainsi que des logements pour 

étudiants dans un bâtiment séparé. Le budget 

prévu s'élève à plus de 17 millions d'euros. 163
 

 
 
 
 
 
 
 

159 Ehud Rosen, " The Muslim Brotherhood's Concept of Education ", Hudson Institute 2008. Consulté à l'adresse : 

https://www.hudson. org/research/9881-the-muslim-brotherhood-s-concept-of-education (Consulté le 29 avril 

2021). 
 

160 A propos du Collège, Institut Européen des Sciences Humaines. Consulté sur le site : https://web.archive. 

org/web/20030701131320/http://www. eihs. org.uk/pages/about_the_collage.php (Consulté le 29 avril 2021). 
 

161 Institut européen des sciences humaines, UK Register of Charities, Charity Commission for England and Wales. 

Récupéré de : https://register-of-charities. charitycommission. gov.uk/charity-search/ 

-/charity-details/3976500/charity-overview (consulté le 29 avril 2021). 
 

162 Identité de l'association inscrite au Répertoire national des associations (numéro RNA : W931008471) sous le nom de 

"Union des Instituts Européens des Sciences Humaines et Islami- ques" (UIESHI) fédérant les différentes branches de 

l'IESH. 
 

163 Ahmed Jaballah vous présente le projet waqf campus IESH. Chaîne YouTube officielle du bureau des étudiants de l'IESH 

de Paris. Récupéré sur : https://www. youtube. com/watch?v=ttP-UikRIYc (Consulté le 30 avril 2021). 

http://www.hudson.org/research/9881-the-muslim-brotherhood-s-concept-of-education
http://www.eihs.org.uk/pages/about_the_collage.php
http://www.eihs.org.uk/pages/about_the_collage.php
http://www.youtube.com/watch?v=ttP-UikRIYc
http://www.youtube.com/watch?v=ttP-UikRIYc


89  

 
 

Photo 8 : Bâtiment central du projet de campus Al Waqf. 164
 

 
Gouvernance 

 
Une analyse de la structure de direction de l'IESH 

permet de confirmer non seulement sa relation 

étroite avec le FIOE/CEM et d'autres structures de 

la Confrérie paneuropéenne, mais aussi les liens 

- ou du moins les affinités idéologiques - de ses 

membres et de son personnel avec les milieux 

des Frères musulmans. Le leader du milieu des 

Frères musulmans allemands Ibrahim el Zayat, 

par exemple, faisait partie du premier conseil 

d'administration de l'IESH. 165 Il n'est pas 

surprenant qu'un bon nombre de figures clés de la 

Confrérie française 

aient occupé des postes à responsabilité à 

l'IESH : Fayçal Mawlawi, déjà cité, a été le 

premier doyen de l'institut ; Ahmed Jaballah a 

fait partie des membres fondateurs et a ensuite 

été nommé doyen du campus de Paris ; 166 

Abdallah ben Mansour - président de la FIOE 

en 2014 et membre fondateur de l'UOIF - a 

également travaillé comme enseignant à l'IESH. 

 

 
 
 
 
 
 

164 Brochure UOIF/CEM annonçant le projet. Archives personnelles des auteurs 
 

165 Bio des intervenants de la conférence "Les musulmans d'Europe dans le nouveau millénaire", organisée par l'Association 

des scientifiques sociaux musulmans et le Centre culturel islamique d'Irlande, les 9 et 10 septembre 2000.  Récupéré 

de : www.amssuk. com/docs/pdf/AMSSUK%20Europe%20Conf%20Sep2000 

%20-%20booklet.pdf (consulté le 14 mai 2021). 
 

166 Équipe de l 'IESH de Paris : Ahmed Jaballah. Consulté à l'adresse suivante : https://ieshdeparis.fr/professeurs/ ahmed-

jaballah-4/ (Consulté le 30 avril 2021). 

http://www.amssuk.com/docs/pdf/AMSSUK%20Europe%20Conf%20Sep2000
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D'autres personnes clés du personnel de l'IESH 

occupent également des postes clés non 

seulement dans différentes structures 

paneuropéennes de la Confrérie en Europe, mais 

aussi dans des branches nationales fédérées sous 

l'égide de la FIOE/CEM, ce qui révèle encore 

davantage le réseau serré des connexions du 

mouvement en Europe. Khadem al Rawi, le frère 

défunt d'Ahmed al Rawi, était le directeur de la 

branche britannique de l'IESH, qui compte 

également parmi ses enseignants le président de 

l'ECFR Abdullah al Juday167 et Salem al Sheikhi, 

également membre de l'ECFR et haut dirigeant 

libyen des Frères musulmans.168  Quant à la 

branche allemande, le doyen de l'institut est 

Khaled Hanafi 

- également secrétaire général adjoint de l'ECFR 

et président du Conseil des imams et des érudits 

d'Allemagne (RIGD)-169 tandis queTaha Amer, 

également membre du RIGD et imam au Centre 

islamique de Francfort 170, est à la tête de la faculté 

des sciences islamiques. 171
 

La composition du Conseil scientifique de 

l'IESH contribue à clarifier davantage 

l'idéologie qui sous-tend le projet. Il compte 

parmi ses membres l'omn ip résen t  al 

Qaradawi - responsable de la conception 

initiale des programmes éducatifs et du 

syllabus172 - qui en est le visage le plus visible. 

Exactement comme à l'ECFR, al Qaradawi a 

été accompagné dans ce rôle par certains de 

ses plus fidèles partenaires : Fayçal Mawlawi et 

le leader historique de la confrérie au Soudan 

Issam al Bachir. 

 
En somme, les penchants de l'IESH pour la 

confrérie sont évidents non seulement à partir 

de son histoire en tant que ramification de la 

FIOE et des déclarations de certains des 

principaux dirigeants qui la soutiennent, mais 

aussi à partir d'une analyse de sa direction qui, 

comme on l'a vu, est composée de certains des 

principaux dirigeants du mouvement au 

Moyen-Orient et en Europe. Il n'est donc pas 

surprenant que de nombreux étudiants de 

lôIESH  

 
167 "Le Dr Abdullah al Judai est élu président du Conseil, succédant à al Qaradawi. 

 Site officiel de l'ECFR. Retrieved from: 

https://www. e-cfr. org/blog/2018/11/11/%d8%b1%d8%a6%d9%8a%d8%b3%d8%a7%d9%84% 

d9%85%d8%ac%d9%84%d8%b3-%d8%a7%d9%84%d8%a3%d9%88%d8%b1%d9%88%d8%b 

1%d8%a8%d9%8a-%d9%84%d9%84%d8%a5%d9%81%d8%aa%d8%a7%d8%a1/ (consulté le 3 avril 2021). 
 

168 Personnel - Institut européen des sciences de l'homme.   Consulté sur : https://web.archive. org/ 

web/20110317165134/http://www. eihs. org.uk/staff/ (Consulté le 4 mai 2021) 
 

169 Dekanat - EIHW - Wissem auf Akademischem Niveau. Récupéré de : https://eihw. de/institut/ dekanat/ (Consulté le 3 

mai 2021). 
 

170 RIGD Vorstand. Der Rat der Imame und Gelehrten in Deutschland. Récupéré de : https://rigd. wordpress. 

com/vorstand/ (Accédé le 3 mai 2021). 
 

171 Fakultätsleitung Islamische Wissenschaften - EIHW.  Consulté à l'adresse : https://eihw. de/islam/ leitung/ (Consulté le 3 

mai 2021). 
 

172 Op. Cit. 

http://www.e-cfr.org/blog/2018/11/11/%d8%b1%d8%a6%d9%8a%d8%b3%d8%a7%d9%84%25
http://www.eihs.org.uk/staff/
http://www.eihs.org.uk/staff/
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affichent souvent leur sympathie pour la 

Fraternité dans des photos de groupe qui sont 

régulièrement publiées sur les médias sociaux 

(voir ci-dessous pour deux exemples).  

Il faut néanmoins préciser que toutes les 

personnes qui travaillent ou ont étudié à l'IESH ne 

sont pas nécessairement membres ou 

sympathisants de la Fraternité. 

 

 
 

Photo 9 : Des étudiants de l'IESH Château-Chinon accompagnés de Said Bouhdifi, chef du 

département Coran. 173
 

 

 
 

Photo 10 : Les étudiants de l'IESH Château-Chinon. 174 

 

173 Page Facebook officielle de l'IESH Château-Chinon, 20 mai 2015. Consulté sur : https://www. facebook. 

com/IeshChateauChinonOfficiel/photos/880801188623294 (Consulté le 3 mai 2021). 
 

174 Page Facebook officielle du Comité des étudiants de l'IESH de Château-Chinon, 11 octobre 2013. 

Récupéré de : https://www. facebook. com/Comit%C3%A9-des-%C3%A9tudiants-de-lIESH-de- Ch%C3%A2teau-Chinon-

519828878097015/photos/529314160481820 (Accédé le : 3 mai 2021). 

http://www.facebook.com/Comit%C3%A9-des-%C3%A9tudiants-de-lIESH-de-
http://www.facebook.com/Comit%C3%A9-des-%C3%A9tudiants-de-lIESH-de-
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Activités, programmes et contrôle des 

autorités 

 
L'objectif déclaré de l'IESH est de fournir une 

éducation islamique adaptée aux réalités 

européennes aux imams, enseignants et 

chercheurs. 175 Le programme de l'IESH, identique 

dans toutes ses branches, est divisé en 

domaines de spécialisation : Langue arabe, 

mémorisation du Coran, sciences appliquées 

coraniques et études théologiques (charia), qui 

peuvent être étudiées en arabe ou dans la 

langue locale. L'IESH se présente également 

comme un think tank, même si sa production 

de publications semble assez limitée. 

 
Les activités et le programme de l'IESH ont fait 

l'objet d'un examen approfondi dans différents 

pays. Déjà en 1992, lorsque l'IESH a ouvert son 

premier campus à Château-Chinon, le secrétaire 

d'État français à l'intégration de l'époque, Kofi 

Yamgnane, avait déclaré que " les affinités 

idéologiques de certains bailleurs de fonds de cet 

institut avec les Frères musulmans et son 

financement par des pays très éloignés des 

valeurs républicaines françaises conduisent à  

s'interroger sur la capacité de cet établissement à 

diffuser les valeurs de laïcité et de séparation de 

l'Église et de l'État". 176
 

 
Selon une étude menée par la prestigieuse École 

des hautes études en sciences sociales (EHESS) 

en 2010, qui analyse l'IESH et trois autres 

établissements d'enseignement supérieur 

musulmans, ces entités "ne proposent pas de 

cursus alliant sciences religieuses et sciences 

humaines [...] Elles sont devenues des 

"universités ouvertes" qui cherchent à dispenser 

une formation religieuse sans que celle-ci soit 

accompagnée dôun projet professionnel". 

"L'enquête, conclut l'étude, révèle un décalage 

entre les intentions affichées de former des imams 

et des cadres religieux et les attentes des 

étudiants qui cherchent à s'informer sur l'islam et 

à approfondir leur connaissance de leur 

religion".177
 

 
Plus récemment, en 2020, Laurent Nunez, 

secrétaire d'État auprès du ministre de 

l'Intérieur, a donné l'évaluation suivante de 

l'IESH lorsqu'il a été interrogé par un député à 

l'Assemblée nationale française : 

 

175 Présentation : Mission et fonction de l'I.E.S.H. Ancien site officiel de l'Institut Européen des Sciences Humaines.    

Extrait de : https://web.archive. org/web/20041205071147/http:// www.iesh. org/Html/historique.htm (Consulté 

le 27 avril 2021). 
 

176 Rone Tempest, "Une place pour l'Islam en Europe : Près de 25 millions de musulmans vivent désormais sur le continent. 

Un institut dans la campagne française cherche à leur offrir un centre d'apprentissage - et devient un centre de 

controverse", Los Angeles Times, 8 février 1992. Consulté sur le site : https://www.latimes. com/ archives/la-xpm-1992-

02-08-mn-1367-story.html (Consulté le 30 avril 2021). 
 

177 "L'enseignement de l 'Islam dans les écoles coraniques les institutions de formation islamique et les écoles privées". 

Institut d'Etudes de l'Islam et des Sociétés du Monde Musulman (IISMM) Ecole des Hautes Etudes en Sciences Sociales 

(EHESS), page 7. Consulté sur : http://www. disons.fr/ wp-content/uploads/2012/03/RAPPORT-ENSEIGNEMENT-

ISLAMIQUE-final.pdf (Consulté le 27 août 2021). 

http://www.iesh.org/Html/historique.htm
http://www.latimes.com/
http://www.latimes.com/
http://www.disons.fr/
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"La Mission interministérielle de vigilance et de 

lutte contre les dérives sectaires (MIVILUDES) a été 

interrogée à deux reprises sur lôIESH. [...] 

L'enseignement dispensé dans cet établissement 

et les changements observés chez certains 

élèves par leurs proches ont suscité un appel à la 

plus grande vigilance, et je peux confirmer que 

c'est ce que nous faisons". Le secrétaire d'État 

poursuit : "Le contrôle des établissements 

d'enseignement privé est une priorité, en 

particulier pour ce qui concerne les 

établissements qui ont attiré l'attention des 

services de police en raison de leurs liens avec la 

mouvance islamiste radicale". 178
 

 
Les activités de l'IESH ont également inquiété 

les autorités en Allemagne. L'Office pour 

la protection de la Constitution du land de Hesse 

a décrit la branche allemande de l'IESH dans les 

termes suivants : " En 2012, l'IESH179 a été ouvert 

à Francfort-sur-le-Main sur le modèle des Instituts 

européens des sciences humaines en France et 

en Grande-Bretagne et a commencé à fonctionner 

en 2013. Il est enregistré en tant qu'association et 

bénéficie du soutien du RIGD et de l'IGD. 180 Il sert 

de lieu de formation pour diffuser l'idéologie des 

Frères musulmans et d'académie pour les 

responsables de l'IGD et des Frères musulmans". 
181 D'autres länder de la République fédérale 

d'Allemagne, dont la Saxe182 et le Bade-

Wurtemberg183, suivent la même ligne et ont 

procédé à des évaluations similaires de l'idéologie 

et des liens avec la confrérie de la branche 

allemande de l'IESH. 

 
 
 
 
 
 

178 Question orale sans débat N°942 de Mme Constance Le Grip, 15ème législature, Assemblée Nationale Française, 5 

février 2020. Extrait de : https://questions.assemblee-nationale. fr/q15/15-942QOSD.htm (Consulté le 4 mai 2021). 
 

179 Acronyme allemand de l'Institut européen des sciences humaines. 
 

180 Le Conseil des imams et des érudits en Allemagne (RIGD), une institution allemande similaire à l'ECFR sur le plan 

organisationnel et proche de l'IGD sur le plan idéologique, et la Communauté islamique d'Allemagne (IGD, 

aujourd'hui DMG), le principal représentant de la Fraternité en Allemagne. Voir pour référence : Aladdin Sar- han, 

"Die Muslimbruderschaft in Deutschland", Konrad Adenauer Stiftung. Consulté à l'adresse : https:// www. kas. 

de/de/web/islamismus/die-muslimbruderschaft-in-deutschland (Consulté le 5 mai 2021). 
 

181 Verfassungsschutz Hessen, Bericht 2017, Hessisches Ministerium des Innern und für Sport, page 132 Consulté sur : 

https://www.hessen. de/sites/default/files/media/hmdis/verfassungsschutz- bericht_2017.pdf (Consulté le 4 mai 2021). 
 

182 Rapport 2017 sur la protection de l'environnement en Saxe. Staatsministerium des Innern, Freistaat Sachsen. 

Consulté sur : https://www. verfassungsschutz.sachsen. de/download/VSB2017_webversion.pdf (Consulté le 4 mai 2021) 
 

183 Verfassungsschutzbericht Baden-Wüttemberg 2020. Ministerium für Inneres, Digitalisierung und Migration. Consulté 

sur le site : https://im. baden-wuerttemberg. de/fileadmin/redaktion/m-im/intern/ 

dateien/publikationen/20200615_Verfassungsschutzbericht_2019.pdf (Consulté le 4 mai 2021). 

http://www.kas.de/de/web/islamismus/die-muslimbruderschaft-in-deutschland
http://www.kas.de/de/web/islamismus/die-muslimbruderschaft-in-deutschland
http://www.hessen.de/sites/default/files/media/hmdis/verfassungsschutz-
http://www.verfassungsschutz.sachsen.de/download/VSB2017_webversion.pdf



